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UELLE 
RENTREE? 

L.e no11•eau gouvernement mène à grand tapage son opération nom eau style el séduc
tions. A•ec de<. anières-pcnsée~ électorales, probable111enl. Pour réduire un minimum la 
dangereuse fracture sociale exprimée par les élections, certainement. Il doit en tout cas 
gagner du temps. Car, comme l'écrit l'étlilorialiste du patronal « Entrepri~e ., : ., ... les 
FranÇ11is seront , bierit61, plus sensibles au naintlu de leur emploi qu' à la slmpllficalio11 du 
protocole ou aux inno,alions spectaculaires dt l'Elysée ... 

En effet, le chômage menace. Dès l'automne, el à coup sûr pour 1975. Or, les luttes 
de Lip el de Rateau ont démontré que la classe ouvrière n'était pas disposée à laisser 
attaquer sa ~écurité d'emploi. La r iposte aux lula1ives de licenciements collectifs a été 
énergique. C'est un avertissement. 

Pourtant les entreprises ne manqueront pas de répercuter sur les lranilleurs le petit 
effort que leur tlelllande le plan Fourcade. Comme le dit le PDG Jacqul>s Borel : " Nous 
sommes condamnés à un peu plus de productivité "· Reste à sa1·oir si les salariés accep
teront des salaires qui piétinent , des cadences qui s'accélèrenl , le 10111 agrémenté de licen
ciements collectifs. 

Quelle rentrée ? 
C'est la queslion que beaucoup ~e posenl. Les patrons les premiers. Et le même 

numéro d',, Entreprise., consacre six pages sur ce thème à deux inlcnic11·s parallèles de 
Maire el de Séguy. 

A la question : quelles sonl , à votre a,i~, les échéances prioritaires, \1aire répond: 
" Dans les jour~ qui ,·ieancnt, nous ne cro~ons pas qu'il y ail lieu de mener de<i actions 
généralisées de grande ampleur lant que les décisions a11noncécs ne seront pas prises. 
C'est au gouvernemenl d' agir, il n'y aura donc pas d'action~ prématurées,, . Il en1 isage 
tout au phis une .. activ ité s)'ndicale trè, importante " cl « des actions au 11iteau local 0 11 

professionnel .,, Bref , on rc1·icnl en-deçà du " feu roulaRI d' action~ ;, dool il élail ques
tion entre le 6 décembre cl la mort de Pompidou. Ce n' est que dans quelques mois que se 
poseronl les !?rands problèmes de polilique générale . Cela veut-il dire qu'en allendanl 
l ' important se passe au niveau de la reslrucluration de la gauche cl que l' acfüilé syndicale 
est mise en attente de~ prochaines orfen, ives électorale, ? On serait en droit de l'inter
préter ainsi. 

D'autant plus que Séguy annonce plus clairement son hypothèse de travail : l'espoir 
d'élections législatin,1; anticipée<;. A la question: cro)'e1-,ous à une victoire de la 
,:auchc ? Il répond : " Oui ! E:t même sans attendre les éché-Jnces électorales prévues par 
le calendrier. Les conditions de celle ,•icloire pourraient MJrgir d'une silualion créée par la 
vie et le mouvement • Mals, en toute h~pothèse, je considère qu 'un changement de celle 
importance deHail rœc,·oi r l'approbation du suffrage uni1wsel "· 

A pari la rnlonté de négocier, il ne res1;ort de tout cela aucune perspcctile d'ensemble. 
Or, ~i l'on balaie la poudre aux yeux gou,ernemenlale, l'arriéré social ~, loin d' être 
réglé. Même l'augmentation du S:\1 IC montée en épingle reste inférieure en poU\oi r 
d' achat à cc qu'elle était l'an p~é. 

Sur le salaire minimum, Sé\:u)' el Maire se sont livrés à une vigoureuse gymnastique 
passant de 1200 F à 1500 F avant la 111ort de rompidou, pour rcrnnir à 1200 F pendant 
la campagne par souci de laisser les mains libres à :\1il1errand, el finir par remonter à 
1300 F pour dc,·ancer sur le poteau les mesures de Giscard. Pourtant, face à la montée 
des prix, les 1500 F sonl bien un minimum ! Et ils ne suffiront bientôt plll'l ! 

Mais, face à la course des prix, il faut encore imposer l' échelle mobile des salaires cl 
pas sur la base de l'h1dice go11\'ernemental, mais sur la base de l' indice syndical el non 
d'un Indice qui doit , dit Séguy , ,, faire l'objet d'une négociation .. . 

Face à la menace de chômage cl d' augmentation des cadences, il y a encore 
l'exigence de la sc111aine de 3,5 he1res pour tous, san1; diminution de salaires. 

Il s'agit là de préoccupations communes à l'ensemble des tra1·ailleur<i qni ne 
trouveront satisfaction que par la centralisation de leurs luttes, débouchant sur un mo111c
ment d' ensemble dont il faut a1ancer dès maintenant la perspeclil'e. 

L'importance des problèmes posts, l'ampleur des luttes à venir, la force de 
l'aspiration unitaire parmi les tra,ailleurs rendent néces~al re un instrument tic lutte 
unitaire et démocratique. La que\ tion de la fusion syndicale rdoil être posée. Sur ce point, 
comme sur les luttes, Maire el Sé!lll)' ■e définissent pas de perspectives sur lesquelles se 
i.attre ; ils énoncent des pétitions de principe el des commentaires prudents. Séj:uy affirme 
que la CGT « a combattu pour l'unification S)'ndicale .. et que .. le jour où nous 
réaliserons l' ■nilé syndicale, le taux de syndicalisation augmenltra de IOO " .. . (Mais 
ces 1·«11x pieux ne sont assortis d'aucune proposition co■crèle immédiate d'1ssemblél'S in
tersyndicales à la base pour discuter de<. re1•endicalions. de listes communes aux élection~ 
professionnelle~ par exemple. 

Quelle rentrée ? La lactique de :\1 aire el de ~ KIIY est suspendue aux espoirs flec 
toraux de l' Union de la ~auchc. Elle n'engal?e pa~ le fer avec le patronal et le gouver
nement. En nous battant pour d~ lutl~ d'ensemble sur les re1•endicalion1; pressantes, en 
posant en pratique 4es jalons pour la fusion syndicale, nous devons entr'o111•rir une autre 
,oie. 

VIENT 
DE PARAITRE 

Une brochure des sections svn • 
d icales CFDT sur la grève de 
Pêchlney Noguères, un dea confti tt 
les plus durs et les plus impor tant s 
de l'ê,ê dernier, qu i s•es, engagé 
sur le problème des classificot iona 
Uoe lu tté où le patron a préféré 
saboter son propro outil de travail 
plutôt qvo céder aux reven 
dications ouvrlêros. 

Les commandes peuvent être 
envoyées. accompagnées de S F a 
Frençois MENDIBURU 8 rue Pic 
d 'Aniec 641 60 MOURENX 
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communique 
QUI SE NOURRIT 
DE LA FAMINE ? 

2.500 pe.-sonnes ont pantC,pé aux 
« SIX HEURES POUR LE SAHEL II diman 
che 16 juin. â la cartoucherie de Vincen• 
nes. Cette journ6e d'act ion 6talt la 
première m anifest8tion du Comité ln 
fOf'"mation Sahel qui se. propose de faire 
connai tr e l es cau ses réelles. 
éconon,iques e t po liti ques. de l a famine 
actuelle et de souligner les raspon 
11bilités. â travers tea gouvernementa 
locaux, des puissances impérialistes 
Toute l e JOurnée. dans lo s alle prtnclpol e 
de 600 pl11ces, des e,cposês porta nt sur 
tes aspects historiques, la ch matologie. 
la si tu:11ion actuello, l' orgnnisotion de 
l'aide ot les projets d'i nvestissomen1. 
l' 1dé<>lo91e du d éveloppemen t. los formes 
de résistance et do lotte 
ont alterné avec des spectacles afri cains 
t andis que dans une autre salle des films 
Otaient projetés e, que dons l a cour 
plusieurs sênos de panneaux ex plicatifs 
ôtaient a lo d isposition du pubhc. Après 
cette n1onifest11ion. lo comité ontend in 
tens,f ier son act ion (lt appelle t ous ceux 
qui veulent apport e• lour soutien à le 
lutte dos peuples du SAHEL il prendre 
contact avec lui : prooha1no réunion de 

travail Jeudi 4 jui llet a 19 h Cfac de 
J ussieu, tour 4Sl 

SOUSCRIPTION 

SOLDE ANTERIEUR .161 424,19 

Oi ffuseurs TOUR S .300.00 
BEAWAIS 101,00 

l 1 1 

1 

1 

1 

1 

1 

O,lîu><1ir, \Il i / 452,70 

O.ff11sc11rs MULHOUSE . 500 00 
Com11è Rouge LE HAVRE . . .. .. 30.00 
CR JUSSICU SCIENCES . 80 00 
CR PARIS 12" .64500 
CR CHU PITIC .. .. .. . 10 00 
0.ffusours PAU 46 20 
MONTPELLIER . . .. . 180.00 
NICE .. .. .................. . .. . 66,00 

Lycéens TOUR S . . . . • • . • . • • . . . 103,00 
Hôpi18I TOURS . • . .•..•.•.. . ... • 30.00 
Travai ll eurs métal • 
lurg,e TOURS . .. . • . . .. . . . ••• 436,00 
LE HAVRE . ................ 100,00 
Diffuseurs EVREUX . , • , . , .•• . 1300.00 
LYON ... . . .. .. ..... . . ........ . 192.00 

Diffuseurs SNCF 
PARIS•LVON .... . .......... .. 190,00 
Diffuseurs EAUBONNE .•.••.... . 630,00 
Oiffusoura LORIENT . • . . . . . .• 50,00 
BJ,,GANDELU (Aisne) .•..•.... . 200.00 
J.M . S. CHARLEVIUE . . .•••... . . . 50.00 
MARSEILLE . . . . • . • . , .650,00 
GRENOBLE ... .. . . .. . .•.... .... 270.00 
R. T. GRENOBLE . . . . . • . . • . . . .30,00 
Sympathisant Place 
des Fêu,s. PARIS 19" .. . . .•..•... 50,00 
AUXERRE .................... 336.50 
C.A. CHATEAWILLAIN ........ •. .• 50.00 
ROUEN . .. .. .. .. . . .. .. ....... . . 958,00 
J P O. 1ympa1hiun• 
Groupe Taupe Spnté 

de RENNES ............ , .. 400,00 
AFPA ANGERS ......... , • .. . .. • 70,00 
Diffuseurs ANGERS . • . . • . . . . . . 83,60 
Trnvaitleurs de l a 
Fonction Oublique TOURS . .. . .. 172.00 
E,udlanls TOURS . . . • . • . . . 30,00 
Toupo Rouge CET 
Région Parisienne . .•. , • , • . .140,00 
Teupo Rouge CET 
ENNA NORD . . . . . 116,00 

TOTAL . 170 372.49 
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Police 

Il y a un an. sur la demande de Marcellin. ministre de 
l'intérieur. le gouvernement décidait la dissolution de la Ligue 
Communiste. Dans les jours qui suivirent cette mesure. le maire 
de Vannes devait préciser le fond de sa pensée en une formule 
lapidaire : « Et s'i l faut ar rêter des centaines de petits Krivine, 
nous arrêterons des centaines de petits Krilline ». Avec la 
manifestation anti-fasciste du 21 juin, Marcellin espérait achever 
les deux tâches qui l'obsédaient depuis des années : 

- M ettre un haillon sur la bouche des révolutionnaires. 
- Ressouder une police qui n'en finissait pas de se fissurer. en 

donnant un sérieux coup de pouce à son ai le fasci sante. 
Erreur sur les deux plans : M onatte. secrétaire général de la 

Fédération autonome de la police. dévoilait les manœuvres de 
Marcellin démontrant que tout avait été fait , le 21 . pour que les 
pol iciers se trouvent dans une position intenable place M onge. 

La dissolution de la Ligue Communiste soulevait une in
dignation générale dans le mouvement ouvrier. traduite dans les 
faits avec le meeting du Cirque d'H iver organisé par le PCF. le 
PS. la CFDT. la CGT. et l' extrême-gauche. 

Quelques mois plus tard, cette grave erreur d' appréciation 
devait peser lourd quant au renvoi de celui qui pendant 5 années 
avait porté le titre de ministre des flics. 

Pour lo police. ma, 68 s'ètaot soldé par 
un consta l do fa,11110. Mol entroînôo. mal 
encadrée, elle n'avait pas su remplir ef
f,cocemont le rôle Quo lu, éta I dévolu ; 
choon do gordo <lu capitalisme. Un 
homme fut chois, par la bourgeo,s,e 
pour remettre sur les rail s ce pilier de la 
société · Raymond. En un an. d on lot un 

111s1rumo111 rodoutahlo et offtcace. Cotto 
1oute nuissance n'alla pas sans 
bavures : brutalites meshayes, Jaubert), 
divorce avec lo1 populauon. Dôbut 71 : la 
police descor,di I dnns ta ruo pour s · ex
pliquer Au congrès d 'Evian, les 
autonomes menacent d'occuper 
Mougnon 

• 

" 

DU SYNDICALISME POUCIER 
AU 21 JUIN 

lo 110I,cc ost dom111oe, en (J1<1r cle 
ma1orité, par les autonomes qui se 
cllsent volontiers apoh11qucs. Cot 
11Jollt1smo vola on éclat lorsque Mar 
r.ollin enferma los flics dans un rôle 
répressi f. Une tendance de droote se 
dôg,1geo sur le tht!me : • Id rue à la 
police •· Dans un même temps los 
,ndépenda,,ts. extfême· droite favorisée 
par Marcollin ,1110,gnaoont 19 % en 71. 

A gaucho. la CFDT 01 sunout la 
CGT virent leurs eflect ifs grossir. 
Bret<;n. ctmgeant CFDT paya le sout ,en à 
L,p do son syn<licot por son licen 
c1Pl''ï'len1 dênotan1 lïnqu1ètude du 
mm,stre quon1 à la progression de ces 
I,anosons du droit do grève 01 de la 
classe ouvrière. 

La po lice en 73. étau à ce point 
défaillante Quo l'urmée peu à peu s'y 
substmoo La gendarmerie devint 
opératoire 1and1s q ue les ren• 
S01gneinents sur • l'ennemi 1nténour • 
s·accumulaiont au Fon de Rosny sous 
Boos, 

Lo 21 1umalla,1 être l 'occasion pour 
Marcollin d 'uno tonwtivo do ropriso on 
mains de ses troupes au moral défa,I 
lant. 

A lo lumière du meeting fasciste du 
9 mars 71 au Palais tles Sports. le 
mon,stre do l 'ordre savai t que l'extrême
gaucho no roculorai l pas devant sos 
devoirs anto• fascistes. Lo 9 ,nars. 
Monatte ava11 déploré que les forces de 
l 'ordre protégont dos rasc,stos. Pour 
Marcellin. il fa lloot mouro les auIonomos 
dans une ros,tion d1ffic1le. Pour ce faire, 
tous les moyens furent bons : la brigade 
avec laQuollo s'offrontàrom los ont, 
racistes éta,t à ma1orité composée 
d 'indépendants. n'avait aucune 
oxpéroenco, d,sposo,1 do faux ron 
sei9nemenIs et pour finir, étai t mal 
armée Résultat : 16 blessés dont deux 
gravement. D.:ons los jours quo suivirent. 
los indépondan1s omirent sur los ondos 
de la police des messages réclama111 
vengeance. Au:ant de fai ts dévo,lés une 
scma"'o plus tard par Mono te 01 la 
CFOT au grand dam de Marcolhn. 

Durant les vacances d 'été, les 
6vôncmonts prouvèrent (J quel point lo 

ministre de l 'Intérieur s'était trompé dans 
ses es11 mattons. La dissolu1100 de la 
Ligue ava, I provoqué un mouvomont de 
solidarité sans précédent dans le 

n,ouve,nem ouvrier. La Justice, s·op,
oosant au parquet. libérait d'abord 
Krovino, puisRécanau. tandis que 
Rousset se voyait infliger une peine 
svmboliQue de prison. Un échec quo. 
u,outé aux écouIos e1 !l la lamentable 
(!(faire du Canard Enchaîné. allai t sonnor 
le glas d'un simple valet quo avait cru 
cJeven1r pu1ss<.1nt. 

L'ôxôcu1ant d1sI>aru la polot,que 
narda ot garde toujours pour seul et 
unique but. la prévention d'un nouveau 
MJi 68. 

LA POLITIQUE 
DU CAMELEON 

La tâcho do Ponia s·ost clone avérée 
ardue. Il falla11 colmater les brèches 
ouvertes 1Jar cet obsédé cle Marcel lin. 
Cn prom,er liou ressouder la police et 
réamorcer une lune de miel avec le 
public. 

D'où les opôrouons rotossaoo mi JL11n 
ot plus rôcemmont . il y a une semaono. 
Ax:an1 sa poli 11que sur la lutte contre le 
band111sme le prince do l 'argouso 
prétend réIa1Jlor los ma traqueurs d'h,or 
ctans leur tâche inmale: la pro1oc11on. 
Mais pour ne pas trop s·avancor, Pon,a 
proc,so son objecti r · le maint ,on de 
I ·o rdre. Une tel le formule permettra 
t1Pm dll1 de to .. 111 101 le gourd111 vers le 
mouvon,cnt ouvnor sons ron,cr le passé. 

Même attitude po\.,r les ccoo1es: Il 
urockrn,e â corps et a cri Qu' il les sup 
prime. La preuvo ? il on o été victime 
lors de l'ère ,narcellinesque. Seulemellt 
voilà : tous les Iémo19nages con
co, dent, si les doubles des arch,vos ont 
hoon 6té brûlés. les originaux sont 
précieusement conservés à toutes fins 
utoles. Quant aux ()coutes propremom 
<lltos. lllSQu'à nouvel ordre, los 
bât iments GIC n'ont pas été détruits et 
les mstallauons reslent. 

Ouant aux offoct,fs do r>ohce. ils 
seront renforcés dans les mois quo 
s,,.vcnt. Les brigades spéc,ales ne 
seront Ilas dissoutes. Il roui prôparer un 
nutomne quo roscIuo d'être chaud. 

Celle poudre aux yeux, cette 
esbroufe. c·os1 auss, la loi d'amnosIic. 
Car s, cllo Iovo totalement los ex -OAS, 
,, ces soldats perdus et idéalistes • 
comma les nomme Lecanuot elle ignore 
I' estréme gauche. En offot sont am 
rnst1és ceux qui étaient poursuivis pour 
reconslllUtion de hgue dissoute. Merci 
1)1011. soulomom jusqu'à 1nain1onanI tous 
les m1l11ants poursuivis après le 21 juin 
le sont soit pour mfraction à la 101 anti
casseurs so11 pour ,nfracuon à lo lég,s 
lat ion sur les armes, clone. 
théonquement. toujours poursuivis. 

Môme 1al).ic vos à vos des travail 
leurs ,mmourés L · ordre d · oxpulsion de 
deux travailleurs immigrés est sup-
1.>rnné. mais la racine du mal. lo cir• 
culooro Fontanot Morcollon ost 
co.servée précieusement . 

Cè11e roublard ise montre quelle 
conf,,mco lo 9ouvornome111 accorde à 
l'avenir. On a rangé l'arsenal, mais on 
1 a graissé at111 de pouvo,r rapidement le 
ressonor. 

Pour Ponia comme pour Giscard 
c 'est l 'heure des caméléons. On se 
1raves11 t en soc.ni on gardant la 
ma traque dorroèro lo dos. ■ 

PRISONS 

Mohaoned Limane était algérien. Il 
avait di• neuf ans Incarcéré pour vol à 
la prison do Gradignan, il avait il y a 
deux semaines tenté de se suicider. On 
aurait pu le soigner, le sonir do son 
isolomont, bref tout faire pour quo le 
jeune détenu ne recommence pas son 
geste. Ma,s c'est li\ trop demander au 
système pénitonI,o,ro.Cola ne peut ôtre 
que de la s1mula11on. 

Mohamed a recommencé et hélas 
réussi . Le 23 juin, ol s·ost 1>ondu dans sa 
cellule. 

La sinistre prison de Gradignan tend 
à concurrencer Fleury sur le pion dos 
décès. Le 9 no vembre 1973, un autre 
mineur lui aussi d'origine algérienne, 
âg6 de 15 ans. ava,t mis ton à ses 1ours 
s,mplo,nent parco qu'à cot iigo, plus on· 
core qu'à tout autre, être enfermé entre 
4 m u r s parait inh umain. 
Pour cos doux jounos. los b-Ollos 
promesses de Giscard, le vote à 18 ansi 
tmais il est vra, qu'ils éta,ent immigrés) 
no voudront 1amois roon diro. Ils 
faisaient panie do co gibier que le 
p<ince Pon1a et ses rabatteurs se font 
fort do mettre à l'ombre afi n do 
protéger l 'honnête homme. 
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O.R.T.F. : 
LES GRANDES 
MANOEUVRES 

« C'e-t le chao, », « ln1pa,sl' à l'ORT~ ,., .. Le ga, 11illagc effarant de 
l'OR IF ... •< Frnnce-~oir ,, , « k l'.iri,icn li béré» d d'autre, rhalbcnt d' ad 
ject if, d de superlatif~. 

Sur la grè1e des technicien~ de diflu,i on de l'ORTF ( q11i rc1cndic1ucnt le 
maintien du pou,oir d'ach:11. un Maint du pcr,onnell ,'e,t l(rcfrl>e une rnm11ai:ne 
dïnto,icatinn ,an, prfrédt-nt menée par k pomoir cl la pn><;,c aux ordre-.. Ob
jectif : l'aire pa,wr la pilule de la prirnti,alion de secteur, entier<o de l'Office. Le 
prnrl'dé c,t ,iruple : le, grè1·cs, le, !(a.pillage,,( .. ré,élé, » 1mr une c<1111111i,,ion de 
I' As, cmhléc nationalr dont k r:111portcur c,1 le rép11blicain)ndé11endanl C'hinaud 

tout \"d c'c,1 de l:1 faute à une machine lrnJ> lourde cl trop èmnple~c pan·c 
qul' mono11ole d' Etal . Ile-. sonda~•"• cffcctul\;; comnw par ha, ard en pldnr ,:rèvc, 
tendent ,i fain• croire q111• 611 % de-. Fran1·ais ,ont ra,ornhlc, à la prirnlisation de 
l'OOicc (., France-,oir .. du 2 1 jnin). 

Celle campai:nt', d le, décision, Qlll' prendrn le Con~l'i l dt"> mini,trc, du 3 
juillet con~acré :i l'ORTF, ~ont l'aboufü,cmcnt d' un Joni: J>roce,sll\ entamé sou~ 
Pompidou. Il s·aRil de démantdcr l'Orlicl• : tout c11 11,ardant le monopole de la 
diffusion l'i de l'inforniation, indispcn~ahlc, pour ~a propai:.a ndc. l'Etat bourgcoi~ 
accorde au prhr 11nt part important(• de la production permettant ainsi la 
réali~ation de profits considérablt">, 

On pourrait faire l' hi, tt,irc de la Vè Ré11ubliquc à tra,·crs celle de la 
1élé1·i~io11: à la ccnlrall,alion politique de l't:tat fort , la télE pumcllail de raire 
corn-spondre la centralisation et le conlrôlc ah, olu de l'information. Do111e 
million~ de récc11teur. en ,en iC(' en 69, contre un million en 19511 ! 
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1 a C!::,v-é."e 1 le.s t..-.a".a,lleurs 
""''ontQ.v'"v-i mondt. à '1 peKl..-e, 
,1s oY'tr v~e.. 4-· c..ha1ne â 

'1 G o(!he.v- ~ -------

.. 

• 

Après mai 68 , aprl"' le déparl de de Gaulle, la bouri:,coisie commence à en
,i, as:er une rntionali,alion et une modernisat ion de l'OOïcc, parallèles aux efforts 
accom11 lis dan, k même sen, dan, l'ind~lri e. Il >'ai:i l de conscnw le stricl con
trôle iMoloi:iquc de l'ap11arcil tout en ~ introdui~anl les méca nisme, dc la con
currcn1·c capitali~ll·. Pompidou a commencé le travail. Gi,rnrd ,on succe-.,cur 
direct semble bien décidé à l'nche,cr. 

Le, tra,ailleurs de l'Office ,ont les premiers à l'aire le, frai, de l'opération : 
liccncienu,nls, au,:mt•nlalion, de~ cadenc'-"', ,tai:m1lio11 de, ,alaires. En bulle à 1mc 
réprt..,sion permanente. ,oumi~ :\ l:1 ccn,urc inccs~antc, ib voicnl lc11r, 
1110111<•111c111, rc•c11dica1irs se heurter à l'intra11, i1:cancc ,:011H·nw111cnt:1lc quand cc 
11·~1 p.i, aux H·ntati«•s de récupéralion, comm<· lc montre l'opération en coi•"· 
Dcni~ Baudouin, principal i,"'tigateur de la tenlathc de prhati,ation d'une d~ 
chaînes de l'Orlicc, déclarail ,:.in, rire à ,, L'Expn-,,,. du 24 juin: •< Le, 
grhi,te, scient la brm1che qui le, ,outl cnl. :\hi, dcpui, quclqut'!> tcmp,, ils onl 
acheu\ une ,cic élcctriqul•, Dt- pareille, i:rèH.., , 0111 ~uicidaircs , •. 

Face à l'inlox de la 1>r'-"',c et du 11omoir. fart :111~ tergil•cr;ation\ des direc-
1io11~ wndical~ ( la CGT a au départ cond:1mné le mou1l'menl des T2 , lai ,,anl le~ 
techniciens , •i ,oler dan, leur, ,cule, re,·end ication, catégorielle, el leur rdus cor
poratiste de populariser leur action), nous dc>ons affirn1er au contrJire ua S-OUtien 
sans équi,oque aux tra1ailleurs de l'OR ri: en lutte . Pa rce que la dynamique de 
leur ac1io11 dépasse loujoors le~ mols d'ordre initiaux. 111ë111~ cat~oricls, cl con• 
tribuc à scier 11nc branche, bien r(~llc cell e- là : cell e de<. intérêts rapace~ du 
capilal. 
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s'ils le disent ... 
Phlhppe Bouva rd 

<< Si l'on vout roue de la télé en 
France, ,1 f aut 1ravaill er pour l'ORTF On 
ne peut pas d ire jo va,s allor ailleurs J e 
ne souh8Îte pas casser lo cobane qui 
m ' abrite actuellement, mai s je pen se 
q u'une chaine privéo forait Jouer ceu e 
concurrence n 

u Cor-tains pen sent qu'i l faut agir 
comme a l' Opéra de Paris : ,nenre la et, 
sous l e paillasson, licencier tout le 
monde et réengeger sur dtts bases 
no uve lles. Ils n' on t peu1 -i1re poa 10\H à 
fa it tort u, 

J Chancel 
(< J 'estime q u'un producteur hbre 

commo je lo suis - n' a pas le droit de se 
ptaîndre. de faire de ta crise un autre 
alibi. En ce domaine d& cniiatlon a rtis. 

t ique. nous evons nos problèmes comme 
portout . mais nous devons tes ,Ogtor o t 
ne point les i mposer au téléspectateur 
qw attend. lui. seulement un 
prngromme u 

Armand J ammol 
H Il y a enfin peut -être un autro 

remède , q uo t out lo monde évoque : la 
création d'une chaine privée >J 

Guy Lux 
« J 'ai entendu un jour mo,, g ,ond 

père due qu'i l êta,t J)f'éférltble q uand une 
maison se léznrde de l' abattre 01 de le 
reconstruire, plutôt q ue de la rép~rer de 
l'intérieur ... 

' 

(Oéc,lorations au 
u Journal du dimanche » 

du 23 juin 

La greve 
Le projet de Mmantèlemtnl de l'office ne date pas d'hier, le, lutte, de,, tra•aille.rs 

non plu,. Oepui, quatre an, toute~ les initiali>es ,tomerntmentales ont ,i,E à mettre en 
place les condition, de la prh-atisation el, à chaque fois, les tmaill•ur; de l'Office, onl 
tenté de répondre aux dherses attaque, contre runité de l'Office, cont re la dégradalimt 
des condition, de lrauil , contre l'anarchie catrN,•nuc de la ite,lion, con tre les llctn• 
cienwnls. En auto,-nc 72 déji, tout k secteur de la prodlK'tion menait une Rr~>e de troh 
moi, contre la mi•e tn place des r11aies. Mai< la mnbiliution des personnel, a été 
freinée par les dhisio•s catéiorielles auxquell e,; s' ajoote la dM,ion sy•dlrale. de sort,• 
que le, batalllt·s ~ont désordonnée, et rnigmotairc,, labsant ,ou•e•I la place à ht 
démoralisolion. Ainsi , ritn que pour celte unnéc: 

• fact aux licenciemc,nt, massirs des occasionnel,, la 1trè>·c l(énérale du 
6 no,embre lh•itée :1 24 heures, mali:ré la 1olonté de lutte exprimée par les AG. 

• les grohe, tournante, de r6ricr. ca léitoriellcs, forent cntra•éc~ par une gr~,e d,• 
24 hc11rc, inlcr.yndicall-. Le, AG, qui auraient permis nn élarl(is_scmcnl , ne rurent mê1111• 
pas r<1unic,. 

• lors de l' entrée de<. me, à la Maison de la Radin à l'occasion d'une mobilisation 
contre le liccncic11tenl d'un délégué ,yndlcal, aucune riposle ne fol organl,ée mal1tr<' la 
mobilisation ewrlméc par la base. 

("c!lt dam, Cl' elimal de cnmhall\'Î le 
rcclk. m:,i, ,w,,i de dècourugcn~m en• 
1rc1cnu I"' l:i cha1>rc de plomh 
bu1\•;:iu('r-J1ique de 1'1ntc~>·ndic .. t1c qu'ccl:tt\! 
1., grc\•C <le, A2 d de~ r2. cl que 1., J1rcc 
tioi, ,c ~ nt ;1~,c, fonc pour .,ccèlcrcr cnc• 
prc le JcnMntClcmcnt. 

LA GREVE DES T2 f.T DES A2 

Le ,cctl·ur de, 1cchnlcte1h de diffu"ion 
1 2 t.'I c.k~ .,gcm, a(.hnim,lralll!\ A2 c-,t 
r\!l:ui~..-mcnl rcu m..:n.,œ par k 
dcm;m1ekn'k'll1 Ill.th h:-, rc\·cndic;HÎlllh 
i.l\'illil.."'CC'- . 

• ad:1~1.111011 do, l'Ch"lk• do lil e.rillc 
de !\:tl.,irl·, de c-c, cah!1onc,. Po("" 
!\t1ppmn\,;r k, d"rmrnê:--

• prn11101hm ph" r.1p0Jc .1 

1ïn1~rie11 r lie (dh.· ,iiHe 

C't.\ienl lll"lllf)OCf.!\.•, lk'f)lll' forl 1011!;'.ll'lllfl' rur 
lit rsu princir-.;11 "'l1d1c,11 dam. et ,eClêUf 
L, dn'-.!Ction r..:fu•m11 J 'en dl\1.:u1..:r car r.:n• 
,doppl' bmJ~i:t.ur.: cllul ll'l)p lin111~c. l\ in,1. 
;t lr.1v1..·" le LICficit .trtifo.·icl lk l'Office. le 
projl't de di:rnan1~kmi:n1 .:,1 bil'l1 J l'tlngu'k'. 
Je cc 1.:,111011. 

Mm, au ddi1 du c-.m1c1êrc I im it~ 'iCC'• 

1on el. ;, la lim11è ('\)1'(')0 1':tll,l\'.' <l~ la h.'\'1,;ll· 
d1cauon c rcfu, de 111~11 rc ..:-n L\rn~c 1 'c.!n• 
,c111blc do la !lrillc dc, ,.,.Jnirc,. rcfm ,~ 
popul,tri,cr 1.1 luuc>. celle gn.:,·c .i 1nuê un 
rôle de d~tonati.:ur du (J1l dé plu, 11.:u~ 
c+u·act~rc, n,luvc.,u, de celle mol'l1h!\allon 

• gréw dure. de tJurcc 1llimuê..: dt:, le 
tl~p.irl. rcconducllhlc rêguli~rc1nc111 
en AG en fonc1ion dC\ rè'\\Jktat, oh~ 
1cnu'.\ U,t g.rt'\o'l' a tJure 26 jou~ ,1u 
1111all. 

• F.lccliun ~·un comill: de gri:"c Qui 
participait J UX nc,oca..tlim1\ \,1êmC' 
,i C\.' (.'OllUtl' l'tml CIi p.,rl1l· n1:.1nipu1~ 
p:i r le, hurc:1ucra1c, de 1., 1 SU. il 
montra it bien 1:t Cllmbativite -.: t la 
\'Olo nll.· <lr~ g,n.~-.·1~ll'-" d\' pr1:ndr~ 
eu,\ n1~m..:, en d l..tl'~c k ur lu 111: 

\eue comhatÎ\o'Îlc nnu"clk. j,lintc a l:1 
pol11i4ul' tk rl'fu~ ~r~tCm,ttiqtk! de rk.:go-..,cr 
<k MJrc..:,tu I nnp, cl t, la 1cnt,n1,,1.: 
d'u11li.,çr cc confli1 pour accclcrcr l'\'.' 
dcmar11ci.:mcnt. dtllll k, d l't:n-t-. d 'J()· 
plu.:,11 h lll t.'.:t.1il'n1 d.: loutc fo\·un prCi.'lh fX)lH 

juillet lcr~ottion de, ~t~1hli"1..·mcnh puhlK.,). 
" donne .:, hi g.r~"e dè, f2 une d in11.: 11,1011 
nuu\'clk. m.:,lgrè le, gr~\·i:..h:, cu~•m~mt.', 
qw n ·<,ni ru:1, f:ut J>4.lllr êl.up.ir leur 
m tM.J\ol.'nlclll. Bien que m1nont,urc et 
lïltc~und k·. celte f',fi.!V-.: .1 op1x>,c dir\!1> 
t-.:nll'IH ln Jl(lhtiqul' du l"K>U\'1ur -.:1 k, ')Il 
dic,11, do romcc 

l, ES SVI\DIC'ATS 
,)ANS LA GREVE 

t u I SU II chcn,he tl 'un boui il 1 .,uirc ., 
C<.)nll'ùkr œ mrnl'n.:mcnl A aucun n,on-.cnt. 
elle! 1ù1 réd lcmcnl tente de r ..:ln'l,ir en pcr• 
mc1tunt qu-.: k~ n:,·~1"1ic,Hion, de!\ 1 2 ~r• 
, cnl de r,oinl dé dep:irl :, une lune plu, 



DEFENDRE 
LE 

MONOPOLE ? 
• 

Se greffant sur la grève en cours à !'ORTF. la campagne en faveur du 
démantèlement va bon train : articles de presse, déclarations politiques, 
manoeuvres de couloirs. Tout est fait pour mettre le public en condition 
et lui foire comprendre que monopole de l'ORTF égale le choos financier 
plus les grèves. 

Les syndicats de !'ORTF de leur côté réaffirment tous leur hostilité 
à une privatisation. même partielle, de l'ORTF. Et «L'Humanité» en
treprend u ne voste campagne de défense du monopole. pendant que le 
SNRT CGT soutient que« par nature. il est en mesure d'être le carrefour 
d'une opinion démocratique et d'assurer la garantie de la qualité de l a 
production. dans sa diversité et sa richesse». 

Défense du monopole con t re démantèlement . l'alternative n'est pas 
si simple. 

Lu monopolo d'Ctdl su, l..:t rllft11-.10•1 ct,+IO 
du 23 mars 1q,:.5 par tJllA Of'dônlHll'CO. de 
Gc1ulte révoql,JO toulc~ les <hJIOrt5tltton s clt, 
d1fh.1s,on en Frtmce 01 dJns lo~ co10,,,os ac 
cordées précédomrn0f'l1 au:k posres rmvés 

Plus t 81 d Il! monoJ)ofo do 1J: d1ff u&ttl1, 
n'ovorll pl.1s do S6"1S tluxemhourg, F.,mf)t' 1 
ou Rad,o Moflte Cark> és-nouam depU1s la 
péiriphtno) l' Etot ton Oo"ro ...., df'f111111on <1~• 
monopole en I ronsfôrant le caracl efe e)( 
clus1I a I m tormJIIOn C esl . S(.111!> de Gau le 
oncore. l'm (lonuorco du 4 fevrier 19;:,!) qui 
transfouna la RTF u en établissement 
1>ublic de l'Eu,1 a caroctôre indust riol ot 
commercial. doté d'un budgot autonome 
et placé sous l'autorité du tmnistre de 
l'Information o 

LE DEMAl'ITELEMENT , 
UN VI EUX PROJET 

Ma, 68 p()rl o un COUI) l'èS S<N'lO~.U( l't 
l 'ORTF. Symbole e.1 1nsm,non1 de l'E1a1 fore 

gênèruk ,ur l,t rrillc de, ,nla,rc,,: da, 
gr~,·c, de ,nlklaritè ont ccnc, c1è 
déclenché"' (';li' la FSU. m:11, i1 aucun 
momt.:nt cllè, n·o11 t aboul1 u èlJrgir l:1 
pla1cf0f1l1c re,-cndicativc pour 1r:11l\formcr 
la -..olid:irue en ur'k' l une commune de 1nm. 
k, ,èch.:ur, ~ur c.lc-, l'è\.Cnd1c~1ln)n, cohcrcn ~ 
le, 

1 " CFDT. r:i lhéc " l:i grc"c de 
'!Oltt.foru\!. n·n pc~ d 'aucun pnllh J an, la 
,:cnèrah..,auon c.lu conllit 

c·e ... , ;1 1;, \GT donc (lllt r('\'Cll.\ll ,ur 
Iout 1;1 rôpon,ahili h! dt.: 1 d,,r~i,,1."1111i..·11t. 
c.kt:1,11 pour l.1vcn11 1.k l;1 lulll' Son \.'Hill · 
r <)flCtfk:'lll :, c1\!' ln t\tricaturi: dl', con 
ll'.ldtChOlh (IU \: lie ,uh1l 

• <lur.1111 k:-. q 11 tnll' prl'micr, 1our,. 1.l 
di rcct1n11 ,Ju SNR r -CC.T n·a I'•" 
hc,itt uni.' ,..:l·ondi.- elle ;1 1.k111mi.:1.· 

k!-. 1 ~ c..'llfll1111.· !X, 11rc,plm,,,t,lô. 

de , ptu11.,<l1,t1.·,. dt.·, .1g1.•ni... du 
dêm:intdcmè1, ;m IM.)rn d "unl' 
.. lu11i: gCncn•"-' comrl' Il' 
<ll·m,,nh.:k•mènt II q,\•lll• rdlhai t 
tfur~.rni,~r FI lc ;\ don"· tolll fa t t 
rour ,,nier c1-.c~,r..: plu, le, 11 

• h11o!n plu,. al<'II'\ 4ul' fc.., l'l'î't,110..:I, 
hor, ·!-.l;tlut t .u.:(cur... r~a lhillè\tr~ 
1111.hlCien,) , c Oll)l\ÎI Î,a'Clll ,ur 1'..:111 • 
pl\H ..:1 k, ,,d.11r,..,. uu 111:u t.k d'k:1 
ch-:r ,l faire t·on, ~rgcr ci: 
rnom·l'rncni ,1, ec r dm dl!°' 1 :!. die., 
prd\!r\.· , -..u~pcnûrl' •• la grc \'I.' 
J'lrl'HI\.'. , uu, t)ICll'\IC qu ·uni: 

aui mcnt:ititm <k ,alaire ;1'":iit ~té 
obt.:m11.: (en foit. n1êmè , 1 li:, hor, · 
:-.tallit ont g,,,nC un~ au~mr n1:niun 
dt· ,11l~1in: ib oni pcrtlll quanl :"t ln 
g;1r.1n1 ,c & l\:mplo1 <..:ar lh n'om 
rién nhl..:nu .:um.:crn .. ull k , oluml' 
de , ~mi..,,ion, en diminution con
..;tant:.:) 

e 111;.n, un.: te lle poltl lQllt' 11l' J'IOU\.,Ul 
durer c1t.:mc1km-:m. 1 n h~1'4..• de LI 
C'GT. an1-enéc a jouer darh k:-. fo i1, 
le rùl~ d\!' •• Jauni.:!I • ► a rc.i~i le, 
l'.tlmih .. , locuu, et k, 'Ct.:ltc..,11, de 
ha~ OIH f)rOlè\lC ~ c.·crt.line, 'è(· 

IÎûTh. comm.: le llllHll:tgl'- nl,l~H\ClO. 
ont I èJtli Ill la gr\.•vc Uc ,oluJ..m1~. 

L~, IOf-... e l inc:c le dcvch.,pj'll:mcnt dt' ln 
camp.1gnt pouvcmc1ocntak .;ur la 
rrwat1,,ll!011 . Lt clirl•ction CG I a 
brut.1lc111cnt chnl)!lê o.lo poli1iquc: dan, le, 
dernier- 1011r,. le..; ,cc1io11, r2 ('(il cn-
tra1ént d.111' la g l'C\'C, , an-. JXHtr aul.11H 
ct\\!1'dkr .t l"él;1rgir ,1 d'rcutrl', c.·.t.1c1mric, 
Ol..lÎli . au contr~tire. pour prùn<"r « de 
l'intcncur ) > la l)U'-pcn,1011 d u muu,·eincm. 

r off!ct• fi" a pas Pt P f 1l1r9rif' par lr1 sec0v:.se 
et l'a nlP.me flmplihr\r. d,mc; 1.ne Cf!"la niP 
OM)!.LKO. 

La p,l'11'1< •(J dl ft -1-.11i10 d <1lr clo 70 , 1 
avec IPs ranrmn~ Pnyo e1 Riou LP ~<.1ppor1 
Payo prÔ(.;<Jll•Sd1t IH ut.Mlmn d 1Jn hold 11~ d t 
soc101tb pnv.~0._; on uf'l soul monot"lo {~ <Il 
téi.év1s.too concurrent1d a I ORTF. 

Lo rappo,t Rt01..1 prècornsu11 . lu, ! ~ 
rabhs~f'ITl4'nt rf wt<'l conc1,,.1r,ence f'Olrr los 
chaines de tf"1P. P.ntrP ,ir1lPs rte produc1 .on 
et alehers do 1ô{ll1sm1on C,, 1972. Griotternv 
ot I o Tac SWhlM6ot da(ls un m pom • à la 
Chambre des de1>01es. la cn~a~1on •d'une 
h0u10 Ju101ué •• ayant seule outoritô pour 
g6rer lo patnmoine audio-visuol n e1 qw 
serait un 111stroft"t0rit de conHO'e 1ur1d1que 
u dei t echniques nouvollns dons fGS 
quell es le sec1eur privé aura sa part ,, . 

Enfm_ en Ju1r, 72 est votée ta ICM Malaud 
<lu• orga"l1se r eciatorncmt de l'o f l•te e,, 
pe1i1es un11 és. rxwr filc1l11cr l'entrôo mass1vB 

,oujour, .tu num Je l,1 (( 1111 1c rrn,ru.tir..· 
pour 1.- dcl't.!'thc du ino nopok .,. 

Arn". l, 1r.1ve"' le-.. d 1\'i,10n, 
C11tCgoridk, l'i lô q 11crdk, ')•nc.lit\tl~. 1~1 
chrccoi(ln de l'Dfficc ,, r,u oh1cnir le ,.,..,u hao 
t.!'...COrnptc le... f 2 '-()Til l'C\lô rcl:ttl\'l'l11Cnl 

•~lé, 1'11110, ..:n <l1rt.:cu,m du puhlil' ;1 fml 
1è r4.!'-..IC le mnuvcmcn1 c,, ~11,pc1\\.lu ,,111, 
qu·u,-.c ,,c101ré dc"·a...i,c nil et~ rt·mr,.lrtt .. "\.' 
:-.ur k jll.in de-.. l'l' \.CllJ1c:1t101h 

POUR UNE GRF:VE 
GE'.'lt:RALE DES 
TRAVAILLELR~ OE 
LJORTI< 

Au1ourdl1U pom1an1. l.1 ~'~''" <le, l ~ 
n·i.l p.:t-. lim Ll i.~ puna ,c, l'ru1h dl.: ;t 

rl'\'Ch: .. rclh\."lllhk <le, p.,;r...pnnd, l.t 
f"1',ih1hlc 1:1 rurl,!t..'lk.'i: ll'u,-.· prnr (h.'llt..' rH k.· 
contr~ k d..:m;mtck nll'nt. face ;i rofkn,ih· 
~OUH'J1h:llk:fll;1k prc\'lll' llt>lll Il.'. 1 Ju1l1..:1 
\l,,i, h.·, d11..:"11u1" '" 111.ht::ilt..•, qui 0111 

j'l('l\h'C a b ,u,l""n,1011 du mou, cnk.·nt J'l<,r• 
tcn1 •HIJOtmJ"hu1 u,..._. loo rJ\,· h.''l~un,abil11c 
r n cff\.·l. l"klllr l ir>tt.h,.•r dlit.:~'4.:t.'llll.' lll k l 

juillcr. "" icu 
tl':arT(•tt.•r la ,crl•~<' ,ou, 1,rë1t•,h• d'impopularité. 

il filllail au ,·.-..11lrairc tl:1t'Kir lt momt•nwnl 
d,·, T2, le populari4-cr dan, I' enM>mhlr du 
Pl,.'t"onnd. cntr~rr~ndrc Utlè l'0tll11: 
inforrn,lli,m ,1 lïm1.n1ion du puh1Ïc..' :. ~\:,l 
:un~i qur la ~r\!\'e fl,énc r;1 ~ qui ,·.111nc,11r1.· 
aur:111 pu <l\!m.itrcr dan:-. un co111i.:.,1c Je 
comb..11i, 11è .1ct-n1c J\n~1cr l.1 lulll' pmu 
rcl'):lrl i1 le 1 juillet dan, un m,;.x1vcnl\ .. 'nt 
d 'c1hcmblc. L'·..:,t dcj:1 p1C('\.,ri.!r l~t 
1.!~111ohill',tl10 11 . l.t ,rth~ tlic 'N hcun:, qui 
ri,quc d \:lllcrrl'r :c IH<'ltl\'Clll~nl. 

l ·orrc1)\l\•C g1,t1\'\,!rt)è l1~1Hak lflii ~ ':111· 
t\01lt\' 1oc1,1 \;llh <loutè dct1,ivl'. il faut du~ 
d~, 11ujourdlu1i qu,: cc q ui.'.' ntllh Jlr.:raw1h 
c'c:-.1 une gn:"..: iCnl'rnl.:- n:co11lluc11hk l'~lltr 
tll.h fé\·','.od11.:~1l11rn, l'i non k·, d,,..,,tljll\!' 
24 heure.., de pro1~,1a lion. 

• l\lainti,•n el am"lioratinn du p,.._,,·oir 
d'achal 

• 1>1, un 'IC'lll lit't•e<.'il'Nll'fll, ln1~~r;;lio11 
d"~ occaçionnl:I\ 

• (\on à la r k l'S\ÎOH 
• \hinlit•n du ,hllul unique d11 l►l't · 

w nnel 
• 'loH au d~111,mlflc1nt-nl . 

■ 

les ~yndicats de l'Office 
face au 

dén1antèlement 
Lo f•de, a11on •vnd1coltt un, r,éo IFSU) 
Syndicat " au1onomt1 et aµoliUqua u, 

elle os-1 lmplo,,te-e prmc.tpalément ch&z 
les tncholcien'- de ta <11ffu<t1on, do IA 
radro et chez te-s ad1n•nis1u1Uf$ Sn <1,rec
t,nn lldoPl.O Ur\ poun do vu() 5.ouvcnt co, 
potatls1e: elle défend ses propres 
adh4rents dans son .secteur -rl'un 
ploutou o1, !1tu1i:; coiaultttr, volro mOnla 
en s'6pp0$3nt ttux (Wtres s-ectou,s 

Dans çette logique. oommê la chf• 
fusion oat le aecteu, le momt. d,roc 
tement rr1enace p~r te dèmantfll~mf!'n1. 
S,monetv (suc.~ta11<> d~ la FSUI ao llttl • 
mit Jusqu'ici , pour un~ ., ho-ri 
démaptelement ». plu10t qua COf'ltre toul 
déma,H~to,uQnt 

C'6s1 mnsi quo 1:. FSU ~l"i nQ\/e-n,brc 
13 ... â meoacê do romp,~ l'mt .. rsynd1c1tlo 
St ld 916vc oAnett,Je ooouo le hr.en 
ci9-ma,,1 (le 200 oci:~stnnnels: (é,pattt 
ddc,sive tfm1s la nufle ~n 1>lt1ce du 
dômantêlomentl 4'tai\ ,cco1\<lut1C\ f.llc 
.-éus.sit alou -" casser le rno,1ve1nent. 

P,u con1rc. sur doi- b.J~O$ i,octonolles, 
ou pour ob1omr (les (leqocint,00<1o svr d-e-'.'i
,, c:ont,e.-p,QpOS1l1ons &ênuusc:. ... ellft. u 
fltO l'Yhm6C: a r.onduire (hts orOve.i dv1+1&, 

comme ln greva ettuelle des T2 üt dt}S 
A2~ ou CVlt\tlle los g,ove~ lOtll l'-!ttlê~ dff 
JMWHH e1 de f~vrie, 

Enfm la damocratto e.t l"aaimatron de 
ht v10 ~y1\d1ci\to ··••mbll,nt tmc tir ,,.1,~ 
rëciu1tes a tc1 fSU 

lo SN A.T CG T 
fi &St ï,·,..plantê su, tout danfi les ~c· 

1ttu.-s de ta prc,duct1on ftltn ttt v 1t1eo 
io,,v, if')t fi dtt1- . f)l nrnpux, osslctnnt5 
dé:cortueurs.. n,orueur.1. etc l 

St1 d,,acttoo ,orusc 9tobotomB1,t hl 
prOJCI de d,ên-.anlete,no-nt (.ie , ... office <Inn~ 

des c ttpi1at1x prwês L'office est <icc0\11w en 
POIII S. mCllCC3UA co,,cuno1·;1CI S. Cr'II IO eu,c dl 
Oéll u<ellf'mftnl r.onr urr~"lllftl~ nver. P nnvP · 
5 rég1os SO'"lt créos {fé{J,e de chacune de!; 
troi s ChJ11,e'i, r0o•r cle <I fh.1sul·l t•1 1ï-<11fl do 
produc11onl 

l ti svs1e111e dtHI foric110t111(..>f $1'1"11JIC1n<•·11. 
Los «égos do choino coovna,,œ," <10, Prni<; 
s1ons au cho,x. so11 â ta rr.9,0 de f>f<>d uc1100. 
soit é1 dus soctli1 és 1YivètH, (:1o1,s1 m1:.es en 
coneur,ence duoc10. Le\ rôgio do p,oduc1 o r, 
doit même pwvou h1b0Que1 des ém1ss10tl~ 
pou, des 1>o11es pu ... ées: le pao es1 fra"lch 
avec. en llAllet 72. le découpane dP c;et·o 
rôg1c on tro is (rég te hlms. 16910 v1rl60 fl),e, 
régie v,doo-mob,le) 

Enfin, e1 t>lllS 11noor :an1 i l pttrl ir d u 
momo111 ou une rôg,o est JuI0-wn~. on pe 11 
tactlement ta faire on~sor c1u pnvr 

Ces mesures •époi1dei'II à un double 
1rnpern11t p0ur I C.1a1 bou,g0<HS 

- Côn$C-rvor to monopo'r cle ! ,o 
formltltoo e1 de lit d1ffub,011 a des fw8 do 
p topog.-inclo 01 rio cnnt rô~ 1000100 01,r 

aider l'expan$,ùo cap1ial,s1c de la 
orodoc '1f)n 1+ uv1~1u un pc, n,uuu111 1~1 
oriva11sa1io'l crune orod,1c1io'l PO"lfH.r.:.f' d.,, 
g ros profils 

lA PRIVATISATION : 
UN ETAT DE FAIT 

Sans mert"IU tJncme e~1-.•l'S-.lqc1 la 
J\· ,: Ill • 111 ll'tf ! 'I 1• 11 l'UI • ,Ill Il• 

1 fl \1\11 \1 1 11111 ~ 

1 :l f11i 1111 ,l Jlldk'I -~-:z 41111 ,l·~u h -.lt,f."l' 

11 ,111,,11:11 dt t.1 K•Jl11 kh4lU.,it,n ph·•ml t1m· dt'"' 
dnn~~•i111.,_ llll rn,,.,îp1tl, flru\t·~ Î'lh ,1f1"01d1\•-. 

d:rn-. 1 mllrd ,h. h, l>d(:tl-.l 11,11hdn .. 1I, uu \1, L1 
..._uMOI\' l•11hli11,1.-. , . 

( d:a '-Î1;:1ffi~ 1- Il ' ' ''" rn1tt rnl IH .-J.;u1f h L' .. tl ll" 
41' ► W I ..tll ( hlh .. 1.1 httM(t,:l"(l-i-.h· ,t· p 11;t,1'h' di, 
•11,1inh'11.1ru ~ u1ïU .... ·r ◄I,, ,trJfrt-.·., r1h'-'-""1 
:.:.1,1dt1N11lcat /i-11:u,._..,,., 1):ii lt,,• p.1t1•11\Jt 1~0111 
un.:•Al\l'f Il& c•itt:tfH' • n-,11lullu• ',1 

1 Q dPntOmtfi◄• huonu•,it...,, t"!l :i'i,...,. bi11 
tt_tf'tlh.- prt'-11111 tct1•f-

une logique de doffto,e du monopofB 
cela le conduit 1nvartt1blomont a fre-•ner 
los luues sectoneUe1 ~or le-, com.llt.1u&n 
ce5 du Mmt1ntelemon, nu l'\Om d'vnfl 
lutte gé~l'a.hsée df! -tout lo .J)Cf~Onnel 
pour la défen~tt du mnnopote 

Plu~. le malol1ên çtu monopole con 
cefH.ant l'er'lsèmble.. des partis pol•taqv-O&-. 
on rnmpl.ice ln fuflo du 1,0,sonool (ln 
l'Offic« par des- pr-es-s1ons sur lo 
P1ulomont t)n hveor de lt1 
dôrf'IOCfafi,f'hOn ÔQ. 111 tèl~ Oo abou1i t 
a1n~• a h• dttss:iql.MI mob,1-Satton 
onuirreniênt de 24 hem~., qui gu~Sl•llr.- on 
1lure pertfl la combr111v1 ui dP la ba;-,o 
C,ntu «mnôQ p.tr c.a.all\pltt le 6 novem 
br~ le13 ff\vflcr prut -èn~ 10 J 11ullctO) 

ta Cf DT 
EU• 01!>( trè'l minol1Uti 1fl Û rOffiCiC Ol. 

S-1 la di&Cuss10n "/ Ost l}IUS lac1le. tl ~·--dglt 
plus d'un heu ,10 dèbtt1 qoe •l'un 
véutabl~ syndicat ell~ oscille ~mr~ le 
des, , de so. don.ne, une I m11u• dure M 
t.om lHn1vft 01 lt1 proJot dP f1..1ct1<'ln Cf.DT 
F-StJ m is An ,want p11r la. chreGUoo 
ccn~fedoraltJ Ou<u<1u d @n -.eut sH, 1.o n 
trttd1cUons la tlarntvs~• I p,es,1ur 
comJ')lètt.•1nent au _pOlnt que te 1our ma 
ses ttllt!Sut10s i.onr Pmmonus ., Oo.r,upm 
pnur .1v01r protlU>tè COttlfC m'I li~n 
C:t8-tllOOt. eJlf\ c~t 11lcn1Mble d'O(tJ~n,~t-fr Ill 
n1)oKtf" 

Au HH;al. 111 fSU acct:f'te ~o tlu~oue- le 
tlttmllntrlflmtmt mt11, ~rn bat t~, CGT lo 
, otu~o mn,s na f.rht nr.n et r;n 
t'°'rS\'llfht:alB dttmèurtt p.iralys..eô pat s-e.s 
quo,ellf:t, mteinto, ! Ai1\S1, oour Mnb#t o 
cxpdnwr s-u cornbattvi1A, le po.-sonne, '1P
t ORTF dmt d""'Oord 9_.ISJHII Or ~es to,ce-J ,, 
dOpl1s,c1 los ttuerellos h1ffetuu:ro11nu,•-.. 
<1u1 hJoquP-n1 lm• tutH'lS 

1 L.a1 'ac1hld1I l'enn ee rn,i:,:,111\i t ll, 111 1vc • 
1 utf 1U• PrPs tto LO ''· clos ~rn1ss nn•, -..c:m1 
a11,ourd'ht-• proclu11os pnr dPS ho- tes p nvfM 
(1eec,p. Jele Umcm. l ct.lliSUI IOf l Cll lët; 
rovcndou: ~1 r ORTf 

LPS al"'.co·rls de èoproduc•,on q.,e l'OR lF 
1)35.SO ovec ces e,11 1c1111~15 so•11 ·16!, 
df'lavorahlM 

D'a1.1t1e pari '.01.1t 0 11 sv~ternu d~ p,~sta 
11011 cl~ so1v1ccs ost .,,,o e,, n.lOCP doi.; fm 
1repr,ses privPes I mva,lton1 ù1.J 101.,("fll du 
p~rsu111,ol p uu, l'OR rF A1"ls1. une 1J11trù;)f1so 
de m{)OIOOfl Pans T61Qyj1,,011, ',;O r:ui l)Oy(l( 1ft 
douhle <10 ce que co:11eran le m(lnrnqe à 
'OR rF LJ i>t1J, 1J1 l do!> l¼,11!;.s.011~ sont 

ctovcloopée~ '1fH1!i des &..11los p 11vM, o.-,, 
sociétés d 111tè111n louell'. un pcrsu•u•cl .,l la 
;01.Jf l'létt 

ACHEVER LE PROCESSUS 
lA CREATION D'UN E CHAINE PRIVEE 

C cM kt u •1 v10JI( M.•11 \o-•1•· de 'llP1 roir-.s o 
l'onlrr d11 ,ow pnr 1·offo·1s1v(' on coi.r,;; po,1• 
c dôm;m1elel'Tlf'nt 

lor~q.1r. l.l tr >101o 1·,1r c l .on+• ovr111 NI 
crf""f\ r:ertains ;:1v111~nt OO\•• :.aw' d' l'11 faim 
UIIO chJU-.0 en~ll\fttrr•••n: 1111,;1 1(.;UC Pl*' ,.Jo~ 
ca~•(lw( flrlVf;'I \1,u,; <lrvrin· l{l<; 11sq1 r,, ri t! 

11pos1e sy,,d,ca e. Pl surloul parce quo cette 
cl,.o,u-• lu -nom:, 1 npl, 111tcô el' Fr..i•u 1•. ao 
1)1)fill~~.11 CO"nll1(' pou (fttllf!hlfl on 'fll'fll'Ci'I 

i,rov,so1remont au pro 1!.!1 

AJ,ou-cfh,.1. loffens1\fe e1 t.('-\Jt-; ;)uur l..t 
puv.:tt•·•lltlllll t l \11H ch,ll•H· p, 14 If• (I' t''I 
l 1f! INNW" !.ur 1a wcm érf" .1 p li•"- 6co.11i.P f!'l 

f!,ance Ams1, 0 (lrus B1.11Jd01·,. <h•h:q.,é 
H'"1thal {1 nnform.·n1on df'! C,1!;C,1·d dflrlarn11 
au u F111aro » Ir, 24 11.ml : 

u La plus lntéressant o (do1 propc)St 
tionsl cons1s1orait à détacher rune dos 
trois ch a,nes existant actuell e i-nent. non 
pas la 1ro1slemo l'n&is la p,om1èro. ot à I& 
placer sous tutelle d'une so<:illté du type 
SOFIRAD d ans la<ouollo l'Etat détoend,ail 
l n majorité d os C:8t)itau x. les sociôtés 
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n·rntervenont alors q uo comme dos 
prest a toires do services. afin d'alléger la 
charge de !'ORTF M . 

Au mcmo 1n<>moo1. e1 f)OL1r cntrotorw la 
campagn<1. Roge, Ch1nau<I (R.L) fa11 ou 
Parlement li: 1<;ippo, t do lu comm1::;s,C)11 qui a 
6Iud1d les comoIes de roff,ce On nporend 
Que fC les e xemples du dévelc>ppomorlt 
des moyens de f nbr icotlon vidéo et f111ns 
et d e lo politique immobilière ont paru 
extrêmemen t p réoccupants ►> . fr re tat ne 
compense que très portiollernel'1t l es 
obligations so service public q u'il im pose 
à l'office u et entm que •• le personnel se 
re·fuse, dans de nombremc cas, aux adap 
tations nécessai res ,,. El 1ou1c la log,qoe 
ru raop0t1 e~, do la même veine ,1 fout 
rauonnaltsor r()()I nh,hse,. 011 no d11 pas 
comment mais o n laisse la 1>or1e b~ nte 
devon, la l)Ml{lll:t,(lh (H'I 

Q,scard h.11 moo1e nvan e1ê éw1s1f d'-•';l"ll 
sa ca ... 11.>agne élec1on1lo Pa, conire. en 12. 
son fn\ro 1:, 61.) 1 dftclarô fnvornhlo il la 
c•éa1t0r"I rlr. cht11ncs 1ndôpendan1es ë 

Cdt>1:Jllll. J.)IIV~S üSSC)(;IQ~ 1 COUX dO f( lOI Pl 

en 7'l un (l(\pu~~ RI de I' 15f'ro Jo(wi Bovor. 
p.ocon1sa I la crcm1on de cl\dmt.:~ 
puhhc1t(ll'Oil ,nc~pe,ldonw, roqn,updos a.,1 
$011) d un otflco olacr. sous IUI oUe de roR rF 

Il (J$t du'lC !Out t.l idll l)OM,11Jle Q\Ht du 
conSP11 df-', "'" '·~· rns (lu 3 tU lle1 COOS~f() i\ 
l'ORTF. outra !a poursulle des mesures de 
1enIJbll &auo·, cto1u en cours sor,e lt.t 
crénllo'l cf u 'lO Ch3me pnvOP F1 les muoaCM 
sw la prc in1C1c ctiuine ne serven1 po\ll être 
Qu'â to1ro oasso, 10 1>1"-.110 cl u,,o p,·,va11sntio,,, 
(te ln 2ômo ou la 3ème 

DEFENSE OU MONOPOLE 1 

Los parus do goucho PCF eu ;ô1<' 
~ hiculon1 lo my1ho de la sffif1ra1i<m rndteale 
omro le « secieur 1)rivd » el 14! • soc1ou, 
puhl1c 11 

Les p,1nctpak!!=. a1 taquas de la gauche 
contre le f)Ouvo,r, so to11do111 nM su• la 
cntiqvl' do la nim•o môme do fAr parell 
d 'Etat. mais sur te sa détérioration par la 
mainmise des int,rêta priv61 sur celui -ci 
e t sur les formes d'état i sati on 
bureaucratiques qui te brident et 
l'empêchent d'ôtre conf orme • sa 
défini tio n : être 9U service du peuple ,. 
(nol ttS 01 dtucles d'Econom,u 01 Pollt1Qt118 
r évrie, 731 Cc q m condv11 te PCF a se 
p,êsen1e, comrne le c hampion do la défense 
du mor1<>t1ole do rOATr . 

C'os1 un niytho <tuo nous devons 
dénoncer ; l'ORTF n · apparuendrA pas nux 
1,avmlleurs. soui:, p1é1oxw qu'cltc restera un 
monopole d 'Eu11 Pas 1>lus q uo Ron.11.111, f)ns 
plus que la SNCF Fatre c ror,o q u'il est 
PoSStble. on réfounnnt ~ mono1>ole de 
l"mtêf101.w de 1),_'lfvorur à vno 1êlôvision au 
service des lr<1va1lle urs c·est u 1"1 leurre. La 
ddc,s.on que propose auJoord 'hui uno pfll 110 
de la houro~w•~ m,vre :i r,rir- o :'t a mfl•" 
1n1:;e diréCl8 do prwé sur l'anlf-)nnc. Ccla 
Wtut d ire CIOIIOl'll01l1 quo n 'un pOrlO qo0l 1HISI 
pourra 1no1,1c 1 à 1er-me su c haine de cé-16 N 
com11lt.'i1e, l 111tu x1c.àl1on gouvcrnerne11t11lo 
par r ,0101C1r .. ,1.on p.,tmnatr En ce sens. 
nous pensons quo la déf ense du 
monovoto es t un dovo,r él ômontoir e de 
déf ense des acqui s du mouvement 
ouvuei. Mais. pour nou s, 11 r,o saurait 
être quest ion de f airo croire que le 
monopole d'Etat peut êt re. on sociê1é 
caphahsrn, autro chose qu'un monopole 
de la bourgeoisio L'ORTF n'appar tiendra 
aux t ravailleurs qu'avec l'instauration du 
9ouvornem-0nt dos conseil s ouvrior s. 

Pos11 o n m11x1m:,1ts10 0011s d1f0f)I CfY 
t,;uns. Non P,.1rce qu cite !,-19111110 

s·of)l)ObCI dOt. 1'1l[l1,..,rn,1rH m rlr. L1 
facor• la p us v1,go11re11SP. ;10 C16man:èlcmert. 
()i,c non au dôman tèlemont c:. u:;1 11 w 
oon awc hcenciemen1s <1u i l'accom 
pagnent !270 et) novembre /3). non â la 
dègrado11on fontostiquo dos conditions 
de t ravail t..-n1r1inti-e par la feotah1'1~·u,oo 
capuahste 1<vr11s1:,10•1s bii<:léo~. c oclentt..~ 
cc(1H•d1", p.,, clr haus-.es do soia,ro'I! 

C est rcvond1qucr oour les I rava1llours do 
1 ORTF t, Mtl hJI u·11Quo dJ po,sonnel kt 
s~c~rM, df\ l'O.,._JIOI. les (lro11 s syndicaux 

- c·es1 av~nee, dès muinrnnant lï~e dè 
con1rc}lo o uvno, sur l'ORTf' 
Un contrôl e e•Hir1eur du public pas c;ouc; 
1<1 fo11ne d'associJ hons mformcllo> do 
1é;ô,,,er.1 11rur~. m,:1 s po, dos co 1oc11v1tk 
ag1ssan1es Un cnn•rôle QU1 dans r,mme 
dtat. 1,e,11 ùlro celui cles 01gan1M 11or\S 
oovuè,os dans los coo~m1s do p,ogmm
mauon. sans pose de responsabitués de 
90st1on. avoc ·oouvo,r d 'ov1s p.-éalobkt sur 
les progfammos ot les cond1t1ons de navatl 
Q., pec soonet Un contrôle intérieur par les 
11ova1IIours do I ORTF eux mémos dons lo 
seul domaine de la production ils revven1 
dès au,ourd hui débaHH! Oil assem1>too 
oonrrnlfl' do ~OCH01l dos codo,,c:PS comnmer 
les col,:s de produc1 1On Ull)( devis. recc1scr 
~X0Ct81l .. lll lu non•hllt cle po~IO!I- cl ~CCJ 
,;ion-.r:-1 « pt>•rn.11V"'ll s • m <1,"fnrt1•cle, ll}ur 
H'1Ôgrat ,,n ~ 1du1J•1or !.li' IJ 1tk's.~e de:;; 
u,1v1ux p~•; 'h 11, r11 1v1 m••II· tH dv,dC'1)l d 

IPS .'tcc·-.,cl· p; ...;S(·· f\H I Oflll- avec lf>t. 
11os1~ 11 · :O'Odll:>'1 IU.11. IJU.11 th.:PVl'lùf lu 'IIJU 

m1Sft rtP~ 'l)(JPOl)OIPS Cflf) lfll "l'fl"' 01 pow 
décru,fe le rrythe de l'office pJbt.c 11 aJ set 
v,ce do tou~ u • 
6 

luttes . ' ouvneres 

Rhône-Progil 

UNE NOUVELLE ETAPE 
le 1 ~- le soir même de fa réunion des délégués du personnel, 

se tenait una assemblée générale. La réponse des travailleurs de la 
cev (Centrale Electrique Vapeur) ne se faisait pas attendre. A 
20 heures, nous partions en grève de 32 heures. Puis les Résidus 
défilaient à 4 h du matin. Deux jours plus tard, les ateliers de PBU 
(TOI, TOA, et nitration) décidaient 32 H pour le 24 ( à 4 H du matin). 

Mais voyons plus précisément lo 
déroulement de ces lunes. 

l< FOUTEZ LE CAMP ... 11 

Au moment de la prise de poste à 
20 H. les travailleurs de la CEV se 
trouvoient dans leurs ateliers. Tous se 
déclarèrent grévistes. o·ordinaire. dans 
les grèves précédentes, 1Is assuraient la 
sécurité dos ,nstallations. Cone fois. la 
direction, prévenue d·urgence depêche 
son chef du personnel. Ce dernier entre 
dans une rage incontrôlée • Foules moi 
lo camp . tous dehors, nous ferons tour• 
ner la Centrale tout seul • 

Durant la nui t, les gars vont t irer un 
tract CGT-CFDT ainsi qu·une lettre à 
n11spec t ion du Travail. Tout est a,ns, 
prêt I)our la relève de 4 heures. A cane 
heure. tous sont aux portes pour infor
mer les copains q uo arrivent : • Ce sont 
los cadres qui font tourner I" usine n 
(pourvu qu'ils ne cassent pas tout 
comme ù Noguères). Les travailleurs y 
ré1>o nde11t du I0c au tac A 4 h les 
Résidus décidenl sur le tas d ·entr~r en 
grève et ceci en solodarot é avec le CEV 
et la revond1ca11on do classif,cm,on. 

Pondnnt toute la matinée. les 
m1l11an1s to1.Jrnent dans les éHehers po ur 

,:,. .. ,..._,, ,. 
; f t:.-.111 . 

..... ~..... ' "" 
• , 111;.I. 

informer et • prendre la température•· 
A l"électrolyse {atelier qui reçoit le cou
rant de la CEV), on n · est pas tranquille : 
jamais les ompères mètres n·ont autant 
bougé. Et tandis qu·à la centrale la fuite 
se déclenche, que des Journaloers se 
déclarent solidaires des grév1s10s, c 'est 
l"affolement dans l'encaclreme111. 

VERS UNE NOUVELLE ETAPE 

Le problème des cadres ménte IcI 
d ·étro souligné. Quo certains s0I0111 
syndiqués à ta CGC et jouent le rôle, 
vo,fà quo n•étonne qu•à moi tié. Mais que 
d'autres. de lo CGT et de la CFDT. so 
fassent prier (et le mot est faible), voilà 
qui est très mal passé chez les gars. La 
prochaine fois. nous serons tous à la 
cenIrale poor gnrdor le contrôle de 
l 'out,f de travail. Il faudra être plus nom
breux afin de faire sentir à ces mes 
soeurs de quel côté est la puissance. Sur 
ce poont, de 11ombreu• travailleurs ont 
écrot dar\s la Taupe demandant claire
ment à I oncadreme11t dans quoi camp il 
se olaça,t : celui du patron oo celui des 
grev1s1es ? 

Les mesures cf,nt1miclaI1on n'ont en 
oucuno façon entamé la combatovité. La 
direction proI)0saIt la satisfaction de 
4 7 % cfe r\OS revondicatoons 101 non 40 
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comme il était écri t dans le dernier 
Rouge!. Hé bien. elles n·ont pas été 
Jugées satisfaisa11tes par les travailleurs. 
Aujourd'hui. le gros débat porte sur 
l"atti tude à adopter dans les semaines 
suivantes. Les vacances arrivent. 

Devons-nous continuer ou lancer un 
ultima tum à lo direction pour le 15 sep· 
tembre 7 Cette dernière a deux mois et 
dem,e pour réfléchir. Pour après. deux 
formes de lutte sont proposées : ou les 
32 heures reconductibles ou la grève 
des cadences. Toutes sont retenues et 
seront débattues. L'état d'esprit qui 
s·est dégagé actuellement peut être 
résumé ainsi : • Prenons nos affaires en 
mains. Il faut tout contrôler. Phacumène 
o montré la voie. La chaine Chlore a 
suivi, puis la CEV , les Résidus et les 
PSU. c ·est à dore plus de la moitié des 
ateliers. presque les 3/ 4. Nos reven
dications aboutiront. La furte pour ta 
revalorisation des class1f1ca11ons, c'est 
la lutte de tous • 

L'ATTITUDE DU PCF 
ET DE LllTTE OUVRIERE 

Significa tif le premier tract du PC 
sorti 11 y a tro,s jours. Un uers du con 
tenu porte sur la lulle et le restant con 
tre les • gauchistes • · On y trouve des 
affirmauons du genre : • c·est nous les 
révolutoonnaires. Seule lo lu11e de masse 
paie Il fau t mettre los cadres avec 
nous». Ils proposent l"Union populaire. 
Malheureusement pour ces staliniens 
newlook, cette prose a étô très mal ac 
cue1ll1e chez les gars en lutte. Il n · y a 
qu'à demander à ceux de la CEV ce 
qu'ois l)Bnsent dos cadres. Quont à dore 
qu'on est pour la lutte de masse. r>er
sonne ne les contrecfora. Ma,s qui forme 
la masse? Près do 3/ 4 d·oteloors en 
grève ou ceux qui Jouent aux renards de 
la direct ion ? Les argumenIs du PC ont 
à ce point échoué qu·auJourd' hui. 11 est 
totalement sur la défensive devant colle 
grève contrôlée par les travai lleurs. 

Quant aux camarades de L.0., ois 
disaient : • La lutte pour los class, 
ficatoons c·est de la connerie Il fa ut 
portor de 300 F et d6c1der la grève géné 
raie•· Ces pos11ions ul t1mat1stes n·onI 
rencontré aucun succès. Aujourd'hui, 
ces camarades ne proposent p lus rien 
et adoptom une posi tion d ·a11ente. 

Ce qu'ils n·ont pas compris, c·esI la 
dynamique extraordinaire de la lulle sur 
les class1f1co11ons. Nieront- ils l"utiloté, 
dans la pnso de conscience de nom 
breu• grév,stes, de ces dizaines d. AG 
par atelier ' Non pas quo nous soyons 
contre lo controlosa11on Boen au con• 
1raire. Mais on ne balance pas a,nsi une 
grève génerele du Iour au lendemain . 

AuJourd·huo, los trava1llours de 
Rhone Progil préparent leur lutte de 
demain et ce avec la volonté tou1ours 
forte do vaincre. 

Correspondant 



. ' Luttes ouvneres 

• • USINOR-DUNKERQUE 
les mortsdupdit 

Cinq morts le 2 juin ... plus, c?lle de Seb~ane qui e!_fecuai ~es 
travaux du HF N°1 le 18 juin. revalent une fois de plus I insécurité 
qui règne à Usinor. . .. 

L'explosion du 2 juin en HF 4 en c_ours de -~~angement de f!here 
n' était pas la première du genre puisque d~Ja en 73, un ac~1dent 
identique s'était produit, _faisant un _b lesse gravement brulé au 
corps et toujours en arret de travail . . . 

Le PDG d'Usinor n'hésite pas à dire de son bureau par1s1en que 
son entreprise est ultra-noderne et que les HF 4 sont les_ cc plus 
modernes du monde,.... l'accident est donc une affaire de 
malchance 

Pou, 1a111 Usinor conn~issa,1 dopu,s 
un on lo risquo d' accidont qui exiswit 
dans le changement des tuyères Usinor 
prétend qu'il n y a pas de procdés 
1ochniques pormouam d'éviter los ac 
cidents. Et cependant de telles 
machines existent bien en URSS et sont 
61udiées pour Fos. Oui pourrait donc 
nous faire croire qu'Usinor n'est pas au 
courant alors que le procédé est 
l)ublic ? Aujourd'hui les trovadlours so 
bauont pour : 

- la garantie de sécuri té: les 
causes de l 'accident du HF 4 son t une 
fuoto d'eau, une vanne mal montée du 
coke de cnblage 20 'li\ plus fin que la 
11ormale, des encombrements qui 
empêchent les fondeurs de partir au 
moment do l'explosion. Voilà pourquoi, 
pour que la sécurité s01 t garantie. i l est 
nécessaire : 

que los of fcc1ifs soient suf· 
fisants: Usinor proPOse l'embauche de 
28 agents par équipe alors que le 2 Juin, 
au HF 4, il n' y avai1 quo 12 agonis 
sur 20. que depuis i l y a eu 1 mort el 
5 bless6s et que 11 agents on1 donné 
lour démission. 

De qui Usinor se moque- t-il ? Ces 
28 embauches combleront à peine les 
départs. 

- une forma i ion préalable: Seb
bane avait commencé son travail à 
Us,nor 2 heuros avant de mourir. 

les salaires: si ron vout quo les 
effecufs soienl suttisants. il faut que le 
salaire le sou oussi. Les haut - fournis1es 
demandent 408 francs pour 1ous commo 
à la SOLLAC. 

- amélioration des conditions de 
1rovo,1. Pour cela réduc1ion de la journée 
do travail e1 embauche d'une nouvelle 
équipe. 

suppression dos déclassements 
par accidenls de travail. 

- paiemen1 in1égral des jours de 
lock-out 

USINOR DUNKERQUE : 1A LVTTE 
SE DURCIT 

Jeudi 20 juin. la direction fait 
dos propositions, un accord entre 
les 1ynd1ca11 et la direction a'êta • 
blit pour proposer un vote aux 
hauts fourn,stes sur les propo
sitions suivantes : 

- étude d'une m,se au point 
d'outill age pour effectuer te 
dém o ntage mécanique des tuyères 
et te nettoyage du l0gement : 

- interve ntion de l'lnetitut de 
Recherche de la Sidérurgie pour un 
cena,n nombro do mises au point: 

augmentation de 7 agents 
par équipe. sou 28 au total. 

Pour chaque journée perdue par 
c.ause de lock -out . versement de 
40 F qu• s eront remboursés sur l es 
mois auivonu. aout ai tes objectifs 
de production sont atteints. 

Mai s en faite nt ces 
propositions, la d irection les subor
donne à lp reprise de vendredi 21 
au poste de 5 h. 

De leur côté. la CGT, FO et la 
CFDT appellent les hauts
fournistes à vo1or lo lundi à 14 h, 
Sous le prétexte donc q ue le 
reprise no s'est pas effectuée lo 
vendredi. la direction retira ses 
propositions. 

Lund•. let haut1-fournist11, par 
un vote à main levée. refusent de 
reprendre le t ravail. 

Aujourd' hui. Il y a SOOO à 6000 
lock -outés, la g rève va se durcir et 
passer é une ph ase supérieure 
d"autant plus que des rëpe,
cuss1ons sur d'autres u.sines. en 
particulier USINOR-MARDICK. vont 
se faîre sentir 

le 26.6.74 
Corre■pondant 

points chauds 
LES DISTRA/11S TIENNENT BON 

Oesx,i& uo mois meinteoant. las 
OISTRANS uanoont bon. Una 
po1goé.e d6 rou\iet s en grév& con 
" " lo ""tt MATEU êt MATEIJ. Un 
mms dft. greve énl;l1lle de muh.1p.les 
rebondis&emerna- sous l'impulsion 
d 'un comité de soutien mil,t.:-.nt la 
ur•v1' eu vite conoue <.tan, cettt' 
rtlg1on, contn,ignon, ftmsi les 
bureaucrattes syl\dicalos et meme 
t Urwo,, dtl la uaucho a r•n1rer d'911S 
la bataille 

Lu -Sohdant(+ ,,. dAveloppo 
CrM9n11nt 16 d61>ordell1e111 rue 
CGT e .. ige (Ses grévisies Qtf1l 5 
p1er\llttnt léur, distoncos v,s. a vis 
riu com11 é de i;outiftn Ce qu"ilfi 
1ont pour a"Ss.urof leu, gràve~ ,nais 
pour ltt plupnn 1$ rago au cœu,. 

Ou'tnYp<»te le sout ian cominvo 
quand mQn\ê et ce malgré ta dafec• 
1lon du PSU q ui prô fq,e t-"nssoc,c,, 
aux îruti·llt \ves- des bor$Aucrates 
lvi!<i.•te èhoi. la pré fet. otc.) Lo but 
de la grnvo ·- attirer l'at1e1,1ion 
sur 1,: prnbléme des rout,ers e-st 
ttttfttnl lns10Ués "" bo,d dA 1ft 
route $Ous: une 1Ante, '1pr+\s. uvol,
é té oxJ)ulsés des locaux qu·Us 
oc~•miuent , le~ orëvls,o~ reçowent 
de rn)mbr~uSe$ v1sHes do eeo»On• 
neurs 1otngué.s par cc. spectt1cle 
1mpnivu. c•.,,;.:t uo onûourngomer,t 
a la lutte pou.,. tous tes rovt1en,, 

l 'lmauo du rc,ut1tu guouln,d 
nirfrs a\J f ood doc11e a v~cu 9r-âce 
a\1X OISTRANS .. Auw•ur-d'hlll. ,on 
coo,ro avec lo dn~cuo,, Pou 
d'e'SpOir cff.\ s~.as-.. 11'aa1$ IC courage 
(\8 m Ol'\Ql•tt pa-. Mul9r6 IOutoa los 
difflcultès. l'a lutas conunue 

Le 21 .IUII', UV 1ru:1ttmg l<rtvU\C: 

au<auol dos g14visto• oui p,;r11c1f)é 
,me r.olloçte a étt\ iaitit IJM:l\s ctt 
200 F). 

Pour le sou1ien : QUINTANA 
BNP Agence Jau"'& 6557 Per 

pigoan 
10 25 1uin 

LE SYNDICAT CfDl oes CME0UES 
POSTAUX Of PARIS COM 
MUNIOUE 

Grève le 28 Jtun pour dé.nor\Cer 
l'aggrav-,uoo de,s co1,d1t1 oos (le 
travnil civ Pftra-onnel do Mont 
parnasse p.lr sw te de fa rn,~e en 
èlOC1f0n1que du c.entto 

Cela se trad111t pour rusagcr 
par un Htta,d considé.,.,ble das 
opêrttllOllS ot une ,tù9,.1dation de 
p lus en plus g r~nde des services 
pubhcs Deg,adtt11on dont t'_odm, 
111s1rntion cuchc la u,ov,10 eux 
usaget..s PoUt dénoncer c.etlo 
, itun t1on du .setvictt s,ubhc: et 1a1r6 
connaitre hi,,, s d1ffiçul têi; oc lour 
mècontente.1ne.nt. 1.1.1 s41ct1on CFO r 
doa Chèques Po:s t~ux "ppellc lfts 
usage,.s et h• prff!s:se a ltnè .. éunioo 
d'in1onnation to ven<hedJ 28 JUtn de 
9 h 30 ii 10 l, 30 dovant les Chèqvos 
Post{:lu.x 44 Bd de V.augnard. 

Coue. ,♦umon atua suivie d' une 
-.,s-embtée- du- personnel 

181\11 BORGNY· FICHF l:T 
UCENCIE 

ses fMPlO'l tS 

En Avral un nouvel embmtc,;.hu 
e,t licent,, au bout dn tfwtlre 
,ours Oepµ ,s.. il ne 1.tou,v.e plus dè 
llilvail A la rnéme êp0que url 
mifttan\ de IQ CGT e s t v'rdè ao bout 
do. 10 10\l•• ""'" prb,1s. Lo drrec 
Hon d' IBM Boigny àPf)l ique l<ls in
!ttTUcbons <f\me note préc1saot •~ 
D\f.t&ure, â prett\dre pour . l'em 
bff\lChe 08 POr~OMGI. c•est- /r dit4 : 
'4 preJ.dre an CCK1:$1déttll1°" f-ap 
parteoance- ou tes sympttthitts 
PQUt1ques ov .syRdic,-los. las f"0n 
se;_gne..,..&n:t5.. confcd.eraru,ls.. les 
mifi•u• t,,q..-.u§tj, a ct » 

la CFDT rntente- vn pt"OC~ CQ_n,.; 

tr• la direction Alors q uft t·u,l de, 
licenciit ne 1rOUYQ Pf,$ cf♦ tr(tVatl 
et que.J'àutre â te,C-Oltrfl a tituern't\. 
la nt>OSttl cuntinutt 

FORO BLAHOUEFOIIT t BOR· 
OEADXI : LE . LOCAL DEc LA .CFDT 
Il VISITE • PAR ·oes INCONNUS. 

L,, 1~ j urn. pluaiaurSa individus 
s~ sont întroduil• da,,, le local de 
la oection CFPT. De- tQUte. 
ov..i.nce. le but de c.ttt, visite 
•tlrit i. reêt,erèho de documents 
syndicaux.. ahisi qu. ta. li.stft d" 
.adhâre-nts 0ft -~•tte 0roanisa1ion 

-syndrcale Ces môthodenfe van11s· 
,.,.. ont ••• l"Vt-nt faclli tea& 
par la néoftgenca dOloW,ée de !• 

:, difaeiion, .- 41le -depuis 
~ulie~!• mpa J! aKtion a:_~T ==. 

demandait lo Poh d·une son vre a 
son lo<:al syndical 

lC CHAH N'EST PAS l'INVlTt OES 
TRAVAIUEURS 

Avec le Pe·11t Trennon et Nolr<t 
Cama de Pans. le centre d"etudes
ouclèmres de Soclay o le tri:ue 
ptivâloge d'Otre untt étape wur-i,
t.1qoe p,our les ctmiulle!> de ce 
tnondo 

Lft ré1;tcteu,. Osiris ov•c s.-. J0he 
lum,e,a bht-uc. d recli Suhr-1tto. Juun 
Cortes <H march dcr11ier le chah 

les t ravoilleu,s foot Pf'rt•e du 
, pe.ctoclo tl~ son, ct wvnd~ >~ e. Go 
tflnir ,esp~Ctueux n lm.1,s postos cffl 
trovall Saclay. r.·e.st plu-s1êur~ hoc 
1br tts emourôa de clôwres, tn DST 
permanente qui $e consacr e
sous couvert do contre t,Spionnui_ge: 
cont,o ta Russ•0 rougo - n fichet 
fnire la c ha.sse. -awc md1t,ants. 
90, untt, l'o ,(.tro 

lft ch~h e-..r arfivé v f!,rS 16 h on 
h0l1.coptè1e &Yec une arrnéQ. dti
sbircs Vus do haut, l e.s bo,bolé"" 
des c lô1 uros, ta dizaine de cars de 
CAS, fei:i cttm1c,011oue,, dè gtt~, 
dormes 4nt ctu tu, , oppcfor ,~n 
pays. 

Un av1ut1 da , .. eonnfHSH .. nce 
survolnai r If! Çfi('trtt depuis l·e 
rnottn. lé$ plombiors et les gcu 
d10nS, de 1n1t ttvru en1 pns l u "1urv1CQ 
6 l n mflme hOut9 Tot.H p0t1,- 8Sf.Ur(H 

U l'Ht Vt~•1e. .aoreohte. Jusqu'a l' il\ht 
bn,on Oos 1t•gntM.rx i;ono,P~ '10,
ch,uncs cle control,ti dos rayon110 
ment~ du ,6:nttour (\OUI 4\v110t llf\ 
évnntv~I choc intompos.tif av r.reu, 
du cluu homme 

t os 1ruhtonts M'lt1 fttSCi"'t10S clu 
contro ont vou1v maigri ettla 
prtl.senier lo v 1s1tt,;ur-. o fhche.ttes 
nuto collo" •es. dustubution d'un 
tract, affu;hes ~sauvages»~ r,an 
noaux e,cpt1ctt11fs et b~•wturolos au 
hâtnnant ~ociHI te jour inihne de la 
v 1!';1ta. 

Mais c· Ai5t un refus do nnu•s~ 
do recevoir de •~h; vistteunr q ue 
les va.vmllcuu, devront aH,,me, ~• 
l'flVCIHt , on f)M°tu:.1,,1l10r flVOC lom~ 
o r9a111sm1pos: -syndîcotc.s. Il e )t1s tP 
.i ctH èuard un p.,i.s,f 1m.s,ortnnt a 
1'uTmonrnr du il 1'absA-nce de 1;,: 
01omdfe motuh.saho.,, dam, le. 
ims1té u S1 ce 1\ est un 1956 untt 
v,suo df'I Guy Mollet au cours dt!' 
taqonlle tl a 1ec'-1 q,rnlqutJs 
« trtliques » coricernan1 ti:.t 
poh11q,1e all)efillnn(:i w. 

LO!!i tr..iv~tllt,urS ne rnco,vom 
P85 les tortinn,wu·os 

Lmsso,,s ce solll a G1sc~rd 

cabOftna: 
: 
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COURRIER 
DES LECTEURS 

Nous publierons la semaine prochaine une pleine page d'ex
tra its de lettres sur le Quotidien ainsi que les chiffres de vente en
fin commu niqués par les NM PP . Nous indiquerons également les 
prem iers éléments du débat interne sur cette question. 

Nous pub lions aujourd'hui des lettres sur d' aut res sujets. en 
rappelant aux camarades nous leur demandons d'être le plus 
brefs possible (sous peine d'être <<coupés»). 

Scandale 
des bacs G2 G3 

NANTERRE le '1 ju.n 

Camarades. 
■ Je tlHI un élève du teçhllique qui mili1e au 
~ ,çle ,ovge do Nontet•• Ville. Voll6co que 1• 
vou, dom1mde ; a ln suhe du boocnlauré111 de 
techmclon G2. G3 p0u,nez-vous fturo passer 
ce\"te leure dons vo1re JOurnol. i• vous en 
remercie a l' avance. 

Le scandalo •• s,tuo- au mvonu de l't\p,ttm,e 
6o mathématique Les élèv&S on1 deux. hevres 
pour ta.re deuK ••orc,cee I rh comple ts: ql1I ne 
peuvent se faire correc tement. en r,aht4. 
Qu'en 3 hou 3 h 1/2 Me,1 c.ette annéo. ço v& 
encore . ~us loin. Dans l'académie de Pans. 
rexe,cic:e not, 1ur &. po,ta,t 1u, le sv1tôm8 
octal. alors q1.1'iau programme des terrninples 
G2 et 03 ne flguuit cett.e annle que e 
1y1tinlt binairt Consjquence : c·e1t raffo 
le"'4!11nt. los ,1611&&. d6bou&Solés ne ueuvent 
que donner un operçu tria vague de le\lrs con 
n1:1i,sances et c·est l'échec avec toutes ses 
suit•• · 

Il est vrc11 qu'e.n G2 et en G3 les ~èves ont 
ét' pr-épa,,, dapu11 longtt rnp1 à cet èchec Qui 
est entretenu depws la etasse de première par 
IH profess&urs m6prtaunu qui con,id6rent les 
jlêvff du technique cof1"Wnf! des i ncapables ou 
des Imbéciles. 

M1i1 pour comprendre ce qu'il H pane, il 
faut rave.ni• en afTiêre. à le clHff de seconde, 
li où H fait 11 1oi•d111nt orituta1ion On 
re1rouve en première G2 et G3 des 61èves qui, 
Pour ta plu"n, n'ont pas cho•1i d'y ventf . 
c"tha1t ç.a ou ta porte. Ainsi, il n'est pH •ate d'y 
retrouve, del ~lèves ayent fait une 11tconcte 
scientifique. C'es1 à dire u n &lève qui n'm.wa 
1eçu aucun ense1g.nefflênt de base économique 
et <1u• durftnl la clatse de terminale dttvrn rat• 
traper htprot,1 luno,e de seconde. Celi"I se,a,t 
ptiut~i tre 1>011ibl• 11 IH p,ogremme1 ,tl'lif.lnt 
moins char~$. mais ce n'est pas le ca.s En 
J)tul dot mottérH g,n~halH. il V a IH m&t16ret 
techniques s urchargées par un nombre ie · 
Econo,nie Gtin~rolt . Orolt, Compt obthui. 
Bureau Commerc,al, Economie e1 Organisation 
d Entrepr1so. et eohn, polsquf} c'est dans le 
vent. lnfonnatiquo lnut1IO de di•e que l'en
s.e.l9rte1nent .-eçu est d'un ,,tvcou três fa lble et 
<f\l~ tes ilôves ne pourront pos avo11 occtls il 
une s itu.ait ion imére:s!iante commo veulent le 
leur hwe croutt ht8 o rienuneurs npr-èa ln ter 
mina le, mais seutemen1 foui nie u ne mam 
d'œuvre pas chèro aur le m,uché du trava.l. 
C-011 déja le débvt ôe l'aliéna1 ion aw,c rewoe 
die l'économie d'entrepnse. le m:.ttraqu.ago e1 
le bourrage do crâne des élève, qui 5er0f'l1 
demam les: lartm\S des patrons. 

◄t L'entrept'iH doit fatte naitre dans 
rouv,ier un certain sentlmen1 de r11pon• 
sabil1tê pour amver a la déprolêtarisat1o n de 
cel11i cl et ftinal b,,,.,flci,er pleinement de son 
trav•I Pour f'éah:ter le ma,umum de profits t) 
Lwre <:l'~cou omle e t d'org111nlsc,11on de l' enoe 
pri!ie Maury et Mull 

En plus de ces: programmes surchmgês. le 
bac conslltue un ba,rago puuiquement 1n 
t.-anchitsal>le Il est divisé en deux 1>anies : 
g,ér,étale e t technh1ue Pour otre roçu, le CM! 
didot do11 avoirob1ftnu plus de 10 de moyenne 
a ces d~ux pu'11é&, l'uno ne .-a·u,apunt pas 
rautr•. Ainsi un OIOve oya,,t obteou 13 • une 
partie et 7 à l'autre est recalé alo,s qu e dan$ 
tous les eut,H bacs. 11 v • 111 moye nne de l'en 
,omble des êpreuvM un bon r~sulta1 uouvant 
combler un moins bon. 

Jutqu·ou ira te mal requage dH , 1àveil du 
technlc1ue 1 

R,t16chi1u, y, vous (lm pa1Ht le bac 
c•tte ann"e ou qui le pa»erei. l'année 
p,ochaino, informez vo1 came,edltl au, t'en 
seignement en technique. exigez te dro.t aux 
4tu<Mt pour tous. aans 1ég,'9tmon dftl éh~vu 
du technique. Pour que demain chaque jeune 
puisse vraiment felre ce qu' II veut. pou. qu~d 

• 

so,t pas rièdml eu chômage nvant meme 
d'ovoir tn"'lv1i1U6 

OROIT AUX ETUDES POUR TOUS 
A BAS LES E><AMENS GUILLOTINE 1 

Un êleve du lyCé{t de Suresnas 
S.J. 

Encore une 
une femme est 

Montpellier ' a 

fois, 
morte 

C,arn3rades. 
Nous vous dem,mdont de bt«tn vou4oi, 

publier le 1e xte ci -Joint et de signaler 
ég1len-.n1 qoe 16 MlAC de Montpellier vMmt 
de réaliser uu hlm de 1 3 minutes en 16 mm 6llr 
l'8ct1on locttlo du Ml.AC. COntre les uvOr• 
tementa clandeatin1 cauchemars et pour le 
dôvelOppbrnent de la contraception. 

D'uutro pnrt. deux ploquenH de JO pages 
chacune seront finies a la tin d u mois de juin. 
une sur rtnfotmation à lti contrec:eption, 
l'au1re sur l'information à la -.gistetion. 

Pour obtentr les plequetttt (2 F chacune 
plus fra11 d'envoi) ou poUt" lover ou •cheter 
uue cop,e du film et pow tous renseigne 
menti, Kri•e i 
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t.e 20 ma,, Mane. 18 a~s. elèv-e au vcëe teich 
n,q..,e fiit l ,nn, 1ft pour nvo,r 1en1é cl'ovo, 11,, IC')UIO 
.:.eut,e 

( le s'e,5,1 11ouvôe onco111te sans 1 , vo,,, voulu 
pnrce Qu eue ne conna,ss.iut pas les l'r()Vf.lnS con 
. ,.,ce,ull'\, oa,ce au'o!le no uouvJ11 1:.as s eo 
prc'K"orQ,, (IMCe qu'à Mon1pe l·or los m~Cill'J à 
ou, u ne tcune 11' e :Jet.JI s adresser hbturnor11 P()ll• 

on 001~, son• rnrns 
E lo s·ast nvorI(:e Oans des conditions aussi 

dur,gorouso, 1:>a,c..O uvï ' e1i "'~e,d,~ par la 101 do 
icure auuemem. Et pa,cc o uo Mane n'aww pRs les 
MO~m, de ouye,t cher uu avortenv .. ,1 8 Monl 
po I e• o.., 1.1 lf'!f.lllt'J'E'I', 

U 11t.1 101 "a Ctro déoosée « u vunt IJ fu, do 
l'on-.60 • au Port- IT•Ont, (W)l11 t,bflrtricie.- loi avor10 
me,·s. mu s 'lOUS sa vous dôaà qt, 'EU Ê NE 
PRfVOlfllA P>\S LES CAS CO"Mf CEUX DE 
~•1ARIE. Il v aura donc c 11c0fo des 1wor.ements 
c l;')nd(l1'1"'1S Il Y ~,u,a donc c11e.:01() d(l"I f,OntlO'I 
r1lt1~5 au f!!fr I ce sa vie C'esl 'Poll1QV0111 t rn.i• se 
l)Jlllt!; fkl~Jt q,..- LES AVOO l t MLWS SOl( "'î 
llAl\15 FT RFMBOURSES PAR LA SfCURITF 
S00.\L( t-1(~• POUR LES Ml~[URlS 

"1.i•s chon;ho11s es c.Jt1c;es. 
OUELLE COUCATION Sl"XUfl l E FAlr ON 

AUJOURD'HUI ? 
Cnrnh1Crt ,.ont 111 tes tltr'" uovr cr.11 IJ flticoo 

vorte de- leu, c<1,ps se fo,: clRns to oeur_ Ir. hônte !e 
:.CntH11ùnl di' 1.; \il0Jl').t1,0 ' 

1 'é<l.-:nt,on S(Hcuello ~llr(• Of"lo fi oeo ii 1'6colo 
m,lts oUe 1gt'O'c la <wtO coucr~c des "Oves II q,.11 
flllf> 1'1l<trfJ~<;e ' f le COr'IIC<VO t{><; IJl)C).t~. M'fl 'lilCIII 
'9r'IOIO• les pl3i511f$ elle laisse us JOU"tS démuni, 
"'" mfth1·1e de COnll"ilCCPIIOn 1>0•" 11"11' h,.l(l {lr Il) 
che••1•11r, de ta v ,e <1exuette. 

C Olt 1 • raison fJO..ir IBQIJf'll fl O MLAC 
Mouvo,-nen, pour ht L1bené de I Av()f•e11~ 1 e~ de 
,1 Con-t,-'CttUII~ l)tMtfbUfl. S0f' .it 1.1uf'\. 

M:tlo,fl 1'1"11f'r(hCIKJn do la 101 11()1.JC: con 
1111.1e,u,,s ., la• c dos uvoi 1emuu1s. ,clon n 
mii1h'1tk, li! p lu-; "-"ire, r,as Mf)u.-, on Q1>JM1d unf"t 
'e1m 10. mcmu rt1111eJre, nous le duria11do10. ou 
hi~n n°''" 1 a1dc1on, ;. Pi'''" Il re1rnogor 

Nôt,S lunerOf'S pour que la corttracui,t 0 1, SO t 
gruh . .110 01 ,\ ()(Jrtc.-u du lôl,, m 1>01.Jr 0 110 
l l)(k.çolK>n ~llt.,.lle SQ•t u n rMI .ll)l)r{"f)H<i$llge de 
IJ lit)(!1:u 

Ocinu.•nenr.c 10 n .• u Ch.1:,ia1 e lu1"1d1 do 18 J 20 ~, 
MLAC BP 2108 ~10'1TP(I llfR 

Ne pas se tromper 
d' adversaire 

i.:emarade1. 

■ le FCR Pourault et mime accent ue. l'action 
ent.-tJ)f"ise par l'ex-Ligue Communitt4': eu sein 
des mouvements fêministes. A aes dêbutt, 

-- IMPRECOR -
l e N° 2 vient de paraitre. 
SOMMAIRE: 
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Italie : Front unique et auto-défense ouvr ière. 
Portugal : l 'offensive ouvrière. 
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:: Les lu t t es dans les Colonies por t ugaises. 
Europe ~- l e M arché commun en crise 
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Chine : Les trois mondes de Teng-Siao-Ping 
lran : Le nouveau gendarme du Gol fe arabique 
Tchécoslovaq uie : De sombres perspectives économiques. 
Yougoslavie : Halte à la répression ! 
Nouvelles du mouvement ouvrier et de l'fnternationale. 

cette ac11ou avtut prov<>qué des dêb1ns Au 
sorn do l"e•hèm• gt1,.che. c•f1t11n1 mllhaots 
coniu~,an1 que ce, e•ioagomeru se colorait 
de dômi,gogle et cf'opp,or1unlsme, sacuflant én 
quelqoo sorto • une roode l8 ,cuite leu , donne 
ton . te lutte pou, la lib6r(lt1on de 11 femme 
tfHt rôvêlôe mobil1satrtco 01 • sena1b11i1ê 
fophhon sur les problèmes d'avortement et de 
con1racept1on tm portiouhe, . 

Ma,s aujourd'hui avec l'appArit1on des 
it P4'trolousH 1t et la votont~ de créer un 
r't\Ouven'\ent autonome des femmes, cert,unet 
oneurs se concrétisent. qw risquent de ,ne1,t&1 
le mouvemen1 dans l'1mpaa1e Elles con 
ce,oent. a ,non avis, surtout les axes de la 
lutto et ceux qw t'y sont engagés •ee c1u1 suit ne concerne RUlleff'W)nt le 
MlAC don1 l'nctlon ne me semblo pos 
spéc:1fiquemen1 f,m1Ns te ) 

1 les a xos de •~ lutto Oens Rouge n• 254, 
Fréd6nque d6nonce l' 1mpa1e:1 d tmt lnquelttt se 
t.-ouve mamtenant le M LF &t 1· erreur qu ,t a 
comm110 en •• centrent Sl1,- ~• prObfime1 de 
la sexualité, rappelle 1ustement et clauement 
la nâce111té de s'attaquer d'abord O la ,oc-lit' 
capit3liste qu, ost à rorig,ne de rexploitation 
de la temrn-e Mals. à lafln de cet article. 
Fr,dém1ue Omploie une e •preHIOt'l IOYt • fAit 
impropre · c• 1déol0gie mule,. Non. c'es t d'une 
idéologie bpurgGOIS0 qu'il 1'og11, qu, 6tllbhl of 
fec tivement la supériorité de l'homme. M t11s 
celte fnèmo idjolog11 ,mpllque uus11 l'o• 
ploita1ion de l'homme, sa soum1ss1on a des 
,,91es ,nornles, sexuelle,. P,emi,ro c"ronc4' 
on omet de généraliser aux deux sexes cette 
oppression idi6ologlque, de montter en quoi le 
1y11eme de relation entre l'homme e1 la 
femme que la soctêté cap.taltste tiss.e est une 
pu1on, un 11serviuemen1 auui Pour rhom,,,.. 
à qui &St lmpoM un role è9ate1nent con♦ 
1reionan1. ne aeu-.1 ce que pa, se 11é,éo1vpie 
(même s'il est plus reluiS&rH 1 ), 

Je ne n,o po1 l'ea.plo11ot1on 6e la ,amme 
Cc>m""- obj~t sexu~t. elle est trop évideute 
Mals je pe;nse qu'elte ne peut prendre tin 
qu'une fotl réali"9 11 rèvolu1ion 1ocialiste, Sa 
libêratlon sexut,11• Inor, a u niveau de l' avo,
ttmênt et de la contrecept10,,. m••• CM la 

&1-1111M t~ I ne s'opére.-a que dans ce cadre 
Dana la phaH actuelle de1 luttH. l'occonl do11 
donc être mis non sur rexploitation de son 
H Xtl par~ mile, mait au, l'explo1to1100 de H 
fo,ce de t,,vail par le capitalisme · le 
probllme de la double jou,n,e d e truvail. do la 
prise en ch,,ge pa,,- la communauté du uava,t 
1,Wnage, • la socialisation de l'éducatton des 
enfanta, ta réduction me11ive du t emps de 
1,avaîl ln·oublions pas a quel point utte 
revendicat,on co~erne les fem1n11) me Hm 
blent des a xes de lutte plus urgents. plus sub♦ 
veftl f 1. 

Car une femme qui fait ses huit heures de 
boulot. s' occupe dDI goHes on ren11on1 le 
aoir, du ménage. n' 1 pas roccaaion de se 
demande• si elle a le d roit de baise• dessus ou 
{)05,i;ou'\'I tcf les Pétroleusttl o0 1), 

A ee niveau s.'8f'tieultt ma seconde c ,ittque 
2 . OllÎ lutte 1 Pomquo, les prOblémftll dl ... 

sexuahté (séductton. homosex\1&hté fé1l'llnine 
01c .. Cf. Rougtt ,,.251) 1c1111 1 ~ cons 
tamment à l'ordre du ,ou, dos ,6unions de r:e$ 
mouvements 1 A mon ov,1, potc:e que celles 
qui y militent peuvent se payer le luxe de •• 
les poser I elles ne boiasent uus 15h 1 &h 1)81 

jow, ont te 1emps de fi9"ole.- leurs rolat1on1 
sexuelles ! Conune I ont montré les 1ourn6es 
des 15 16 JlHn. 181 mlhtllnt 69 IOlll des lycéen 
nes, des étudiantes. des p,ot s clans leur 
gumde ma1out4. Combien ont un omplo, c1ut 
e• iue hui1 heurns de présence ? Combi en ()nt 
uno femme de rn6nag& 7 

l.e mouvem6nt H pose IH questions qui 
préoccupent la couche soclote <l'-.u l'anime. Et 
••• filles qui viennent 1, cherchent • ,êoler 
leurs problèmes personnels, a l&S d1s cv1er ... a 
set( hbô11t tJ , Coi problbmo,. ,c n' t n me pat la 
.-éalité. ni même à la hm,te l'intO.-ét Mius 11 n'le 
semble c1ue 1' 11 osl lo91<1ue qu•,1s "''onni,nt à H 
r><>ser, ils n 1;1 peuvent peuvent en al1Cun& sor1e 
contribue, é d4itarm,net la 1tro,,01e dt 
l'o,oanisa1ion su .- ce front ! S1 ce mouvement 
d•vlent sexiste, tourne ses arrnes eor11"' 1-e 
1nà le. lftissant ainsi en p&i)I. le véntabht adver 
sauo, 11 se cantonnera dan$ des problemes qut, 
Pou• 1xi11er. n·on 1on1 Pff mom8 diffé,ontt de 
ceu~ qu•11 veut résoudre 

Lu mouvements fô rnmiues no .-ecrutont 
pas, à ,na conna,uence. dans les U$înes. A 
Ceri,ay,. • Up. les ,em,nes se sont mvesties 
clans I• lutto avec loa problèmes qui leu, sont 
spécifiques, mats combien parmi elles se 
retrouveront dons le II Grand Mouvemont 
Autonome de$ Fenwnes "· dans les 
te P6tro leustt1 • 1 Que lff fenimH d0♦vont 
s·o,ganiser et mener une lutte pour 
l'em61tor1tlon de leu,, condltio ,,1 de vi& Il de 
travail, celn ne peul faire aucun (Joute mais 
quo cette organintlon so.t elors tssue des lut
tes et ava,,c.e dei revendic.a1ion1 plus fon
damentales ~ c,,at1on de s9n,lces de laverie4 
de repenage dllns IH u11nf'JS, df'J crêchH, etc . . 

A quelle émancipat ion voulez-vous 
treva,He, camarades l à celle de r4itudiante ou 

de la prof, ou a celle de l'ouvrie.re qui n· a pas 
~ temps dtt milite,. de t'emlch!1 Intel 
lectuellemon1 et sexuellement 

Je se,, pa,lb•tomtmt que les objectif• du 
FCR ne sont pns de libérer la minene de tes 
angoisses d-hétero . ni de ta <14:llvrer de ses 

C.ho :"ne, 11our qu'elle pui11e H boledor tOrH 
p011 a ta tête (tu PSU ! Mais. camarades. 11 est 
"ut &tri temps d8 t~h1d111Jt er la tOCl!(IVB oux 
objec 11fs. de tire, un bil3n, de ,e,c1f1(1-r le tir ! 

Un de rmer mot. p4'rflde mais JOSlifié. Il 
concerne l'orgflni,ation pourquoi le FCR ne 
p.ond Il pH les mesures pratiques (cr6che1, 
gorderios. etc ... 1ous IA ,espo,,sabilité de doux 
ou tro,s p&,monems tes) <1u• pennettent aux 
f emme, do 1'invo1t1r plus dons le rnilitan• 
t1sme 1 Et prenons un coopte de md1tants du 
fCR Olle, Olle O 80 c.hnncea 1ur Cf'Jllt <IO mlllte, 
d&ns un groupa.femme. lm 10, mo,ns 
sûren,ent. Le FCA rNorve:rtut ,1 •u• darnes 111 
problèmes des dames, comme Giscard 1 Plus 
sérieusement, do•t•On conilddre.r Que f,man 
ciptt11on d e l'idéologie dominante (famllle, 
mor3IO, e 1c.t est une tàche qui revient aux 
femmos 1 ••• 1,on,me1 n·ont . 111 vraiment rien à 
gagner de cette ém3nc,ptu,o,, 7 

Et ai l 'une veut ét,o de111u1, 11 fout bien que 
çelui de dessous sOlt d'accord 71 

S•lutatlon1 commum1tes. 
F.L. tSympath.santel 

SOUTIEN A 
PATRICK NOULET 
■ lbn\ unt- Mtrt. Ir t•tJmilf 4,• MM1lirn à P111rK"k 
auult!I (qui pou"■it iia j!,rÈ,·t d, 1:1 faim à 111 S.a■1é 
ro11trt hi l'tn\11rt d~ fürt'i ) 11w, prki<t qor 
•ep11K lt 18 juin. lt cwJTitf d t Patrick es1 sou mis 
j llff ct11,11n- a«ml.": q11'II a fil- lr'1111ifl•r~ au 
qmtrtitr lta1i ~ mi~ tn ttllult h1d1Md.e-llt lt 21 
juin ; qu' on lui li 'iUpprinu'.: hl ,ri11ntna4t 
,uo1141<••"'· lt 22 joh,. Lt ronollf prM"" ,... 
qu· •. il 11•• pa1i h<~in 41t canlribulion,.; füu,Mii'f~. 
mal1i a ua besol11 •~tal d' atl hnlou tt 1,11rtC1UI 4t 
IN'OtHKillon'i t1·11nlc11, .. (J1•u NE~O, 2, ntc 
Rellart. Pari,;; ,15•) 

D ERNIERE MINIJfE 
Patrick NOULET continue sa g,ève de 

la faim à 11 Sant, afin d 'obtenir le droit 
de lire les livres de son choix. (de la 
prison 6 la .. r6volte do Llvrozet. Sartre, 
Clavel.. .). Il semblerait que 18 détenue 
aient aujourd'h ui 26 juin re fusé de 
remonter d,ns leurs cellules Une &ffoire 
a suivre ... 

e LA UIIOCH UIŒ Sl.:R L.\ co, -
Ft:Rt:NCt: OtS GROUPES TAUPE 
DES 1. 2 CT 3 JUI N t:ST PARUE. 
ELLE COl\1PRENO LES RAP
PORTS SUIVANTS: 

1) MANDEL: LA SI l'U/\TIO~ 
ECO~OMIQUI~ MONDIALE 

2) FICHAUX : 1, f.S TACIIES 
DES REVOLUTIONNAI RES 

3) .\I A 'IDEL: L' AUTOG.:STI0:"11 
4) Ul>RY : L'F.UROPE 

Oocumonis du 1~ cof"lgrM t'a1,<n11t dG l,1 U~o 
Conwnur,,st('! Co ltf'f'ne Ofgn1"11St1t,on SVr"t
o..itt1 ~ t!le de lo IVO nlemOIKJ!\0 • 
Somm,11rn · 

La CO"'l'ro -revolJ!Îon losc.1slu Ot los tJChCS 
c u pc,ol~anat 

lm 1,oes 3n,'ffS, du gouvomcIrc-11I d U1111é 
Pou\•a,.-o 

Programn"(I- de la L g l)e Commun !>t~ 

C'l 1 l•O"'l!IO 
Sra•u;$ de a l gu~ eo,u,nuniste çhl 1en"8 
Le ceot11i:,rro UI la IVù IN"IOtnJ l10ll~11e -:r,ot 

S<')'I 
l hm,os sur lo r 1on1 Unioue • l ro ltikv> 

u ne t,roc,...uro do 90 p3110$ 81"1 etpagnol, 3 r, 

Les \lacanees approct'leut 
Pour bua.,couo de m.l,rn-.11 .c'oM la 88'.ilO 

Pé11odo l')O\.lf hre Alors orohtoz♦en I Avant do 
oort11 l,),lssez b 10 l.1br,nte Aol1ge. Vous V 
1rovva10, non so\Jlo1'N'-nI :ous les hvref. po111<Iue<i 
1mêmo én espagnol! moi s uusi.1 oes ,avpn, : 

QdtA;OIIOO 
psvc hia:1 e. psycha-nal'fSO 
éconOMO 
r <XNll$ 

pc>1,c1ot& 
<1caence-f,c1ion 

avoc comme 10oJl(lvrs 20 C',(, de ,~uctlon 
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NOUVllll DDNNI 
~He k, êlt'cli1,o, pri:sidnitiellt'<" ,·athi.,,· :une pt.ri®• politique ~'l'<'lk d<' 

f.ipri'~•u1fti 68, L'effoadrrmklt ilu t•Olti,.uw, la pou"ét: fkc111rak de IJt 
1:~ud1c, la rci.1n1tlur,1l111n r-11 ,·oun, dao, le ,1J&0u1rn1cnt ou,ru:r lr.u·,•o.t le~ 
prfruièrr,. lignr, di- J.1 p,!riod~ qui , ' ou, rr. 

l ' ,-xtrc1111 •gll\ll'hc rcH>luliuunairt- qu1, a l'e\t cpt&nn du I'~( • a jailli 
b srent 11oli1ique ,•11 19/ill, H donc ru 6 ;111 , d, Hlalif rrpil . 6 ~'" p0urrêfl 
t"hir, mûrir, -.'l"IU'a,juer, ~.- ro11<;<1lidcr. ,·~guNnr. 

Il Taut ma:i111<nHnl ~•artdrr à d ':ullr•·• tar it,..,, Plus amh11wu,c, Il 1· 11 
liU(· !fç ori:,m,,Jrtinu.,- r boluliô11na11e<, •i•~' , ,pllbl,.., .d '.illt-r di- l' .. ,aut. l!i' 
frarn:hir uo nomt'au r,a,. d'upl'HT Ultt' •7• .(1 mutation. Faut" d(' quoi l'llt 
rlii:feS•~rool m, rjfounwronl uu 11~ ~1 

Déjà, 1,, pa),~I!" d, 1·c,1ri-ul~• i:: 1 " ,,. ,1111'1dcrabk1111·n1 mod1li 
au lcndema~o de:<, flrdlon,- ,ertaJn • ~r- .. •· 0111 d1~paru, ra\~ de l,1 c~rh 
D'aulr..,,, romm,• le, mao ,,lalmil'n• de J'U111n1111tt: Rom;c, reprennent dupe 1 
dr llt htlP cl c'.t">I un phrnom~u• tQtnpt<:n : loul rrcclllrnt"nl , la ( ,20ct .. 
ré1oluho11nairc, i,-u~ du l''il. iic:111 dr fu.,1,nncr dll'C 11.R.J e l"-;l ., run 
firme ~a 10,-aho11 à rL,lti:n-r l'lnlon dl• la j!i111dtt•. IJndi, qm· 1' ,\J~ ()( 1 
',o\&l1tnl ,l'une main Ir prt:1nicr ~cn~t:urr du I", d rnh 1k l'llutrl! Ir rapport 
moral d,· Brri;11·nn nu { Oil~"-"' dt' For~ OJ1 nè-rr 

Outr,· 1.., H 'R, k~ rumpo~:u:itr~ e-,,ent1rlll'• dt> t.· r\lri·mr• ,;aurl: · 
or(:Jlni,ér ikmcurœt donc Luflc Om rlu,· ri R,-11,lu111m Il imp<>l'k dune d,· 
ldh\ lt· po111I de lc1n- orlmlahnn Er de l,·ur, proj(" .1 t:. ,rillc !IN nomdlt' 
bala1lh....,, • D.U 

L;:\: ~ 0 U[; if 
' -~ ' 

'· 
.,,J '- · . ' 

1 
lUTII OUVRIERE 

Lulle ouHÎ~n! a choisi d '~~primcr 
i.on poids, ,a force. ,a crédiblllttl ,ur le 
terrain tlcrloral. O bjectif atlcinl con• 
clut le dernier numéro dt Lulle dr 
Cla,s,,, r.t11t thoorique de L.O. « Désor· 
mais, le coorQnl ou1•rier ré,olulionnaire, 
aussi faiblr soil -il, a ,ta~né droit de 
cité ,. ( ~ • 19. p.11): ain~i s uchi-le 
l' arlicle Intitulé ,, les 1oix ré,olut ion• 
nain,~.. par opposit ion a1 cc l' article 
" le, 11auchi, te, et le, prfsidenlit'llt , » 
qlli traite de la candidature Kril'inc. 

Pour L O.. k;, 1uc,,~ 1111\.'lk, 
in..lUl:Jun.·nt lk,111.- hkn un( ('k'.n,d\!' ntlu,·dk 
po ur l"t"'Clrèmc v.auchc. Q ui:lk \"n c, 1 l:1 
c..tr.,c~u, 1iquc fn nc.huui:nl:tk ·~ 14c c.nlM1 m.k 
1 iè, in mcnlh,.: <l.: lu di r,<"lio11 polil iquc 
rtt1i<lnnk de 1 0 rtpond dircctcmcnl .1 

C\:'llc quci.,11011 1.l.tn:, une rnh.:rvicw :.t 
Poll&lqu•••llebdo: • llh<lrmah , il peul •P· 
p.araitrt qur nou, fai,on~ ean:1lier ~rul. frla 
tit 11t à r t- qu1.• Ir ntomr-mcnt rérn1utionnaitt 
recou, rc dt•u-c rh llt~ di,tlncte, : un courant 
iauchi,t<-. nu ,cin, ,uirt, où w rttrot1,·e•• de"\ 
éfudiant"'i t•f de, i11tr llC't1t.u.•k J)t"tit -bouruccH, 
radk1II, ~ i et un l'ow11 nt rf',olu1l01,11:li rc 
C'apaltlc d ' i11h.'l'\t•11ir non w 11ltmcfll ,ur un 
, ran p•)lieiqvt-. • mi~ 'iUr le tt•rr.ti n ~oci;,I n . 

CAVALIER SEt:L 

C~llc c.h.~ k,r.nion c'-1 1re, imr or1;11lh' c.u 
ci l~ re:-.uml' .t nl!:n t.·illc la V l',10 11 du monJc 
lk l O . 1 '-':-:1rémc-~11uch'-· ,)· (kc<>tll!'l~ 
en un L-0ur.un i_1.111ch1:-.ll' ix-ti l hourgcoi, çl 
un cour~rnl rc\'olution1\.c.tln.! l!U• i--C rt•duit ,1 
1 0 :-.rulc. l ~ fUl'mk.'1 ,'.1.9-lll' 1..l:11,:-. Li 
polltu1u.:. le ,c~ond l'\I ,W'-" 1.·,1pahk d 111· 
len.·enlr ,ur h: plan ,;;0,:1:II J--l le ~c1.md l ;t 
~ni m (et b .tu"' .. p,t:, mm MO t:I 

ü,.fi1ulh,cm.:n1 ciur,c.nh.' ,ui k rm:mn.·r 
Ccth.' \·l,11111 C'il parfa,tcin\.·nt c,)nfirftk..'~ 

(l,ll' ~i-- t1 l h~'- O..·, dcU'.\ ;.uhclo pré1.:11~"" J1..• 
1 111 1c Ouvrlè1<' Or. dk ~-• 1t111rde de 
~OlhC<lUL- llCI.'\., 

f n cffl't, "1 !,·, cl11l~n:1¾:ô uu ,ettl <k 
1 ·ex1tt.:1ul·~g.1uclk! ,om ronJ,tt11~n111lcmtnl 
1-k n 11IUtt , oci;,11,•. cl 1hm r,olilàquc, t•ll 
NJ~olo~tqu~. 1 () t1c\·r;111 log1quc1l'k:nl en 
11111.::r ur.= \Cric de cùndu1oaon, cr.thqu~ . 
..\iu .... 1 dau, k oom,1i11c- de-, î:lf"'J\l\M, 
1Jni1,nrc-,. apn:, ,1voir. faute- de n1ieus. pw,,"-' 
d,cl-, 41.1:t:orcl~ umt:urc~ t.t\•ec lu L1gul! Cont
mulll\lC pour le, l<B"h11tvc, de 71. 1 .O 

df,r11l t \4.' loumcr. maintt rtQnt que le 
•~ to11r1nt ouu ier r~ olutiotNtalrt' • 1ta1:t1(• 
druit dt• cité.,.. H~ri lt• r fF, , oîre lt PS. 
comm~ 1ntcrtocutruf'. t•I tvt'ntuNh.•rni.•HI 

comm• ollié-. prhilf!lÎé-, , .• w r ""' ba,,, dt 
cla11t."il', 

1 a rcalitt \Cfit a ... :-.ufC11)1:11t (')lu, t.'.'ô nl 

plc,c M,11, l.1 1a,,,., o.lonl 1 0 11 déJ,1 bùudc 
ou ch..~m: 1,.lan, k ~1,,e k , mtlhili,:-,uon, 
un 111ure, de l'C\! lrè mc •g;w dH.:. 
(1n.uuf\!l-,l:ttmn, anli -f,t~Cl'-h.:,. du 9 mctr, 71 
et ,lu 21 1ui11 71. la 111.ircht• "" 1 IP. te, 
camp.t@ nc, i--Ur 11ndochinc ~• le Chili) \ Ï1l
scri1 bd e t h 11.:n dan, \--Cllè lot?,iqui,:, 

ME'ITRF: L'HISTOIRE 
AlJ PAS 

I.J ~i:co11J,~ t:<lll!tC(lllcncc ,.k l.a ,·i,iun <h: 
O . (''..:,1 une Cèrhni\C ~rnal)'"C (le la 

"itu;Hiorl poli11quc S1 1 O . mi, ,1 p;1r1. l\.·x
lrcmi:~nuchl.! M.' r c<lu u ;1 rc-xpr..·,,1ou <k l.1 
pcti1c-houri:iroi,1.: r:1dicl1hM!l• , et M le, .1p~ 
p;trilion" cl le, rcp.roupcmenti"I dé l'a\"311t· 
g._,rdc ouvriét..:. .irga.- tconulC, OC lune.:. 
CtHllitc\ d'.u:11on nu di: mo b1h-...,H1on) c>-· 
primcm :wirn, 1tlt1 I '-<)Il d..::\oicmcnt r>.1r la 
P'!l ilc-bou~ eoisic r.:1<l1c..'ti1i,l~. ~tlor, 1 .O. 
c,t ~cul..:. 1 r:&ll-ittucmcm ,cuk pnur k ,·cr k 
dr~tJlC.i.HI de l,t rë\'tllu1,on rro1C1:1ricnnc <.'on 
Ir\! k, h\u-caucrJIC, rêtorm1~l,:, . 

Lt i I r.mdr.1 k t~mps. k tcmp, <k 
gJQfü,•r ô~, fort.\'.',. au pclll ,111~c pour r~in 
p('lorler ,ur h; grt)'\ dr.tg(ln O 'ou la prutk nc..·t: 
el la pat..:nt\: proscrbiak, o.lc LO 11 f.tu1 
""a\'oir ◄1t1cndn.• 

/\in" J;.tn\ la ml·m~ in1c"' ic"' a 
l'nliticauC'• Hf'bdo le camara<ll' l.1~\ •lfl 

dccl.-rc 1-1 1; +- ,Jt 1w croi., pa~ ~1 un \l ai 75. 
Plu\ t'flcon•, jt• th' k ~oulrnik p2,. l lnr d'°' 
lt-con~ m~jcurt- de- mai 6S c·r,t q111: ta ~r~u· 
~tnér.11.:- fit ~um 1 p lt"I, ,IIMIII t'd ll• Jrèu• 
dt:~il'nf Jt:a,,iH' rt -,11n, i, ,uc. Il (aut 1m.•fldr(' 
lt h•t11p-'i dt· ~t prépart r~ dl· , 'OJ1C:1ni, t·r. t.r, 
puudo,AletH~nt. un dt· tw:1\ problfnt,c.,, c't'"\1 
11ur I• ,i1ualion n'érnt11c p11, trop 1hr ••· 1 () 
t"'k! ctw.·rrh.: ~1s i1 rCpt.l11drc u ta "iluation oh
J .... -ctive. au:i. w.:.·ho qu'clk! imt}-lhc 1 lk \.CUI 

nu cun1r .. 11r..: plil'r ln l11 1tc tk, clit,...c~ ,, ,...:, 
pr.,1uc, mo)'cn, 1 " révolu1inn <.lt.·\ ra hon 
@rê in;,l r,rc. ,tllt!l\dh• ,on avan1~gard~. Au 
r"'quc tk 11c p:ri vnar la rc,••Jluw>n. ,i dlt: 
\ 'nt(l' \Ulh fr~il)J'l(r 

Comme 1 .0 a refu-..c J~ vv1r 
rcvolutiun ch,nObc 1 ~ l rl't.' qul' le pwll!t11 1u1► 
n'clmt pu, mùr) rcfu~..: ù1.· ,·cHr \.1 

9 
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LUTTE OUVRIERE EN SOLO (SUITE) 
rc \•Olution Vl-l!lJlUfll Ît.!Oll(' r ,,:U'C'l' llllè l'll\.Ulll 
g11rdc sch,11 1 0 11·ct11 11 pas r ri'tcl. r~f11,è 
de \tO&r l.t , .:..,·oh1hon cub:,ine. C ommc <l~J.I 
le 3 \ta, (, X 1 ! ). Vol~ 0.1rl~rc, 1'1111cè1« do! 
1 O .• rcru-..au dr voir lu cri~.: n::\/olutiun • 
n~•in: imminente en ('(.'fÎ \o--ant · .- ... le~ 
hauHkuf". fran\-al, ftt comprl'ndrait:nt rt•r• 
Mncmc11t 11a, qui• lrs l'tüdianl< frn"l'>li<. 
11Wme ~•i" w r~dament dt- la d a-..,t· ouu if're. 
dttlcnchent de< haiarrr, d•• S le , Impie but 
d'lrnlltr i.,, f l11dian1> allc1nand, ... Comme 
1.kjil le, mcnclH!\·tk)\ \lcm:ulJ:nl!nt itn'< 

bo lch.:vik., J e 1tc p.1, brllla lt.--.. ct.1f>1..· , c, 
J "Jt,cnJ ,c que I.e prolêt.,riJt :nt ~ru11J1.. . 

M~1 h l"h1,10Hc ,ùuh:nd j am.1b , .:, 
lll!.' llCh~\- ll, . 

L'AGE DU CAPITAl:"lf. ... 

Po1~qu1.• ,on hc1..ire ,ù~,, ra , vi.:m1l' 
L..O. en \ 11.'lll IOUl lloHurcll\!lll~lll :, ncg1 ,gc, 
l'a n:il),..: lie ta ... wi;ui~')fl toncr"'lc dt: ,on 
Cvol1111m1 ('~ rk~ -..ont i1 , c, )'l.'UX (ltk!' 
pl·ri~1ic-. et rm:1imm:un:..._ 1111c. lnr,qtt.: 
L O. t'<-'1k1...-,,cnù ,t fa ire un brin d .. rn;,ly,,:. 
clk tirt: le, l:uh par le, ch\'\'t:U\ pour mh'II \ 

JU!tlilril'I' ,,l .. cn!nitc. 

f};n1' un arllch: .xhton.t l Je Lune ~h· 
('la,,,. ,, .. 19. l'auleur ~cril ,,111\ , uo1'c1lh:1 
<( ç ·l•,1 une ,orle &: r.:wur aux t11'iEt1nc ... 
1 1nlermedc ~aulh, t"· r~I 1cm1in~ ut P.3). 
l\()lh \'l\'ltth m:11n1el\.l1U " un l'Hril'U'\ 

111#1,n~t dt la 1 \'" "' de• la V• Ri'publi,1ur, ,., 
1-'1 deux page, p lu, loin : •• •:a fait, c' c-.t 
~11h.·11tcllt Hu intt'Ha•1 qul' la Con, 01,uior1 
~aulli;Cc t mnr11,•ac<·r-• à fmtC'liormtr d ,on 
rés:imt dt" cmi~if'rc ... 

Il ien dè chJngl· M>U\ 1~ ~uldl I c
~aull " m~ 11 'ct:111 q11 ·u11 •• lntcrmM, .. cntr~ 
dtux rv• Rêpuhliqm .. ·,. Cl la C'ml\lllUll<)rl J 

1,n, i;.cm ., r~ÎIIIK" dt' r roisièrt> ,1. 81'i1Lunc 
,,mil}"\! tk la d 1ul(' \lu 11,:iulti\rllC èl li~ ,~, 
<.'On,équ\'.'oc~, ' l\e nol" h01.1 ... 1;u 1t,n, r ""· 

1 nfi o dam f;t en1H:l,..,it1n lk Ct'I .irt,d c 
C°('tl\ CllltC re~ dCU'( h lilf \ <le, J")n!'fd-:n 4 

l1clk, .. on lit •• \ h i,. , i ln , lctoll e d(• ~1il • 
tt'rrnnd "' t r-.atletil anr la ronnatlon d"un,· 
nujorit(, t!iHl~NHt>mt·nhll(' com1)rt'nant ft" I'( • 
r tla un tout autrt> IJPl' dt rapport~ r ntrt• lt·, 
oo:nni~ntinn, tm~rièrr, t-·1 Ir pou\oir. ~• au 
coolrairl' \.1inern md r(,cu¼' lt• P(' a11 protïf 
d'unl• majorlh: t!Oln t rnt-mco1~1lt~ du l' t>Hlt'i:. 

~uir,· d(• droilr. bien dt, illu,iun, lll'l1tt'II'-" 
d~paraêtrnnt. O,u,, li" dt ux c11,. 1~ ~ituatinn 
'lt"r;• puur l:1 c1:1" t' 01,1Hit•u.•. t rl--- diff(·n:nCl-. 

meillcurl! @u pirl' , on ne pt'tll le din: , cela 
dipendr11t du niu:a111t de con\CiNICt dC'i tr1n ail • 
le~ et. dan, u11e: certaine mesure, de. la 
polldq,w des Ol'l(•"ISUIHIII> rt,ol11llonnalrt, ,,. 
Ou hk n , 011 bien dii..1i1 1111 <Xlèbrc Dtt1M)is. 
Si ,i répond 1 .O. 

La , 1ttmtion dt' la cta&-'-C ou,•r1c1\· ,c-ra 
1ndlk.'\lrt• ou 1,irc. on n..: peul le di,c . . 
cd:l dcpl'nclra , dnll"\ une cenuinc rncMJrc. 
~l;ti!-. o\l M)nt le, 1ach..:!>o.. le., mo t~ cl 'ordre 
qu, f\.'l)undc nl ,1 ch,1quc hyJ>Vth, ,c • (\1111 
mcnl Il.!, or,ani,:uio,..._ rêvol111 ioun., irc, 
f"k.!U\•Cnt•t:llc, !)l'..,_c.:r (( dan-s unl' ccrtalnt 
Hk'.'41rr .. A\'C( QUl' lh:., propo, ilK'II' Je 
lune dan, le\ ' )'11d1çu1, , quclk fonnuk de 

ijOU\'trm:nltnl ·.• faudr:,-t- il ;-ir,pekr ~• la 
îur-m~tlloll de crnnh(~ de hJ)C. ,\ 1~1 fu -,1011 
')'nd1c;,k ;I ww a,,cmhl~c <.:ons1iu1.11Hc. 
:-,g,r,dan, r,trrnc~ 1'1vto1u, 1 .. 0 . tmv~ullc pc,ur 
le" ..;urk1K1..:arc.111h. p~I!\ pour le, lc1-.km•ut1~ 
prc ... ,~, Mm, :iu ,oir de li.!' 1('11id~11t.ti1". ln 
r,o ... il Ion dl-:-. rtvulutionn., ire, c l de b cl;" :-.c 
ouvri~rc ...:ra · 1-clll' " nwlllcurt• ou pire,, '! 
" Ct'li dépt·ndru ~, De r,ï~c du rnru I:im~ ·> 

E:"I D'AlJTRES 
TEMPS ET LI EUX ... 

Si l .O. e:,1 le ~""l.11 n w r;uH n'.:"ol\lll\•11 
n.1irc protèluricn. ,on comh:u -ie r..::duil it un 
poi~n;1n1 lét..: ù 1-:tt tih 'i.. k rêf'hrnu~m1.' Il 
c,t alur:~ normal qu'clk.- , 'c 111brn·a,:,c ()l'U 
d "unaty,c, de, <.·ouran1, qui ,r.w..:r-.cnl k 
mou\•c1nen1 OlJ\•ricr. de définir dc, :i lh.111 -
L'--"· lk- chl·rdlèr un travHi I de 111:i..~ <.·o,n• 
rnun Âlfl'Î, dan, k moll\'i.!nll.'IH ')' IH.lil:.tl 
son ,ouci ,, 'c,l p.1..; de su!-.nlcr l'1 d'arnmcr 
an ·c J'uuuc, cJc, h:mJarn:1.!'!1- tk lultc di: 
clJ" è 111,1" Ile bè11èliciér de l ,1 pro1cc1io11 
, yndic-:1k oour une dçth:i1é d·ori:1nilint i~m 
politique , 1r.c1~ c ·clil pl>Urquui 1 .. 0 . ne 
rcpu~n~ p.h a prc1k1rc r mililltl\'C de 
,ci,,ion-. ,y1"\Jic;;1lc!\ ou de crèathm r,un: èt 
,im1,k· de ~-=-=tion!tl ~ynd ic.1lc!\ F.O. quand 
elle 1,.c,mp1e ) g.1gnèr qucl"w.: t.·ommoditc. 

A rehour, lk l,l b11tnillc r our runilt' 
(•uw1,,:rc. pour l.t fm ion '.'lt)'ndil'JIC. que 
th,1h~n1 n\t.:n..:r Il', rc,,nlution11.1irc, (\.• rut 
le CU\ .'t 1' A J..thmn . .t Mohlro111 1, PrClJ:!II, .:1 
h,cn d ':1111r.::-. c111..·l1rc. 

Quant ll\l\; .1c1i vitC!\ Ut.• tl'l:I\\C hor, (k 
rcnm.•pri~. 1 .0 ju, 1itïc ... on ab .... "·occ r,~, r 
un chlm. , 1mpl:m,~r Jar~ la dav,:: .:n 

, :1u ir.an: k , uper11u Pu, d.: r r<',cncc 111111, 
te, comité, Chi li, ddn, lé C'D,._, dan, les 
groupes-femme::,. Au mf\!m •• LO. '!,.OUIÎCnt 
Ju boul de~ lèvr~, LlJn~ , tm journ.&I et , ·en 
1ie 1H Q11 llt\! il \tCC Sil COfl'i(:Ï(:nCc 

l .O. nt! peut pourtant Ignorer qw la 
culllf)Jgr,c du Secou rs Rnugc Clllllr.: 1.: 
prcx\°:, de llur~o-. que la campa$nC d,:, 
comi1ê, du Front de Soltt.ldn1è Indoc hine ~t 

<le\ t:om1tl!, (' h1h. qut le, C"J.1Up.1g1~~ 1t11ti
n1ilituri\tt'\. ont ('tmlribuc l.ug.:mcn1 d 
êt;,1blir cntrl' l'Cltrême-inuchc cl k î. rêfor .. 
1111s1c,. un r.,pport de force, d11n1 1..0 . 
bcnericic ,wjourd'hul \ t,i, :iu ùcl., de ,·cl 
n1pcc\. 1., poli1iq u~ Il<: 1 0 i, a:1 <'fard c,l 
lourd~ <le ,~ ,éducation c, d i.: d~lorma1t<.,n 
1nsHt~1mt, A chcnun~r tk ~ k en ~lct·tion 
(en d(•clarnn1 forfait :1 lu 111,1nir contre 
J";1rr1V'I.!-: di.: r a mba,;,,adcur du1il'n). ;1 ~ 
th."dou.uk!r p..u· de " mplc, cnlrclik: t~ hch 
dCtmad,lirc,. on 1rn1l'fonnc lïn• 
tcm:11i01lill1'111..: p roc1tunê eu chau\1i 111,111'.· 
pr-J l1~ul'. ~I 1,.· lnbun f)opul,tirl'. i:1nhr,1,,.w1 
l'cnsembk (le, contrnd,ction, ,oci.,k, 1 Id 
que I cr11 nc défini,\ait le militêml com
munhtd en m,~ rnblc ccoo,mu,11.: èl11qu.:O 

A propo, de la ç 1111pa1uw clrt111r,1k k 
<..-amar<11dl.~ 1 i~\ 11\ t.h~cl,,rc encor\' dm" 
Polilittut- H~o : <• Bic• sùr. r ' t'-.; t une ,~x
cellcnfc cho,e1 en d ' :11ut tt, krnp~ t·I litt1, . 
q•c d'el11liq~ r lo11r u,inltnl n que ,onr Ir, 
so,·lck. \ h l> Il t<I infaa1il• d'adopl~r <ett• 
d fmarcbt a tt coun d' unt h!ltt- campa.t nt . 
liKt i d,- ••n, qui n• P"',ède111 pa, I• moin
d re rfférence c.·oacrèft• tl préC'i'it' d t et> 110<' 
cd a peur siRnlner ••• 1.1\corc un..: roi~. au 
l 1\!u de r~pondr~ au v. p rohh!ll'l\!t-t obJcclif, 
pos~, r,1r la hmc lk·!\ cln,~,. au l ieu d~ 
chcrchl'1 .'t haU!\'\C:r :r,.c\ mo)-cn, a la haul('U1 
d.: ~i:, bc, om, . 1..0 . taille ~' obJcl'tif, ù 1-..t 
1ncsurl' l~ ,~ l)loycn, . F 1 elle taille ,111 plu, 
!\~<. moyen~ 11 la n~ urc Je la cc.NlM' 1t1K·\'.' 
ll'lô)'Cfll'è tic l'Oll\'rn:r mo yen 1. J \'lll'll •g.;.II J\.• 

n1..trchi: i• l'Cl'tiloth . 
1 ci; w ,-,ct,. l.l dic1at11 re tJu r mlê1arm1. 

le tr-~wail anh•mihtal'l~lc • .. \! 11 J':iutrl', 
lCmp,. UUl l'C\ lieu>. ' 1 o. 11 \:,1 fl.1"- prètc 

l O rc,\orl dt ta c:1mrw11,nc clcclnrnl'-· 
en ,c lkf11H,, tull comm..: k "t\.'UI t:ouran1 
üU\'fk"I' lt\'OIUllOnr\.111\' et t:tl (èl0\.' 11 .. U\I •• 
rlus t:i rJ le-. t.khc, d~ l'av,1111-~nrd~ F.llt 
aect:nfut.• , on cour, sectaire l' ' drnitl(:r. Cc 
4ui ne r,,ut que purrcr un lowJ r neiuJ1ec .1 

r cn,emhk <k l\:'<trêmc•gau\.'111." rCH>l1111on-
11airc. ('\~, , pourquoi 11 fau1 cornballl'c ~1\'\!C 
a('h,,nK·1ncnt un.: t-:lk oric111,1t1on 
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A lire Ré<olution ! apr~ les élec
tion~, on a le M?ntimenl d' une gr• nde 
perplexilé et • 'une dt 111arcbr hésitante. 
Le 4cr1ier numéro consacre 1111 artk lc 
1to&uen1rd (sous le lil re .. PS-PSt.:-
CfDT lt remue-ml naie ,. ) aux 
recla,semeots en cours dans le 
fflOU\'Cnttnl um·rier. Il faut allendre la 
troisième colonne pour qui' l'auteur 
liche : .. par delà l'anecdote, ee ,·a~tc 
renwe-mfoage autour du PS constitue 
une étape lmport111te clc 1'11lsloire du 
mouvrmcnt ouvrier ». Et ce sous l'in
tertitre terriblement ofl'en~lf el riche de 
pcrspcclh'es : « rassemblon, nos for• 
ces ! .. . L'écho a envie de répo11drc 
o pour quoi faire ? ... 

Il y ,l M:ule:mcnl un un. l'ori..:mauon de 
Rè,o ! pou,:ii 1 ,.:mbler d ·uœ elanè 
biblique r .. riant d 11 posw lm sck)n lequel 
.. la cnasdt nce anti-révh,iMnk te e,t partie 
lntéaranh• d.- la c"1t,clence 1nll•capllalist• ... 
Rém • ~c fi~nit p<>ur but de ra~~emhlcr " la 
kauchl! ouu ière .. d:m ~ des com it~ d ';u;;tion 
è t a runi ,crs11c " 1• ~'"'che élu<llantr ... 

Celle tâche êrni l défin ie par rapport a IH 
c.·on~trrn.:lil)n du pani. cl ..-~ rc~roopcmcn1~ 
,·o,-.-,,, comme de, ,1111p1ilïça1c111·, P\>ht iquc, 
d ·un groupe cm·<.M"C tro(' r,cu l. La \'Îsion 
!\ 'nrrètml la. le ltroupc Rèvolu 110n ~ ~tanl 
c,\ dTer trop petil pour ,urplomb.!r de plu, 
, 1-1,c, hori, on'\ 

Il n',1vJit e11 p:irucul.:r nuw n pntl,·1. 
aucune n.:pô11~. fll)Ur roriani,Htion (k~, 

nrn ... ~c~ ,tu tl.:Lt Je la gduchc ouHitrc. ~~ 
ri!\quc.:r i1 1.~ 1ypc d~ lr-Jvuil dt m.1,,c nou r 
un ,:roup~ encore ln)fl peu .,ffermi dan, ,on 
u11plan1a1iun UU\·rk.'1·c . .Alif"'d ll n,qué c.lc l'en· 
11,,incr i1 :-.'adapter .. wx ma ...... e, tt..::lk, qu'elle, 

3 
Lts courJ111, spo111a11 éish.,;, nés de 

niai 68 st' ,001 épuhols à en faire rcvi•rc 
le sou,cnir. Aujourd'hui que se meurl 
1' 11prl~- mai, qu'i l faul ~arni r chanl(cr de 
rcgislTe, certai■s s'éteignent el se 
d6'1•s~rut' comme , our une fin de féle, 
Encore fa11dnrit -il t ire l'On'ieic ■h du 
caraclèrc 1m~i1l• de cettr fête à la mode 
de :\,lai. Elle 11uvrc bien d 'un culé sur la 
rérnlutfon, mah de l' aMlre sur le Sl)('C• 
tacle, le 111yoo, la déi.cspéranct du ~lils 
malin•. 

Pendant le rcnux q111 ,1 , uisi 1 905, de, 
m1h1ants bolché,•iks el non de, moindres. 
\C rctrOU\•crcnt dc!!-ortcn1~i,. ~v~c le bc~oin 
11'10\'cntcr une foi qui Ici ork ntc cr le, 
,outiennc. qui rènfori.:c lcun convinio1,~ 
dianl'el~ntt!i-, Il, ~·appclcl'cfll <( con
!\tructctll'!i- de D1..:u )> e t "·urem n'ktilk a pou · 
1ir a,,.t.-..: 1 énirK.· 

L'apr6.-mi.tÏ a produil !-.Cs ~ con~
tructcuti-. dl! Dieu,,. Dan~ un ll\'rc rècclll. 
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sonl au lieu d'en prendre l:1 1ê1c. Ain" 
nu~onnait la d irection de Rt:\'olution ! . lil. 
1fe 11vi~ngcant nucun tnivml de ma)~c. 
RëvoltHion ! n·uvait guère he,oin de ~e 
poo,cr la ques1ion de ses rapporls ;i, ec le 
n10u\·c1ncnc ouvncr org,.a111sè. l a quc,1ion 
de l'uni1é de la cl•~~c. du rnu11,·cnicn1 \Yll· 
dicitl. le problème du 1-ronl Unique ne se 
1)0\Uicnt p.1~ l, Rèvo ! Son ambition ~e 
li rnimi1 u di\pu lcr uu ,cin de 1·c,1rérne
ga1.1ctr l'organi~alîon de I~• gauche ou\'riérc. 
A pclll gn111pc. pc llles ambi11o ns . 

JA:'II US 

L.1 k.-g,é ll<k \\!tl I que Rcvo ; ·•,ou un 
groui,,-: ul1ra-g,11~hl\lC. RL'\>cntm, ii Je r,hh 
~impie, r~.tlit\·, Rêvo ! c~l un grm1pc ren 
tri,tc q ui ~c dêba1 d,ms l'hori, on hmi1t• d .: 
lh ll'émc-gauchc Au coup par cuup : 
au1ounfhui u il,imchc. dcmuin il droite ,; ~\• 
p~t)C tu ne p;u1 ic du rroupc e,p;-1gnol R,ln~ 
dicra RoJ.1.. jad,, fraternel de Rc\•o ! n·cn
vi-..1gc+il p:" de rc~.,~rl(r Ir {(Jr<lll Ju PC 
cs[l.1gnol) Rc\'o' 11·;1 guère .i·oricn1.11io11 
~lrJtèg.t(fuc. 1001 au plu\ un ~nd 1;11nertk:11I 
d'opé, ,tl iorh 1:11:ltQllf:~ dè1crminêc, a Vtt1H 
1out par la ~i111utto11 de rc,,rê1nc-@.:u11..:hc, 
El le, tlèr.:tpai!\!:"I a tlroi le <Hll dl'.J;t eu lit·11 : 
tu()t">di..H1' pour mCmoir~ la polihQU\! <le 
conciliation a,cc l'oh1<,•c11011 Ut.· coihciencc 
:-1u dc1nm..:nt clc 1·,rn1i•mil iwrhrt1\! 
rhoJulH,)ll nai r~. il y a un an 

1 or, du dëbal fü1 '-l.'lll de l,1 1 igue- C'(lm• 
UlUrlhtC. cn 71. rlOU\- 1·epond1L11b <.ICJ,l a l:1 
mtnt1n1c qui .1 fonde Rtvu ! c, Comn,c 
.lanu~~ Ir tt•ntri, '"'· a dru, rare,. 11 h~ itt• 
de,ant la df'limir11tion i,t>litiqu(". de pr-ur dt sr
t'ouJ)(lr de l'uu 11t · i 11rdt' largr N il piétine· 
dr, ant k lr;;u ail dt ina~w dt• ,~~u, cl'~ noyer 
l' ava11t - iard(' la(lte , •• C"r,t 10lll(JIII' \·r.ti. 
\J1 c:h.ur n, put,,on. l,1 ~tuchc oo\·rK•rc nc 

Fr,u1çru, h:mrq11c1. m1htanl ~'l)hcmêr~ de la 
kunc,....: \.'<>lllfllllll!l-,IC 1\!\.olu11um1~urè cri 
1966, ùmcr.e,llc de la nou,c11u1c du 
mouvement de mni · c• Pa... unr, Iran d(' 
nif.conlente111e11t. Pl~ une nace de colèr(• 
ju,qu'à l' rnlrfr tll scèae 4e 11 cln"''' 
omrièrt>, à partir du 1.3 mai ... ,), et,,,,. 
uuHiêrc 4ui a wut gitche a\"CC ,on b'-'M>lll 
tk vcn~cJnci: et ~t moral~ ,rc~CIJW 
lfoorqu<'I d i,nl fi de c,K1cl11rc : ., Noo, I,• 
4i&HMt, li:sOl'fnJli\: le w cialisntl', ça n'exiiilt' 
tlu.,. 1 lftl)O',,lhle de pe!h<•r wne Mir idfe Il ~ • 
, i11a1 aa• ,...,e ch4'1, 1~ pim 1d1trs1ircs de 
l' URSS». Or. ,, Le mani,,.. et 1eu, wa 
l'i'llft.rs ne ~onr pMi-Sibk•\ 4ue sous coedidon 
4e c rnlrt •• ro.-lali,me d' .. e f•w• ou d'wnc 
•dr•,. f 11. T:il>lc rn,c. 

l\111re uncicn d, la JCR Guy llocqucoghc1111 
public 1111 rccuei: J'uniclc< (li qui rccon
, utucnt ln tra~"CcoarL' du dt'.-scnch,mtcmcnt : 

I 
• 'lou, 111,w, , oulu la ,olitiqut. La polili'III• 
nou• JJ recrachés, dt111K'1dk, ,ouillk N ""'" 
nous 111 so•m~ an-acMt t (unm(• un cancer 

1 fmp ea,ahi~alll, Adltu 1rubk)~att, ant.r-

Jll'Ut j~Hh.:r k- rùh: du p.u·11 J\1111 cllc n'a fl." 
le prognunme p.t, plu, qu 'clk n'agit 
C..'tlmmc h:11d,1n(.\! d'un mouven1-.:111 t.k mu,,c 
uni taire 

A prc, le, clccho1h. la qu\.~hon d..:,·iénl 
brûla111e Ou t>1cn. il fa111 UV<>ucr que 1., 
g;mchc ou,·riêrc ~1! rêdui1 au :,,eul Rèvo ~ cl 
qu ï I ne \Cri a rkn W gonfler une 
b.1uJruchc ... Ou h1en 11 fuu1 rc,·<111nai1rc que 
RI!\.·() : ,1 boipl i,c fi pauchc ouvriér~ .. une 
avant-garde larg\!, comhativc. dont Ulll: 

~1rlir :1 \'OI~ \1 i 1tcrri111d dé, le prl•nucr 
tour. une n~1nil' Arlctt~. une uulrc Dumoot 
e1. pourquoi pa\, Kri,mc. Il füuc.lra1t alor.-. 
admcllrc que le pos,ul.11 de dêfl,tfl ,cloo 
kqud " la tOn~ iencr- anti•rf,i,ionni,tt• ~1 
partie infl1,trantc- di• la tnn\fieM'(I, anti
capitali,tt' » c,1 f.i.lU\. Lt il faudra1l cnC'L'>l'I: 
en conclur1! qul· c·c~t 11 tru"cr, un 
authcnliquc im\-1til de mav,,c. uni inire. d:1 n'\ 
la pr,11tquc. t1u 'on dcb,1ra"-:rn l t cla:----c 
oovricrc tic, 1llu,iün~ ◄~ rc, 1:..i1·m111,ll'"' " ou 
:o.lu1inicnnc, 

Brd. la plHl"èc Ckclornlc de l'l niun 
de ln Guud-.c. k t:nur.anl un1t11u-c (lui en 
~uhc. r\"du1,en1 l',:, 1,:1n,' dt.: Ré,·o ' qui 
cJcvr:111. p<,ur rairc fac~ ù Cl.!lle ~Hu~1 icm 
1H .. 'tl1vdlc. 1'e\ocn1r .1u B.A./ üA du 1~1111u,11~ 
Cl <.lè, rllf'IJ'ltHI\ (lltrt.• r.,\\Ull•tmdc cl 1c, 
mih, C"i, 

l·aut.: J e quo, Kc\-t, 1 c,I <.-...,nJ~111mc J 

di: ,~r1;.1<.·u l:1ire" lllnlor,11111, OJ'lf)Ortul\hl~, 
Qui om dl·J3 comnk'.'1k.~ 

LARGll,:Z Lt_<,; AMARR[S ... 

Oan, Rr,o ' du IO 111.,i. on li-.;1i1 
« Q u·t'~t-ct' que Ir r c i: ? Q u'f"'1•ce ◄1ue le 
~? L'Umon de la G•uchc csl-Qllc u• 
F nmt 1'01mlairC' '! ... D1,on,•h• r1 rttc1nt11t : 
,an'i nl-1,:tie,('r 11 hwportun« dr ce--: qu:l',lion\, 
lè\ 11.ilitanr,., de tU,ulutum ! n~onf 1•:i, un 

chisnw. maoïsme, con,tnu:1io11~ ,naladrolf~ 
d 'adolt•~rnt~ mat ~randb► dé!tir'\ dt- po•m,ir 
hOIIIQU~ QI 111~1 lllll"flll'S ... .. ri <l'.:n couclure 
:"! la con"i(rucl itm du paradi, 1--inon <.Ir 

Dtcu ,. Sortir du choh. enh" la 1n-.1rak
rfH)lutlmMrnirt' rt 1·1ff't'th1tl•11 l e ttOHu:»u, 
, iu•uf\ tell~ r~ 1tU1intr n1nr Ja qae,lion J'Kée
par te liu c ,.., 

A lu d11Tcrc11<;c <lé ~ourqucL c1 
dlfocqucn~ll('im. Cih'icl,m:inn n·a jumni, 
mil i1é dan,, le moovcmcnl 1ro1skys,e. 11 en a 
sculcmc11L élc J'1111crlorulcur en 1969 11u 
"10ll1Cl11 du dèh.i1 "" la nêl:c"ilé Oll non 
d"un part i ré,-olutionnnire,On rctrOu\.·c 
Gluck.s1n,11111 aUJOurd'hu,. s1g11an1 une 
1rib11 nc bien 1ooruC\' Jnn, le " \louvé! 
Ob1crv;11cur M, en defcn,c de Soljèniisync 
,, l 'E:glisc a 1n1erposê enire l'homme cl la 
rcmmt un prèLJc produ1,111u \On 
diJhohquc, k ,erpcn1. lu fornic:uion. rn1rc 
le p..:uplc cl I\!" p..."pfe. le marxhlllc a i:u-ibli 
~on qmu.ln ll".@c tic pcnnm,crll:... prcxlu ... ~mt 
Cc retour du rcfou l\! (IOÏh d~ll\11'1CClll 
comme ,ponwntismc, 1dé~11i,111c 
d~magog,c, 111:M 1..:mp, d'apprcndri! auprc~ 

kOl1t t·\at(·rf pt MH tt·, dl·ba1, J1 l·iid(•mit111f"\ 

donl se délt'~h-nt lt-, difTu"-"•rS 4e ,,, RoVf.!C' ·••· 
bquivcun peu lourde des qucsiiŒI' Jr l'u,,u 
qui comm.,ndcni l'11ui 1ullc de, ,·~volu• 
oonnmrc, tknh la p('rioc.1~ qui s'ouvre. 

l-1 qu'il le vcu,llc ou ,,on. R1.ho ~ )' 
rrpon<l ., ,J fawn. 

11 y ;1 un an. lor; <le, lêgï..l:iti\•c,. 
RCvo ~ L"\.'r&vait fiêl'\!'l llC:11l , « Ce nt .;on1 pas 
lts , urch él,clor1u, de l'l,nlon de I• 1t,1uch,, 
qui ra,ori.;cronl au pn:mltr chef lt , luur,: a11 
conlraire. l''esl b leu~t• dt r hy1K•fh l-<111c ih.►c
lonlt qui ea rel•nlr, en é1ouffe cl on d61e 
l'fc lo,ion, qui ,.;en• If 1t.~\i(•r le plu~ 1mi~~11 nl 
(ko,; luH~ popul■Jn.•\.. )l,., 

( l (.'l!lh." unncc •< U' ,oil' \1i11ena11d 1•e•I 
améliorer le n pporl d1• forr" 1· A ,·af,•ur d,· 1• 
cla..._~e, o•n·rikc, t-:t çi !\1iUN ra:nd jta~m•. N' 

MK"ch bit"H 41u 'flcctornl uuH lr:t de, lmtfl:('"I, 

dt 111111w11r plu, importonlrs • 11 1oohlll• 
\lt iot1 ou1·rièn• f i populain· ,,,, Il >· a un an 
R..:vu ! co11du,tit · .. 1->111i u11t• w ix aux PUG 
du 1'1rll rodital, au, ,·olonlali,1.- du 1~. iiu, 

luht urs 41' ~.;,. du l'C. lin• ,tule <.olution : 
fah'itention ! ... ('eue .tnnt.-c. pa, uni.: ,.-oh 
JU )CC.'Ond lour 1\1.: dehlll OltU)qU\!1 :, Mtl · 
Lerrand pMrianl cnnd1da1 clc, r1>G 
radie-au·, clc, c.·oloniJlisl~~ Cl d(', hti~cut, de 
grève 1cum,. Comprenne qui 1)001 ra ! 

St1i I t·c ri.'vir\!nicnl ~ JU'-1 ific p:tr le füi1 
qu ·, 1 , ·u~il de pn.~itl\!nlidlc!'t c I lhlll J.: 
lègi,l;1hv"·, c_11 ne 1icn1 p:1, ddx•ut Suit 
rt,m.:~ que •• ça riouv,,t it p lu" fort t• • e t 
l\trgunicnl ,cratl )t.tr1ctcmcn1 opp~'Jt'lun1,1..: 
ii poumnl condui~ u voter poiar P~rnn <ltl 
Sprnol,1. ,.,n .. cn1cr1." de <'la"c Ou hien ('O• 

c.'ul'c. c·c~1 l'an.11),-.c du mom·cmcni ouvrier 
P,.il' RC\<o ' . de, allia1Kc,. de leur, 
c-on,cqucncc, lactiqm·, qui \!111...:m f.1u,,c, il 
y .i un ,in. et R~\•O ' dou rcprcodrc •• cr,; 
déb11b ile11d(,mlq11c, ... 1 .:tull' de qum. k~ 
milill11lt, .. ,~roll( rt.1uqu1,,\, itll\ tllll')fll\!I· 

:,.;1tiom. au-.: mnglcrit~,. au~ il •ct111 f>" oppnr-
1unii..1c~ , tm~ que JJOMh n 'appar.u,,c 

de l'crn lr~ chri~ll;Hlhnlê. celui q ui ., cr\'11~ 
l'\C!, g;.ilcric~ ,ou!, l'empire romain. prc-:1 • 
p11.rn1 l'cffi,ndrcmcnt J(', prc111icn,, u!,ur, 1• 

TOlh ccu~ lâ ~embklll p;.1n ir pour la 
@r..tndc dCl'I\'\! Leur amarn: i1 la d,1~,c 
ouvric1'L' n\'.·1,1it r,.,, ,1~~, ,ohJc pour le, 
ramcr~r Ctfflllll" elle r;uncna Ro~d:11Hl\' 
l.ou muchi.iNl)·. « Constructeur.. d~ 01.:-u >., 
..:.n 1908. li lu r.,:\'\)fuLion ru~\\!. Pour h:, 
SPQmttnè1,1c, Î"i)U\i de M ~li. ln long:u..: mar 
chc J ~ourne court. 1 a guerre prolonp.ce, 
au"i. 11 y a cinq a,i, t,, for mu lé de Mao .. L: 
pouvoir c<.1 uu 1x>111 du 1\1,il " leur é111i1 une 
sainle maxime~ ;tu.iou rd'hui, toue ~w plu, 
un ph,tntt1'mc phullùcrutiquc. 

lxrnièrt péripé1ic : l'appel rccc111 i, 1.1 
crè:Hion de grool)ô « marge ,; par J\!'s 
« a nc1c1is du 22 mars». C'omrnc ,; le n,p 
pel d 'un r,a::-i-.C nu,si mince l)OU\·11it encore 
~•~ afb. apr~-s ~.:rv,r de lcnrc de cn'.·:mc.:. 
aupl\:) Ûi! JctJrl\!.'\ et tic 1r~1'-':11 llcur~ q ui. 
depui\.. co Onl \•li bien t.J't1u1rc,. dt lu 
mohi li·rnlion contre la loi Dchrê {1 l..i &rèv~ 
J; Lip. 

l"ch,rnt:lll: •.fu1'k: ilg.,1..: \.f,i:u, \.'IK''Oh.\ lt,r, 
qu\.', d.rn.; un(' tc11rc ouverte .w, 111ili 1;u1h 
du PC'I . Rcvo ! accu...c •< \11fft"rrand t•t k 
PS • (• \ <K.lfoir r~mNtrt• en cau'4.• lt.' <"Cmtt nu 4u 
pro,tntmm,• commun " Cl leur di l 
.. cami.radr\, le, tra, 11ilk•un 0111 liuhi trop ih~ 
4Haill'~ pour qu'• notl\C'au, au lr11dem:th1 dt, 
f lertioH\, 01 st rt'from r pitd, t•f m11in, lif\ . 
~• , a, \1illcrnnd cl Il' l''\, , 1 pu ,., 
boo(ltcoi\Jc .. , c·c,t c,,c,w~ 1r~111C•1cr de, 
dch,11, oc.uJèm,quc, C'cl'\I munh.:r k P( · 
c,u\'ricr CCHUrc le PS hourgcoi,. c·c,t l',tp 
~Ier a roin1>rc ;;1vcc le PS pour ~1Pfll iqu..:r le 
programme \;ornnu1n, <"vrun'M: ,1 lc PCl4 

n'étuit "'" lui mên'k.'" p1~·1 ~ ~ lit•r h·, main, 
rt le, pied~>> de, tril\\tÎllcur.. en \·alliilnl 
J\'Ct.' h: , g.tulli~k .... , ·11 k fout 
1 ·m:oulcmic ,t r,11rfn1, ,,ir k l'omam1Mnc 
Jctm.u llê le m.::ntc de la riifoeur 11 .1 ,u1lï Je 
tJ J>f~111icrc bn-:-..: pour lOUl'l'k:r la tch.: .tu 
b.n~au de RèH1 .:1 k .. f':urc diva~ucr Cc 
n ·..:,t P·" ln (kmi~rc r,rou~11c. 

U ne J)CrioJc , 'achc,,c. p..-.ur Rl:..Vo ! 
~·u111mc ruur l'c11scmbk Je rcx1ré,1i.,. 
Jituc-h..: J\ ne p:1~ k comrm:mJn .. -. <:'..:,1 
R~vu ! qut ri:..quc <le pa)·~r le ptu, chct. 
J 0

1\o4,..•n'ICJ1l et t1 ·111c~rtitlW.lè~ D,11h un 
h1l1 i,,111 , lrut·tun: \!n r,11riic.• r,,,1r l,1 flc" 
r>CCIJ\'C de l'tl11iv11 dç la ~;iuch<. il fout ê1rc 
t:~lpablc th: -.c ,i1utr p,,, .;.'1 p :ii- vi, . .i., 1, (k, 
réfi.Jrmi,h;,. dl! leur ••rr.1c.·ht1 k prul~t:11 1.11 
,u r l.i l°l<1'c de moh ,ronJrc dair, cl tk 
l't"pcrk•m:._,• pr1-11 iqu..:. 1 ;1 cvmb.;.1tiv11l'
l.'h.wO'cc ,1 hl,rnl . et "IUPJ'Hhù' ,,'1,nl1-1th.·1nc1H 
,~ <U1h-~\·ii-.iu11ni,11: ,, ne ~unit plu,. ml·m(' · 
'il on h11 ;u.:c.·1,k h, pcr..pcctÎ'-'C <lu pou•...-ur 
tll·, lritV;ulkur, ,,u lu '-Cu"'-~ 'l>lutinn d~ lt 
rCv11lu11on . 

Il 1: .. 11 p11,uver. ll~momrcr. 1·1 cela 
nècc'",ile de ,c l;,1ncêr hMdnnen1 • .lVl'C ~ 
l)l'r'SJ)l'l'Cwc~ program111a1iqul.!:... " u lieu de ,c 
mu rer rrilclbClt~nt Jcrricrl" k r~rnp,1rt tic l1 
" J.t:luclu: ouvrië-rc >>. 

'-'mi~ nt wrdcru11\ p1-t~ :1 en rcp;1rlcr. 

1 1 ;, 1 hl-.·.11 h,..;11n.~ur , P 1 ' Y 
1 ~) .. 1 'i1rr..:, r1IJ1 1.k, ·..1lu,•,, 1( ; mdl 

.. 
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Nous 1\8 développerOI\I PH • " 
détail dans ce dossier le problème 
des courants centris tes. 11 faudra v 
revenir à propos de la préporatÎOI\ 
des Assises du Socialisme. 

En effet, l'une des données nou
velles les plus 1mpQrra11tes pour l'ovomr 
do l'ox1rémo gaucho, c'est quo las 
cou,ants centustes qui s'étaient mam
festés au sein de la CFOT. ou cnstallisés 
autour du PSU, porolh)lemont au déchn 
do I& social d~mocra tie traditoonnelle, 
tendent au1ourd 'hu1 a réin tégrer lu g iron 
du Parti Socwhste Quoi que so,i 
r avenir du PSU en tant que tel, on les 
retro uvera désormais autant à I' 111terteur 
du PS qu · au dohors. 

Oepuis lo raccrochage du PSU à 
l'Union de ta Gauche, on a pu avo ir un 
avant goût des conséquences d'un tel 
phéMmène. Le rnssement ou lo lamo
MQe de la charnière contriste va dans le 
sens d"un isolement provisoi re de l'ex• 
irômo gauche. en mêrne tempG Qu· Ils 
modifieront les données des rapports 
unitaires entre révokJtionrta,res. S, des 

5 
11 ne suffit pas de voi r comment 

l es différentes composal\t es de rex, 
t rême-gauche réag issent à la 
M u velle situation poli tique. Il fau t 
b ien comprendre qu'elles vont èt ra 
confron tées a des p roblèmes consi 
dérables. 

Pendant so< ars, les organisations 
révolut,onrwtros qui 011t foll en ma, 68 
leur 1)rem1ère poussée (io croissance 
onl é té gâ1ees: i'h1s101re leur a tendu 
w,e perche. Les taches ,mposoes par Id 
stt,,ation 0110,ent ou devant de !ours 
moyens. 

,: Oue l 'on passe ~n revue les temps 
forts des lunes 1,ocial8S 01 des mobt 
1,solions des six annees écoulées. n y a 
eu les grandes luttes de la Jeunesse aux 
printemus 71 et 73. Les man1res1a1ions 
âllll fosc1stes du 9 marn 71 ot du 21 j111n 
ï3 L anniversaire de la (:(Immune en 71 . 
11 v a eu les cnmpagne1, ,nier· 
r,u1tonolis1es do soutien à la révolution 
mdochinoiso et 11\ 1 peuple chilien La 
def,,nse des ernprisonnés de Burgos 
avec lo Secours Rouge en 70. Les kiites 
ouvnères Ont éto marquées par dos lut-

. 12 

i --

-~ 
~I 

f 

,: , 
,ni tiou ves ponctuelles avec le PSU ne 
sont pas exclues à I·aventr, la tendance 
générale est plutôt contraire. Le refus 
de la condidaturo Piaget en a exprimé le 
sens au plus hall! niveau ; a,ns1 que le 
refus de mamfester le 1er ma,. Ma,s 
CléJil auparavant le PSU ovbit commenc41 
à <1ésortor r,rogressivemem. sur la 
pointe des pieds. les organes où l'ex
trême g.iuchc se retrouvait un,o pour un 
1rova,I de masse : dos comités FSI pour 
1'1n<1ochine aux comités Chih en passant 
par le COA. 

l e PSU sera-Hl purement et simple 
ment absorbé par le PS ? Rocard n · y 
voit aucun 1nconvénte,11 : « les tro1a 
lettres du PSU, déclare t il .î L1bé. ne 
sont pas un problème ». Quant aux 
s1a1u1s du PS, "ils sont assel 
souples» .. De touto façon s1 le PSU 
ne se fond pas en tant que tel dans te 
PS, la dynamique reste lancée. L'aspira 
110n umtaire demeure. Elle rouera : par 
pans. par groupes, par paquets, des 
m,li t8"ts du PSU ralheronl en n<>mbro le 

tes phares · de la grève des Ba1ignolles 
( 71) à celle de L,p 1731 en passant par le 
Jo1n1 Français (72). les Nouvelles 
Glllerios de Thionville los OS de 
Renault. les immigrés de Pennaroya et 
de Glrosteel. Il y a eu la grande mano
fes tation oour les runora,llos de Pierre 
Overney en 72 . 

Sur un fond d'accalm,o ~ociale 
relouvo cos initiatives centrales. ces 
campagnes nationales. ces 9reves 
exemplaires on l pern1ls aux 
organisa1 ion~ révolut1onnairos do sor1Ir 
des facultés, de briser l'image du 
gauchisme ostudtantm, do surmonter 
l'état do groupusculos. de foire les 
l)fP.mières preuves prnltques de leurs 
capacités et de leur sérieux militant 

Sur le pton dos mots d'ordre mijme 
et des formes de lu11e, le problème du 
pouvoir cenlral n·e1ai1 pas posé de 
fllçon 1mmod1ate, alors quo dos orua 
nisat,ons encore peu ,mplant~es ont du 
mal a v rép0ndre. En revanche. 11 sag,s
sa, l de la 1ac11que des lu11es, du rerus 
dos contrats de progrès, du mot d" ordre 
d"augmentations égales pour tous. que 

1 
PS. Ils le feront d'autant plus sûrement 
que l 'opposiuon à rentrée au PS n'o f• 
frira aucune alternative stratégique. 

Or, c·est co qu, so prodwt à I heure 
actuelle. l-a minorité d t! PSU semble 
paner sur l'échec de I' opérauon con 
duite par Rocard et se mo11re en réserve 
du parti, s 'érigor en dépositaire de sa 
tradi1ton et do son· honneur. Ams1. à 
l',ssuo de la réunion tenue dimanche 
des secrétaires fédéraux du PSU, 16 
représentants de fédérations ont dè1à 
signé un texte qui lom d' a 1taquor la 
pors1lOCti ve d"ontréo au PS 01 les ronon• 
cements qu'elle implique, ponenl l'at
wque sur le caractère peu démocratique 
du débot 01 dénoncent les fans ac· 
complis. Si l'opération chavire comme 
ils le pensent. ,ls seront là pour relever 
lo dropoau du portt au nom de son 
programme de Toulouse. 

C'est fetrnor los yovx &<.tr le p ri nc, 
pal. Et le principal c·est le renforcement 
de l'aspi ra tion un11a.re à l'issue du 
résultat olectoral. ~es m.1nœuvros d'ap-

les révolutionnairos pouvaient défendre 
et i llus trer par des exemples concrets, à 
la mesu•e de leurs forces. 

c· est 1ou1 celo qu, est en train do 
changer depu,s un an. o· une part. r arce 
que ce sont des masses qui se mot1e11t 
on branle. Il s·agit du clécollago d'une 
,,ouvelle momée ouvri ère par rapport à 
laquelle nos filets sont trop gross,ers. 10 
couran t passe en1re les mailles o·au1re 
part, parco que d~sorma1s la quosuon 
des soit.lions polittques d enserri:lle est 
suspendue en perm011'lnco à l"horizon 
<les lu ttes. L'Union de la qaucha V 
répond a sa tacon, concretement meme 
s, coue ra1>or1se m, mono P<tS loin. t:1 los 
orgon1sauons révolu 11onnaires. encore 
trop pe;1tes, trop ta,bles pour pouvoir 
,rrc;,o&er un front unique ouvrier syst6 
matique de la ba1;41 Rtt somme! et 11n 
authentique gouvernement ouvrier ne 
peuvent pas pour autant se conlentor 
d ' y répondre par de vagues slo9Sns sur 
la seule soluti0<1, la revolutton. 

En fait, chaque 01gan,sa1ton voulant 
aller de l'avant dovra revoir e11 déto,I et 
approfondir ses onontat,ons quant aux 
luttes ouvnères. Quant à la carac-

proche pouvont déraper. le PSU finira 
par g lisser dans le sens du courant . Et 
attendre, c·est d 'ores et dé1à capituler. 

Pourtant, i l faut absolument quo ce 
courant centriste. po larisé autour du 
PSU. ~ ren tre pas comme un seul 
homme ou bercail social démocrate. Ce 
serait une défaite grave pour les révo
lutio1111attes, qu, les re1et1era11 en marge 
du débat on accréditant I' ,dôo que • ça • 
passe et ~ ça se passe • dans le PS. et 
en der mer ressort dans l 'Union de la 
Gaucho. 

Pour évi ter une telle cap,tulatton en 
mosse. lt nous d 'ouvrir lo débat, dos 
mo,monant, dès lo rentrée, sur les 
tâches 1mméct..ates. sur les voies révo
lut,onna,res en France, sur l'auto• 
gestion socialiste et sur le parti 
révolut1onnatre dont nous avons besoin. 
Espérons que I' AMR at la gauche du 
PSU on soront partie pronanto. Les on• 
1eux sont 1rop sérieux pour être gâchés 
par des préséances rnesqu,nes et de 
po111es susceptlb1li lés. 

ténsat1on de l 'Union de la gauche, 
quant eux persoec11ves program• 
mottQues è avoncor. Elle devra d 'oulre 
part réexaminer son système orga
nisa\ionnel souvent conçu en d'autres 
1omps. pour d'autres tâches. 

Chaque o,gan,sat1on sera amenée à 
discuter c.es problèmos en son s0111 Il 
~er~it souhRUuble pour tous quo ces 
rl1sc11s.s1on,; mternes débouchent sur 
des ~onfro111,11,or1s publiques Quant à 
nous, nous avons. 1vec la Proorammo 
d' Act,on de Rouge, avec les résolu tions 
de la <111 ect,on prov1soue du FCR vorsli 
nos prern,o,e, pièces ou dôbat. Le 
prem111r congrès du FCR à l'automne 
procha1 n apportera de nouveaux taxies 
an milma temps que seront publiés les 
dèbills p,épilratoires. 

Un coors nouveau est nccessa1re. 
Souha,tons qu · ,1 1\il1sse do polé.mlques 
~ussi fruclllcuses que, pour leur temps 
celles de l ' immédiat après-ma,. Et que 
tout~s lllS organisations de exu3me
uouct~ dons son ensemble en soient 
partie prenante. au heu de "8 recro• 
quev,ller chacune sur ses acqu,s . 



colonies portugaises 

<< La guerre 
durera le 

durera temps 
colonialisme >> 

que 

Al ors que les grèves se mul tiplient au M ozam bique et en 
Angola, alors q u'à Bissau se déroulent des manifest ations de 
masse ne faveur du PAIGC (Parti africain pour l'indépendance de 
la Guinée et des lies du Cap-vert), deux déclarations résument 
l'actuelle situation des rapports entre les mouvements de 
libération et les portugais. 

Le 11 juin, Spinola à l'occasion de l'investiture des nouveaux 
gouverneurs d'Angola et du Mozambique réaffirmait la position 
stricte de son régime (M . Soarez, alignez-vous 1) : 

• cessez-le-feu, reconstruction et développement, 
établissement de structures démocratiques (7) de participation et 
régularisation des structures politiques et économiques . référen
dum. Spinola rappelait ainsi son veto à l'abandon des lies du Cap
vert au PAIGC et son projet de constitution de 3èmes forces face 
aux mouvements de libération. Quelques jours plus tard à Alger, 
les négociations avec le PAIGC étaient brutalement suspendues 
sine die ! 

Le 12 juin. Morcoltno Dos Sontos ox 
pliquaot à la télév,s,on bntann,que que le 
FAELIMO cesserait de vendre l'énergie 
élccmquo du barrago do Cabora Bosso à 
I' Afroque du Sud et à la Rhodésie. op· 
ploquerait strictement le blocus et 
souuendraot totalement la causa des 
nationahstes africains cle ces pays. 

LA PREMIERE CARTOUCHE 

Le durcissement actuel de la 
Situation n 'est pas surprenant, étant 
donné la ronct,on du rég,me Spinola. Au 
sein du gouvernement d'Unoon 
Nationale, les réformistes ont brûlé leur 
premtère cartouche : celle de la séduc-
1,on (,llusooro) dos mouvcmenls de 
lobérat,on. Cunhal, secrétaire général du 
PC vient er,core de répéter dans une in
terv,ew à l'AFP que l'ossontiol ost • la 
reconnaissance par le mouvpment dos 
forces armées, que la solution es1 
poltuque et non pas molirn,re ... Il y a 
aussi la reconnaissance du droi t dos 
peuples à l'autodétermination et à 
l'indépendance et c · est un progrès im
portant •· Ouont à Mario Soaroz i l s'est 
tout simplement rendu à la conférence 
de l'OTAN à Otawa. Les pays de 
l'OTAN sont impliqués militairement et 
économiquement dans le pillage 
colonial et portent à bouts de bras le 
colonialisme partuga,s. Maroo Sorez a 
juré mille fois qu'il n'était pas â la 
recherche d'une solution néo-coloniale. 
Mais chacun sait que c·est l'obJoct,l 
unique des poys do l'OTAN. Alors ... que 
dot Soarez de cela : « Pendant 
longtemps j'a, cro t1qué publiquement 
l'OTAN 0 1 ra, soupçonné (sic) d 'avo,r 
beaucoup aidé l'ancien régime ... Cepen
dant i l dotl y avoir un système de 
sécuroté de r Occidont de môme qu'ol y a 
à l'Est lo pacte do Varsovie des 

alliances militai res. Nous faisons par
ue do l'Occ,dont et sommes donc 
fidèles /J l'alliance. je voudrais 
seulement lui donner un contenu plus 
poli toque. l'axer vers la dôfenso do la 
démocratie et des dro,ts de 
l'homme ... • · Il fa ut le faire 1 

UNE VOLONTE DE 
REPRISE EN MAIN 
DE LA SITUATION 

La nommat,on du général Silvino 
S,lvenoMarquos commo gouverneur de 
l'Angola et celle d' Alfonso Mendes 
comme secrétaire au travail indique 
bien la volonté de reprise en main do la 
situat ion palitique et sociale. Per 
sonnage important de l'ancienne ad· 
m,ru strat,on coloniale ,ls sont rem,s on 
place pour sa11sfaore los colons 01 briser 
le développeme,11 des luttes ouvrières 

En Guinée l'Etat•maJor organise la 
pénurie dos produits alomonioores /w 
Morambtque l'armée annonce « ta 
reprise de l'oHens,ve » et l'Afrique du 
Sud annonce que so11 armée boucle 
2400 KM de fronuères, se réservant le 
droit de poursuite au cas ou r Angola et 
le Mozambique serviraient de sanctuaire 
aux mouvements nationali stes armés 
sud-africains, alors qu · on annonce 
l 'arrivée à Pretoria de Mario Soarez. 

Cependant l'armée coloniale por• 
tugaise connait un état de décom· 
pasi toon avancée. En Guinée Bissau se 
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muhiplien1 les cas de fraternisation, e1 
le PAIGC cherche à dé1acher 
défoniuvement les rég,ments africains 
de la tutelle do l'Etat-Major. Au 
Mozambique un régiment entier de la 
zone des combats a pubhé u11 com• 
muniqué de sou1ion ou Frolimo e t of 
firme sa volonté de déposer les armes. 

VERS UNE CLARIFICATION 
DES MOlNEM ENTS DE 

LIBERATION 1 

Ou côté des mouvements de 
hbératoon, lo PAIGC viont de réofformer 
le proncipo de base de futures 
négoc,auons : reconnaissance de l'Etat 
de Guinée Bissau et mdépondance de la 
Gu,nôe et dos lies du C.,p Vort Samora 
Michel du FRELIMO dans une ont erview 
à !'EXPRESS réaffirme • 110us n'ac-
coptorons do négocior que les 
mécanismes de transfert de 
souvera111eté au FRELIMO •· 

Ouant à lo guerre. dot il. « ollo durern 
tant quo durera le colonialisme ou le 
néo -colon1ahsmc ». 

E11f1n on Angolo. l'Union niot,onalo 
pour r ,ndépondanco totale do 1 · Angola 
(UNIT Al vient de signer un accord de 
cesseL- le fou avoc Lisbonne, per
monant aux Ponuoa,s do prouver leur 
• bonne volonté•· Peu implantée. cene 
organ1sa11on est cependant moins 
dongoreuse que le FNLA de Robert 
Holden quo. rnarionette de Mobutu et do 
la OA vient d 'obtenir le sout ien ac11f de 
Pék111. La co iso du MPLA où s'affronlenl 
principalomont 3 fractions no peut que 
favoriser le mouvement d roitier et réac-
11onnooro do Holdon. De son côté, le 
gouvernement portugais voit en lui le 
com.,,and,toiro de la future pohtique 
américa.,10 dans une Angola néo
colonialo. So rappelant lo sort de l 'on 
fortunée bourgoo,sio bolge au Congo. ,1 
refuse encore cette carte, espérant tirer 
son profit do la crise du MPLA. c· est là 
que se 1ouo l'avenir immédiat en 
Angola. Eclatement ou compromis 
supplémenta ore entre los 3 fractions ? 
Clarification et auronomisation d 'une 
tendance gauche ant,-capitaliste ou 
raf, stolage au profot de la droite ? Le 
congrès sera décisif. 

C. Gabroel 
25-6- 74 

M ohamed Boudi a 
assassiné i l y a u n an. 

Bo udi e, mil it an t 
algérien, est tomb é le 
28 juin 73. Après Hamchan 
et Kouboissi il é 111i t 
assassiné par l es services 
secrets i sraé li e n s . 
Mihtant de la révolution 
arobo il avait engagé la 
lutte au côté du peuple 
palestinien. Nous nous 
souvenons. 

Sud-Vietnam 

1 1• 1) 11 I '\ 't--.!, 

LA LUTTE, 
TOUJOURS 1 • 

Le GAP a décidé de suspendra une 
nouvelle fo.s sa participat ion aux 
réunions de la comm,ssion m,litall'e 
mixte. olors que la Conférence de lo 
Celle St-Cloud reste au point mort 

Les 1m vilèges et 1111mun,16s 
dip lomouquos do sa dolégouon 
stationnée à l'aéroport de Tan So,1 Nul 
n'ont en ellet pas été rétabhs con .. ne 
Saigon s· y 010,1 engagé Dcrriô10 ce 
nouveau blocnge dos rouaort~ de m1~e 
en contac t du GRP et du régime Thieu, 11 
y a plub qu'un mc,c..lenl d 1plornat1quo. 

• Sur le p lan politique l'op 
posti on à Thieu dans les zones con• 
trô lées par l'armée f ant oche se 
m an ifos t e plus l or9eme111 
qu·auparavant. l e t O Jt11n quaire bon 
, es étaient assassinés à K,en Thanh 
!1>rôs do lo fronuèro camboclg,onno! oor 
la pohce lors de man,fos1alio ,1s cor,1 ,0 
l'appel des relig,eux sous les d1 a peaux 
Le 18 Jt1111, los bon,os ,nan, tosta,cnt J 
nouveau à Gan Tho chef hou 511110 dans 
le rtelta du Mékong. Le même jour, 301 
prétres publiaient a So,gon une 
déclaration do protosta11on contre • la 
concussion, l' injustice et les vices 
sociaux• au Vietnam du Sud La police 
l>O\Jclai1 lo quon,or ou lo mouvement 
comprenant rellg1oux 01 la,qucs avair 
convoqué une contérence de presse. 
Elle n'a pu ontordiro ccpondont la tenuo 
d'une réunion dans l 'égloso do Tnn Sa 
Chau. Les sectes religieuses réclament 
pour leur pan lour armement nrooro. Il 
semble quo l'on assiste à la rolanco do 
l'acl1v1té des rno uvements religieux. qui 
éta,ent essouflés. 

• Su r l e plan mil itai re. trois f eits 
manifestent l'acuité de la situation . 
Depuis plusieurs semaines. de très durs 
comba ts so d6roulon1 autour do Boncat. 
ville située à 45 km au nord de Saïgon. 
C'est la première f01s que de tels 

moyei,s ldont de 110mbreu• chars de 
part et d'aulre) sont engagé s â ur,c 
10110 oro , ,mit6 do la cap,1 010 du Sud 
v,01nam. Lo 20 j um. c'étaient des 
bombardiers de I armée fantoche qui 
coula,ont uno péniche nord 
vootnam,onnc chargée do riz au large do 
Cuar Viel, port de la province de Ouan 
T n, s1 luéo en lone hbôréo. Lii encore 
c'était la prorniôro fo,s que Saigon so 
perme11ait une telle escalade Le 24 . les 
artilleurs du FNL fa1sa,en1 saute, 2 
dé1)ôts do muni 1,ons 01 clo ca,l)lu n111 
(soi t 4 600 tonnes do ,n,111,11nns et 
96.000 ht,es d essence) d,ms l.i rcg,on 
do Huo. Los combats 1esw,11 et 
resteront probahlement local isés. Mt,is 
de mois on m01s. une escalade des ob
JCCllf s 01 dos moyens engJgés se 
développe sous 1 1m1>uls1011 do Saigon 

• Sur le plan diplomRt ique. un 
v1olen1 echange vient d 'opposet' le GAP 
oux amônco,ns qui occusoiem, 1>0s 
gênés. Hunoï do vouloir « conquônr le 
Vietnam du Sud par la fo rce mllHa1re •· 
Oos I umov, S 0\'0ICnl COUF'U sol Oil 
lc'.'iquoll os une nouvnllo roncomre 
K1ssmç1er-Le Duc -Tho pourrait avoir lieu 
prochamel'nent. « Tam qu' il 11\1 duro pas 
un geste (du côté Wosh"'IJIOn) do 
telles conversations ne som pas a en 
v,sago, • répo11da1t aux JOurnalostcs 
Mme lo Dt Duono Quynh Hoa 
(1 Humanité du 156.74). 

c·est dans ce contex te. que Nhu 
Nam. dans 1 · organe du FNL • Sud 
Vîc1nam en Lulle» (N• 250 7511 
souligne le rôle de l'aide interna lionale 
• comme auporavant. pondant la guon o. 
I' un,on intornm,onolo dos pouplos 
progressistes avec not re peuple est une 
puissante source d'encouragernen1. .. • · 

Lo mouvement do sout ion est très n 1 
ta,blo auiourd'hui en Europe. Ma,s la 
lutte se poursui 1. prolongée. en ln 
doch,no Il rov,ondra aux mol11on1s am, 
impé<iallstes de savoir relancer demain 
la soltdaroté. 
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Portugal 

Restauration de la censure et cassage des ' greves : 

pour spinola le 
printemps 

a assez duré 
25 Juin 74, deux mC)IS 10IJr pour )Our 

ap,ès le renversenlCnl du fasc1smo, los 
orands oxos de la situation polihquo 
s'éclairent autourd'hu, au PortlJgaL Dans les 
du, <letn10ts aours. voo sd110 d'évônemems 
ont on offet écloirc i la smmtton 

Le lundi 10 mctt, dar,s la soirée, c· était le 
, .. acte de censure de la t,lévision por 
tugai se: le Ma1or Fernando:z:. détégué de la 
junte à la N ordonne la suspension d ' un 
spectoclo donnô par une 1,oupo do 1héâtro. 
on v voya,1 un acteur cancaturer le ca(d1nnl 
do t,sbonne : co specrncle 01311 1ugé 
« choquan1 pour les onfants et los 
catholiques,. disait ln communiqué. Lc5> 
treva1Ueurs de I' ottice so mouom immédio 
tomont on grève pour protester contre la 
censure et demandent la démisS100 du 
détôgué do la ,urne... 10 ,ours a pros le 
21 Jtlln. uno comrnss1on c ad hoc » 8SI 
nom1llétt p(,)ut organiser te contrôle de le 
p<HH. la radio, la TV. le théi tre. la 
cinéma : les infractions p rêv1,1es sont assez 
vastos: 

inci1a1ion â la prov(')cat 1on, à la 
désobéissance mhla1ro : 

incitation t\ la grève. ô la porotys,e 
du travail ou autres man1fes1a11ons non 
autorisées par la législahon en v,guour : 

offenses au chef de l'Em. aux 
membt'as du gouvernement ainsi qu·aux 
chefs d'E1a1 étrangers ou repr6so111an1s dos 
gouvernements étrangers: 
plus d'autres préc1s.oos. 

Le contrôle n·avan1 hou qu'a postonOfi. .t 
ne s'agit pas d'un (éel rérnbfissen'lenl de la 
censure, p,dc,sent bieo l-0s représentants do 
la junte dans les joumau,c. 

Caetano est libre 
à l'étranger et nous, 
nous sommes ici en prison 
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Ce type de mesures aug1,.1re mal de ta 
libération de Pe,alta (0H,ct0r cuba10 a,rtité 
dans los maQuis de Guinée BessaYl et de 
celle de Saldanha Sanchez (d1ngeant de 
rorgan,sa1ion mao1s10 MRPP't Quand oos 
détenus de droh C(M"l"lmm, de la pr1soo de 
Lisbonne se révoltèrent 11 y a • 5 1ours, Ils 
scondoiont : c Coernno esl hb(e 8 rétrnnoer 
el nous ,,ous sommes IOt.•JOOr$ ic,. en 
prn:1on », Ils exp.-1malom là une rëal1tê qui 
usque do dovon1.r ptus tangible oncore. 

Au niveoo ml}rne de I am-~e. la c rise 
n 0s1 pos on posso d' ôtro réglée. to,n de là. 
En Guinée Bissau, des soldats on1 encore 
déclaré Que si les d1ugoants ne voulaient pas 
fa1ro le paoc oux il s comll"lencero1ent sur le 
terrain même à ai'rêter de 1i(er. 

Ma,s. paral!Olement, 8UJOurd'hu, mémo. 8 
mineurs M>m wés par rormdo à 10 frontière 
du Monmbtque et de l'A frique du Sud. 

La fin de la grève 
des postes, comme celle 
de Timex marque un tournant 
dans la situation politique 
et sociale 

AAJ rnveau même dos l1Jttos ouvdt!res. la 
f'" do la g,èvo dos pos10s commo cle celle 
de T1mex marque un tournant dans la 
s1tuati0f"I politique et tociale : do grôvos 
phores Qu· olles érn,ent, to ,unte on a fan des 
grèves tests et. co~renant ren,eu, a frappé 
fort avee r~ppul ouvert du PC e1 de r,n 
1ersyndicale 

Après Se 1er mai. on a assisté à un 
développement des lut tes o uvn~,es au Por
tugal tel que Spinola ne reva,t pas prévu. 
Dans l OUS les secteurs va se manifester 
cette explos,on populaire. Que c& soit dans 

les Quartu3,s, les 1ournaux. les banques el 
m6me les clubs de foo, 1 Au l\ivcau des en 
treprises on assis1e à vnc vaguo do grèves. 
pour le vidage des d1ree1eurs fasc•sles. porn 
los ,ovondtem.ons cto snta1res 01 de con 
dittons de travail. Les usines son1 OCC:\Jr>ées. 
dos comff,issions de fabrique se cnten1. E,c 
pression do la n6coss.,1ro um1ô des uavail
leurs d'une même entreprise contre le 
oo,,onat ces comm1s-S1ons do fnbf'1qllo som 
le heu de regroupement dos travailleurs 
cornbatits. ellc-s sont aussi la prem1ere 
ripos10 au,c syndicats coroorot1s1os qu·ova11 
insrnurés le fascisme e1 ovvr&nt donc la voie 
.1 ta c1éa11on de syndicats de combat. 

Ams,. la d6moc.rot.e qui avait été 
èIouHOO resurg iL La 11 mai pa r e)(emple. 
5000 cheminots ét1son1 leurs 1op,dson1antG 
12, au conse,I d 'adminis1ra1ioo des chem,ns 
de fer. A l1Srlavas oux chonttors novais de 
Lisbonne. oû jvsque là 11 v avoi1 ;,4 svnd1ca1s 
pour plus de 8000 travailleurs. une comrns
s,on de lab<1<1ue de 36 ,neml)ros est élue : /J 
Mossa (mxhines à Ocri,ol c'est de 9 mcm 
bres que sera composée la corrwTussIon. 

Los reV-Ond1co110os rusent de 1ous tos 
côtés, mais so reeoignent sur les prèoccu
pattoos essentielles : 

6000 escudos minomum (soit 1200 F) 
- 40 H imméd,a1es 

sata1ro garanti en cas dt! 1n<1ladlo O\l 
d 'oociclem 

- ..,n mois de congés payés 
13ème 01 mêmo 14ème mo,s 

Après les promores victoires sur 
l'augmentation des salaires et les congés 
payds. d'autres problèmes se poson1. Tou1 
d'abord le PCP ,01,.,ant habilement sur le 
manque de tradition des u9va,llours, va très 
vi te casse, les comm issions ôe fabrique 
quand 11 p.eul le faire# en les quittant 
pufement et simplomont, et au niveau 

nat1ooal 11 va donc créer de 1outes pièces 
uno mtersyrd1calo q1,.11 109,oupe auJourd'hui 
une cenrnuw do syndicats. fllt'llS Qui ne 
repose pas su, une rnob1hsouon ,ée•e. Oo 
plus souvent comme à PlESSEY (en 
trepnse de télephonel ce s001 les rTM}rnes 
Jlroccu,es corr,c,HOll!Yte~ qui M>nt \ll1k:,ée,. 

O'HulrO part le cah er de revendications 
présenté ge1érakH'n1amt et qui reflète b1tir, te 
dos• d<! lut1es e1 le débordement do 
revPndtCi:ltiOns etoutf Pes par 40 années ren 
forme auss, une f.11blesse. celle de la dis 
por~on do tôt.li CS ces revendi.. ot1ons r-•nsi, 
aucune ba raille centrale ne sera menee sur 

Le PCP qui, 
dans la clandestinité 
demandait 6000 escudos 
de salaire rninimum, signe 
aujourd'hui pour 3300 

IPS 6000 escudos les 40 H, te 1 Jèrne fnois 
etc . Alors que ç·aura1enI pu ~troles 1hème:, 
do bnta,llos na~1onalos Cn réi'll•Hi lo gouvo, 
nomcnt, génë-ra.Jsernent occorde 3300 
escudos coinme salouo m I01mum. Le PCP 
flill on débul d tlnn6o dnns on nurn(lro clan 
deStlll rl• AVANTE ». demandait 6000 
o~eudos. '"'0''ie ëlJJOurd'hui pour 3300 ou 
nom de r ecOOOfT'ltO M tionnle 

Fm mai. les grevos du mélro et Lle Cards 
1 cnferrn..11mt kts &.ionrs avnnt coureurs do 
ce que serait le doven1• des grèves dos 
CTT(Postesl 01 T1rne,c Au ,,-111,uu dt.1 ,roi~ du 
JUIA, P.n oflfll, rf' ,on1 ces grèvM qui von, 
mafq1,.1er l.a vie soc1c,te po ... tan!, etles ne 
~u,,, µas ~eulos. los p,crniè,01 111·10~ C()"l1re 
tes 1,r~C1('1ncn1s comrnoncon1 A Spqal"lt;il, 
tos travo1Hews so me11en1 en gr6ve avec 
occupat10fl 11ol1r nnoc;l(Jt li une, ta•111 r 01 
vendent le ~tock de vê10ments a la ca1'111r1e 
de l'umvèrs11é ot 3l1S~ Uv(l11ue de lo l 1\>f11'1f1 
ll l,t") r 01((l dll 1 1vro. 

Ti mo,. uno mobihso,ior, de 1>tusi eurs 
mois 

A T 11ne1,c l 1c;honne, corn,r., à a~~ancon 
daros 1·au~,o usine les 2000 employées à 
ll\8,0t11e fem•n,no l i'~ jeune sont n111oneos 
on cw â r us111e a 20 km'$ do la ville OP1a on 
levner /4, on al01ic1 de 1abncàt1011 do p oce-:. 
fit• 120 J)OfSOrl')U!I: 1((11 C01Ylbét11f S\lfl'fJM1nf', 

,, Le V1P1n.am ». demarre unP lune pouf 1000 
O!YCudos tr er,ti tuno d.J•,s I action d t1u:ro1, 
mM1or~ te 10'1<tornn1ri du ,s ;1vril. If! • 1 m,,., 
c'est de nouveaJ lu qrêve pour l'exp1,.11~•0"' 
d<· 6 ddm1,w,1ru1eur~ fasc1•,•cH; En ,r":rnt 
wmpc; If" cah1f'l'( dP nwrn('t1c~1ions PS' 

(!;().t>o,e Cl lu lolle durt'lono uès vite. tlprÔ:,, 
que I@ v1d,1u• soit t-ffoct1f C(ll'û lutte 1rn 
CrP.CiCel'ldo mté{lranl une 1ovendtca1mri que 
l'on rencont,e rareMe'll l't1hol111on du 
c,011wo 01,.u, p1eco<11 Onna une prn'1"11f'rf" r~nrir 
ils apphflu81H dans ,es fa11s los 40 noo·es. 
puu,c1ue le pal ron ,<If use de los lour .:iecor 
<Ier Ens1.111e. c ·ec;1 le ralef\tissemen1 dP.s 
cadences rnlom,ssemen1 mt1$$1I qui ira 
Iusq1fà 1'10 produno q uo 5 % de lo produc 
tîo n 101c1te. 

La dom•ère ew1>0. c·ost ontio I occo 
pat100 c1c ron1,op,1se. lo 4 111m nvoc com,ôle 
des s1ocks. orgamsa11on de piquel s de 
grèvo. des roulomont s do le cancmo Los 
onHées e\ los S()(tios des u nva1lleurs sont 
sévèret"fHlN contrôlées e1 lirn,técs, La grève 
ost dmgdo par un comi1 é do f abri que do 
29 personnes dont 18 forrwnes. élues p:tr 
atelier Un Jôurnot dos grév1Sl(l8 ost rdd19é 01 
vflfldu à la porto Oos on1rcp,isos. il$ rop,on 
nent en cela l'exempte de Messa. D emblée. 
COIIO grève. do pa1 so POSlliOn 
géograptuquo. par la méfiance extrême dont 
font preuve les trava1llourn eux-mêmes an 
vers ce 01,,1 se posso à l' exténOlW do lour en 
1repnso, eonna11 un réel danger d 'isolement 

Très tôt, un C(JO'lll16 de souucm so crée 
nos comarlldos do la LCI en sont parue 
prena-nw et ce cormtè va ,ouef on rôle 11l'r 

po11an1 p()Uf lo popolQflSOU()n Il d1SU1bue 
tracts e1 affiehos 01 o r9anise dos meellfl{-15 
Le jeudi 20 au sou encore 11 proi.eu e un film 
sv, Lm, Mrus ceoo grôvo dont le contoou 
ant1 ~cap11alis1e éta11 clair a tenu bon pandan1 
plusieurs soma1nes Mal91é cet isolement 
relfmf. la n,esst0n no so rolâcha11 pas. 
chacun était à son p0s1e ot on comm(u\Ca1t 
8 se po~r la (luestton do i.urv,v,e e1, von 
dant lo s1ocli. rie montres, L exr,One,,ce de 
L1p est connue 1usqo'1c,. 

L• solidarité 1nternn11onuto est d6vetop 
pée là ;:1uss1 • le fT'lêma 1our est distribué a 
Lisbonne runo,c un tract rappelant les 
onmds a,cos do la lune dos Lips. leur orga
ntSation en commissions. E1 a Besancon 
T,me• ur 1rac1 du FCR ost d,l lusé sur la 
grève do Lisbonne. 

Devant ce qui pouvait devenir COf'lta 
g1ou,c le gouvornon'Klnt rôag1t, op,ès av0tr 
cassé le 20 la grève des Pos1es. le len
dcn'\3111 it part â l'otfens1vo. Los f orces 
a,m6ea rent rent dans l'•ntreprise pui s 
pénètrent dans l'assemblée générale. y 
imposont lo p,,sonco do I' adminoStrotlon. 
son droit de vote. Elles q uad,it1ent la salle . 
1mp0sent un vote â bulletins secrets. minu
tent les 1emps do réponse. etc. 



Ré1.u11a1. l'od1rno,stra11on ne lâche que 
très peu 2 h 30 de mo,ns de 1ravall, 2000 
escudos pour certau'lês catégo11cs de 
1ravaillours, A1rls, une couche de travodteurs 
ceux-la môme q ui const11uon1 le noyau 
combat1I de fon1repnse. ne gagne quas, 
rnenc rion. on croi1 a,ns, d1Vtser les travmf 
leu1$. Lundi 24. kts travailleurs ddct<:le,ll de 
con11nuor la tulle sous uno autre rormo • il■ 
appliquent dans les fai ts les 40 h et sor
tent plu$ t o i . 

Les Postes : la 1ère grève n111ion&le 
oprés un deml-sléclo 

Pendant ta sema.,e du 17 au 22 ium. le 
Po, l ugol connaitr8 à la fo.s sa pro mi Ore 
ç,rève na11onalo depuis un demi s10c'8 e1 
aussi les prellllères man1festauons 
cl élomon1s do dr0tto contro la ciasse 
ouvnere depuis le 25 avol, e1 ce avec l'appui 
du PCP, CDE .. 

1 es Postes. c· ost un prolétoriat 1evne 
poor une grande partie Oès le 2& avril se 
1>0s0 lo problôme do créer un sy11doco1 
Comme rexplmue te camarade dans l'm1er 
v,ew QUI pa,a1ua la semaine prochaine. 
c·est ou niveau d■ chuquo centro que 
doivent commencer les premières dis• 
eussions. que son, 4ilus les proinlors 
délégués 1>ro visoires, que sont discu1ées 
les revendic.ations. De hlll. ta commission 
cemralo J)(O I V'ldicole se considèl'O touiours 
comme • provisoire • e1 ne prendra des 
cttlc1sro11s qu·avoc l'ensemble des ctéldguds. 
Ainsi. los 1rova1Ueurs des Pos1es 1nt6gmn1 
r e,cpêf"ience des corn11és de fahuque. fonl la 
preuve c0<1crè1 e de la POSsib,lité de rap,des 
dévoloppemen1s do niveau de consctence 
(contrtmement à CIJ qu'affirme ltt PCP par 
oxomplol Ils élaborent eux aussi un irès 
long eah,er de ,evend1ca11ons. ma,s ils en 
ret1ondron1 les points essentiels tant pour la 
pro1,agond0 que Pour los nll9ocio11ons : 
6000 escudo$. 35 h tout de su,te. un moss de 
v.-cances 100 % , heures supplémentaires 
payées â 200 % révision des niveaux de 
ctass1f1ca1tons. De plus, 'eur fonctionnement 
on comité c""tral de grltvo. en commisS10ns 
(commiss,ons o comn,unteahot1s entre ser
v,cos •· com1t6 do grève ot p1quots. secré 
rnnm, bnoades mobdos • fourniluros pour la 

Des centaines 
de travailleurs, dans 
les postes ont ainsi fait 
l'apprentissage de la lutte 

grève assistance méd,cale et sociale. 1n 
formation et propagande ... ) facilite une 
par11cmntton mossive des t,avo1Ueu,s â la vlO 
de la grève Des centames de 1ravaileurs 
font pour la premiète fois l'apprenu.ssage 
d une luno, que ce sou au niveau d'une 
déléga11on do centre. d 'u n p1que1 de grève. 
de commiss10ns. Ote. 

De la môme manière. la rrnse et1 a-vant. 
parallèlement et sur lo même plan que les 
revcndica1 ions • économiQuos • dos mots 
d ·ordre: pou, un syndicat fort au service 
des travailteu,1.. . d,1cut on1 et orga
ni1on1 -nous Pour la conttfuct1on d'un 
syndi calisme fort et vér itablemont 
démocret tque. . montlO 6geloment ~ 
niveau de prOoccupation des grévistes qui 
ne partenl pas en lu11e sur un coup de 
col6re mais veulent se donner los moyons 
de preparer les p<ochaines ac:1 ions. de cons
truire un rapport de fo,cu â I mti!mJ.., de 
r en, renr,so o· Pmhlée. dons un do leurs 
commvn,qués i ls se démarquent des 
st ructures corporoti1tes ot prônent te svn 
dlcot <f 1ndu1,1ric Egalemen1 lors des éloc-
1100s de délégués. pour év,ter la 
p,dpondè<anco des chois de se,vrco hat• 
tués â parler et promc1 s à 10~1rner leur 
veste. 11!. 11111110,u numdrtQ,uement le nombre 
do lours rop,ésonton1s 

Mais le sens pohttqt,.tè de C&H& grève qui 
va prondro l3 uno dos ,oumaux 1>enctan1 
quolquos Jours va escam01er ses leçons de 
démoer9H8, 81 les révoluuonnaires devront 
donc los pooulanser pour Qt1'011os clovioo· 
nE"nt l'acquis de la elasso o uvnère 

A 1ravers cette lu11e de 35000 poshcrs. 
c' est une éprouve de f orce centrale avec 
la 1un1e et le gou vernement q ui 
s' engage. Il ost exclu Qu'elle dvro aus~• 
lono1emps que Timox e1 comme c·es1 one 
g,ève de services pvbhcs. le medleur instru 
ment donl va disposer e1 usor abon 
dammen1 le régime c·est l'intox auprès de 
la populat iot1. 

La jtmto va donc auaquor on poursuwom 
sa campagne de presse conlre tes grèves 
« 0 1)P()rh,KliSl8S • et 41 9flllrCh1stes . et 
dèclaro 1out sin,plomont que la commt5sion 
pro-svndlcc1le n'est pas 1ep,dsenta11ve. ,,u olle a pri• soule la doc,s10n do cone 
grève Ct>tte ·entat•ve de d1V1S1on ne fait pas 
mouche et la campagne prend 1m ,né • 
ch111ttmo111 un 1()1.Jr plu-.. v ,olo"1 Le PCP v 
1oue bien un rôle de chef d'orchestre tl est 
vrai q uo sa CJfU1C1ti à con1 1ôle1 ou non 13 
classe ouvrière décidera de sa surv,e au 
gouvernement ! 

Lu, Qu, dé,à le 5 ma,, lors d'uno 01idratioo 
<"font0n sacrée, s'étai1 élevé contre le ren-

versement • 1II09nl • des inshtu11ons mun, 
eipakJs fascistes. PQus~e ausSt les travail 
leurs a o lfrn des ,ou,nôos do l rav&I gra 
tuiles ou 9ooveroomon1 Lfl 30 mai. 11 o,ga 
n1se sa manifesumon d'appu, au m101s1è<e 
du Tra vail dom un de leurs camarades, 
Pachoco Ci0<1çalvos n la charge e1 5 à 6000 
personnes vtennent 14) appuyer sa poht1que 
d'unt0n no11ono1c Cl do hm e 0011 grôve: 
c ·est peu pou r chan1er l'hymne na11ona1 e l 
brandir l,os po,11a1ts de Spinola 

le 1 7 ju,n, ,, 110 fo,lhl pas à 80 10ch0. Ot 
non seulornent 11 son comm uruq ués sur 
corrrnun1qués J)Our coocta,r1·u"81 la grève, 
mois 11 organise ,nèf'no do vômables l)lquets 
con 1re la g,eve en pari iculter en provi11co, 
dans des Cfldro 1ls qui lui sont favorables, 
Sos mihwms 1n1erv1ennen1 alors su• lo 
thê,no : « que ces aventunstes qui veolenl 
mo11ro 1·oconom,e on dango, 01 fovoriso1 
a,ns- le fascisme re1ol.-nen1 t rava,ller 
d'u1Ueur~ 11 o ublltulS pa!J quo dans los se, 
vices plblics. il v avou c1o nomhroux agonis 
de la PIDE-DGS on part iculier au Cl r . pou, 
ouvnr le cou, 1101, les ÔCOUI0S téldph0tllQues. 
tue., 

C est ainsi que ç a s est pas.5,è a Porto. au 
nord (lu pays, .) Morrnl,o Grand•. le MOP 
devançant lr.s c1~s1rs ries rvFA déclare q1.1e c;i 
1eud1 20 les 1,ava1llcurs n'ont pas r~p11s leurs 
postes, c ·est eux mômas qui von, occun,or 
les locaux de la Pos1e 1 

De p lus pour lo preml êre f ois. des 
monifesuuions dont on peu, penser 
qu'elles sont dirigées par des é léments 
de droite ont lieu : à V,sou, un corrnl d do 
commerçants o rganise une man1fes1a1.on 
contrf;I la grève e1 ba1$$u les r.c.ll!aux. mémo 
phénomène ô eo,o 01 a,llo,,rs 

Do foll donc. soul lo MES IMouwrn,..,, 
de la gauche soc,ahste) el la LO soutiennent 
dès le débu1 les grllvos. s,..v,s onsuilo par lo 
res1e de l'oxtrêm&-gauche La LCI lie cene 
lvlte à oelle de T1mex et son one afftc:hene 
de solldBt1té dês te 19 a1nS1 qu'un tr~1 
distr1bué ~ur 1outes les entreprises do 
Lisbonne et alen1ours. Ma,s ce proJel d 'm-
1orvent1on dos rorces orm60$. le promeo1 

depuis le coup du 25. outre qu·11 marqua un 
tournant dans la s1tuauo n p,ollltQue. casse ID 
grbve · la peur do so rotrouve, isolôs dons 
un allrontement central avec la ,uote fai1 
recuto1 les grév1s1es qui, la rego eu venrro 
dôcidom à une fa.ble rna,oritê, après une 
nuit d AG do délegues, de rentrer. Ma,s 
d'ores e1 déJà ils 0111 0111amé d' au1res for 
mos de lu1te ~ la grève du zèle, les services 
graiuus. e1c. Et le combat pour la créa110n 
d 'un syndical do combat se poursu11 cl 
devtent I' ob1ecttf essen11et 

g 

Il os, p,ol>ablo qU6 le cnssago de cos 
doux grèves qu, apnara,sson1 comme des 
détail(?$ 1na,que un coup d ·ar,êt a la mobLh 
s.otion ouvrière 0 1 co d ·nurnm plus quo les 
prem1e,s dci>ans en congés payés von1 
cominence, S8\118$ demeuren1 de.s lunes de 
po1110s entrepnsos Mais, à iravors cos ôvé 
nements. un danger ap1)a,ai1 réel. en 
f1ligranne 1ou1 au mou,s c'os1 celui d 'uno 
coupure dans la clac,sA ouvrière etlo même. 

A l'usine de COMETMA comme a celle de 
SOREFRAME. usones de la métallu,g,o quo 
on1 mené dos luttes dures sous le fesctSmo 
le PCP a une influence prépof"ldéraote A 
COMITMA, au <!ossus cle l'enlréo. 011 POu• 
lire su, "u' pannoao, on uros « Ici los 1n.1va11 
leurs ne sont pas des provoca1eurs, leur 
r,ar1 1 c ·os1 le PCP • Ct il 0s1 clai1 qu6 
r oud1Pnce du PCP dans la clnsso ouvrièro 
est énorme. m1ll0 oxeml)leS peuvent le 
dômontror Mois los 1rovaillours dos CTT qui 
eu,c se sont affrom és physl(1u-ernent dans 
cet 1a1ns eud.1011s ou,c m1ll1an1s du PCP 
nourra1an1. du rait de leu, faible nivoau do 
pol111sa1lo.n 01 de leur ~cœure1nen1, devenir 
on11 commuois1os aot1 polil1quos .. A îunox 
los 2CXX> empk>yé-s en mn1on16 irf'c; 1eunec; 
(IUI, au cours d'une u110 nche. on1 1>as~ 
une 1)U11 en11èro crnssornblôe génér31o :.voc: 
los rorces armées dans te do,; pour aller 
voter, n'on1 aucuno conhancc dans co gou 
vernomoni 01 dans Cunhal ou Soore-s. M;-.1s 
ils n·on1 g uère de perspectives Jl01111ques 
1,on plus. 

Votlâ f)OUf"Qu<>t la 1âche rie, m1luan1~ 
révotut1onnai,es au Pùrtugal us1 plus que 
1omtw1 d'offri r une atratclgie olterno l ivo O 
ce gouvernement de coal iti on. de dénon • 

l(N 

ce, la guerre coloniale et de dével oppe, 
les 0tganisa1ions de masse de sou1ien 
auJC luttes d' i nd épendance . C-0,;1 une dos 
tâches pnon1a1,es. 

Mais 11:;-; do,vont au!io.s.1 pnJ1>Joer les 
OSf)OCIS pos111fs des tultf"S (lUI so son, 
déroolées. dans les 1ex1 ,tes a Mess.a a 
T1mox com,ne <1a,·,s los en. cos 1u 11os ou 
les 1ravailleurs prc11nen1 ln vn1t- df' 1.., 
dèmocraoe et de lu mob1l1sa11un 1>ow c rée< 
lo svnd1ca1. 

Dans los en1reprr<.os ils ctôvotoppctll la 
pro1>agnndo et l'og1tallon pour 

le droit de grë ve e1 los libertés 
syndicales 

un syod ,colls,ne libre. de classe. 
d'indust r io. dén,oc, atique 

Un 1el syndicat se créo dolns des d,scus 
StOns et mot.ors dans los k.i1tes. doos 
l'Olnbor::won des revend1ca11ons p;ir for\ 
semb'C des <ww,o,s. a:c. Scu~!io do telles 
mé1h0clos ossoieroM r a~~KO do ma,;so du 
synr1c a1 i...11 r,ennell root do luuer avec 
SUCCt!S conuo l.t vagou do l.eonc1ornon1s. do 
chôm..1oe 01 lt1uq1r1(truauon du coi,t de la v,c 
qui va avoir heu dan~ queiq uos mois 

S. TRITON 
le 25,6.74 

! ----------------------------------" 
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Interview d'un dirigeant de l'IRA provisoire (2ème partie) 

<< La grève des protestants avait le 
,.. 

meme sens que celle des camionneurs au Chili » 
QUt::.•,T IO;\. Qut•II• c..i la poliliqut du 
,:ou,tn1rmcnt tra,•ullll,tt ? 

S.1 r,olitKjur c,1 cJe 1co1r rcnô,uH 
4 mo•"· Pour lï n,1,1111 il n':1 P<h de 
pu1i1iquc tvt.,i~ dM-r. cnvm.u1 4 moi, le, 
éie<;~ion, nurr11,1 eu lil"u ..-n Grn,llJc• 
Brdagn~ l'l pcrmcllrom .iu gouv..-n11.:n1'.!lll 
l1 'agir fW\."C nh1\ d'.wtoruê Mat, il y u 01.!, 
limite, 'Jouç avon-. vu le :-.ouhcn pour le 

<< l roop~ out movcmcnl .,. La majoritt d~, 
angl:11\, l'l je uc d1, pJ, de, bri1un111quc, 
Mluticnl l,1 de mande de rctrn il de~ trour,c'-
1: nviron 30 depule< , ocial -ùê1nom11c-
MHJhl'nni.:nt cgukmenl œ th: ri:" cnJicmion 
Il y J de, ind ice, qui pcnncllcnl de cmirc 
que 'il la !-ituatK) ll le lui pcrmd. \.V1bon 
cho'.:-.ir., l.1 rcuu1tc de, trouP.,:-!r., S'i l f~til cd ,,. 
il n'y u p:,~ de doute que l'nm1~e hritnn 
nique ""oppc~ r:a à toute n•1nitt dt• 11rlandr 
du , ord à moin!I que l'un 11c donnl' lt pou,·oir 
110, pruti~t11n f<i, 

Il y .t deus r;m,on" .1 t"tla ~ en nr~micr 
lieu lJ ~~mp,Hh1c naturdk di::, offw:1\!r-. Lk 
l'alllkC h 1'1ljllfl1qu..: pour k"' h.,yuh,l\....., 
uhr:h en lrlan<ltr: Ju , orcl. en M!l'Ood lieu t .. • 
Oe,,r cf ~\.·itcr une J\!f..t111.!' par trop .q>
p .. 11 ente. 

l .a ~rulC' mimi~rr d'dfrt turr 11nr rl'lr11iu~ 
t1ui ne res~mbll' pa\ à unl' défaHt t"\I 
d'cnraJ·er l" UbteritoJ.tlon ,,. 

Q. Quelle.- r1ri,I la , i1u:11ion aLUourd'lmi d:rn, 
111 communaucE c11hotic1ur '! 

>\u ,cm (lc lj comnmuaut..:' .. -.11 1"',)li4uc 11 
}' .Ht ... ·, ''f"\.'' ""'' l'kl\ llil\ s, l'on l\>ll,iù\!r~ 
le, rè,ul 1;u,; clcctm,rnx de r annéc dcm1~ri.!'. 
4 2 '\ <Je, c-:itlloli4u..:!l- onl \ lll~ pour k 
Soc1,1l- Dérn,icn11ic I abou r Pany <SDI Pl 
Mai, T im P;11 C"oogan. a11 1eur d"un 1ivrc ~ur 
llRA et cditcur du qucnid,cn « lri:-.h 
Pre~~ •• .1 Dublin d1!l-att au momc1H de, 
dcCIH)1h il y ._, d~ cmholique~ qui ,nnt 
allè~ voter r,our k SDLP inai'i- -.'il, r..:ntrcnt 
ch..:, eu~ cl trou,,cnt d~ membre, de l'I RA 
in,tallC!. t.lml\ lèur ,,Lion r,t1ur tc,lllrc une 
cmhw11cadc. la rrcmiêrc cho~c qu ït, leur 
<ltrofll c·e,l : « Voul..:z-vou, une la!->\C dé 
thè. le!-> g:11' '! • ► 11 d,~ait qu'il" ,l,.1icn1 
rêu,,, i1 faire voter le, cntholiquc, pour la 
<c paix,, m:11.!lo il~ n 'av;.ucnl pa~ r~u.!loSÎ t, ob
tc1ur de la commun.uatc 
calhol iquc une d-::cili.ion pour impo-.cr CCU(' 

·et r ;.,i~ ►). ni dl")! meMJrc:-. contre l'IRA 
[)()ne la rejction Uktmtcnant Jan~ lu rom
mun.w h: c,tlholiquc e,1 de q 11 i11cr le SDI P 
(l(lur rc\'Cllir ,•cr; lc'i <( Provi,çoirê!-> » . 1 e 
SOU' ,c rend compte de cd a cl fa11 10111 
pour c,,nycr de retenir , :i hn\C PJr e,em• 
pic. k mini,trc du logemcm S D de l'nn
cicn gOU\+Crncm~nt ùïrhandt J u Nord, 
Au,1111 C'urric. 11vui1 in1rodu1t un ~act 
pour C;t'v ... cr l:t l!,rc!vC de, IO)·en.. et dc.."'
impùh immob1he" (Pour dMquc scma11-.e 
de retard d.111, le ri,,knl<'n1 il foll.ti l p,t)'él' 
une :1111cndc de JS p. , oit 2 F SOl 2 l"'ure~ 
a,-.mt la chute du fouvcmemcnl il a ah,m-

<lo1Hll' œ dt..'(r\:t Le, ~D qui n·av~11..:111 ri..:n 
dH ,u r 1., quc,l ilîfl de lïn1crncmcm ,ld· 
mi11i,1r:1 ~1f ,r ,ont mi , lùlll tJ'un coup ·;1 

lknMn<ltr l:1 fin de 1'1nu:m..:11ll.'11t I i: 
ùi1i~e:1111 du SDI I', Gerry rilt. (IUi ,Mn l 111 
1.K1u 1.;" C\'\l'i qui r.,i,aien1 li, grC\·c dè la faim 
d:111' le, pri-..on, tk l ondr.:~. lô\ll <l 'un coup 
~-c,t mi .., a &.: ,nan<.h:r le retour t:n lrlaOOc tk 
Cè\ 1rè,1,tc, tk 1., fü1111 11 r~tlll , avoir QUI.! k 
l').trl1 S.O. en lrlmlde c,1 c ncor1.· plu, OP· 
ponunht.: qu..: le!-> p:HU!-> S.D mllcur, Sa 
,,olittquc COfhi,tc i1 meu re un doig1 1nouillê 
hDrS de l:t fenêlrc l0U:-. le, Tl'lalub pnur 
\.,WOif d'ou ,oumc le \+COI 

1 c ().u'U ,nc1:1l-dèmocr.,1..- c,1 dan, 1., 
trn<lnion du n("O-roloni,tli(.me dcpu1:-. 
r .,h:indon w la pnlt11quc tk l' l rnptrc 11 y " 
16 an~. 1 c p.11 11 ,<>l'm l -dc1not..·r,t1c fut en f~,it 
cr~c p;ir le, hritanniqu\·, avec l'aide dc L, 
bour~cc.'Jl,ie d.: rtrhm,k J u Sud C\:~l un 
gUU\~llk: 111ent (.'Olhér\ ,llèllf qui l'u cr1..-è 
,\\'et..: 1';11dc du fMrl i S O. ..-n Cir.tnt.k·· 
Brct,1t1,11~ 1 c, financt:\ poul' p;t)•er le... p.:r
man..:nt, Vk: IU'!C lll <l 'un tr U!->l :milar,. · k 

R(l\\>flllet..· 1ru, 1 )) . l\ot1, ,n,nn, <1u: h)UI 
r.1r,~n1 qu, ,,l donn~ par c~ tni.. t au , S D. 
l\'.'-l ,ur rc..:omm,uki.,tn,ul Ju g1.n1,cm..:111...:nt 
h11t11llHK1Uc Nou, , u,·tln, 11u"i (JIil' .l 

m~\n'k."' ,ommc d·;H)!Cll\ C!->I ray.:c au 
.. Rnwn1rc..: 1m,1 ,. r,ar un 1ru,l fut.111"-c p.tr 
k !!Oll\1.fll\.'mi.:111amC111:;1i11 k 1\1 1d h>n 
dat H,n , 

Il ) ., m.11n11.:n..tm c..·..:rt.ti1, ... ..._ rnJ1 .... tthln, 
qui lllUllll\.'lll \JllC le~ .t1t~rit..:tlllh Olll p.,r• 
t1d!')I.• q1:1kmcm ., tt n1:1n1pul.1tiun du 
Silli' 

Q. Quelle •" la poliliqtt<> du 
mc>uH~nlenl rl1t11bli(•11in pnl\'l\Olrt '! 

1 c mOU\'CnlCnl rCpublicain pr<Wi\oirc a 
d il q u..: lu cmnp.11p,e mihtum.: continuera 
Jm,qu·u lu ,m...,f:u:tiun de~ iroi, f\! V\!11• 

dic;II iùn-. fondamcntnlc..; ,u iv.rntc, : 
- Une deçl;,ration dï n1cn1 1on de 1a 

pan du rou,cmcmcnl t>ri lunniquc 
, igmfianl 1-0n in1r 111 mn de '\~ re lircr de 
l'Irlande 

l nlrc cel le dèduratiun ~, la dJ.lc tk 
retrait. le, trounc, dOi\tcnt ê1rc c;intomH.~ , 
dath k ,c.:,,\èrnc,. Ccla 1mr,hque que Jj n~ k., 
qu.,ru..:n-. calholiquel> le pom·ou· ~oit de fo1 t 

Ju, ""'"" de ri RA . 
Une ~1mnis1ic 1mmcdiatc pour IOU!-> 

le~ 1,r1,onni..:r?r. politiqul.!~- Il r~rnl ~•1,-oir 
qu·:1c1Udlcmc111 en l rlJntk il ) ,t de, camp, 
de co1\Ccn1r,11ion avec des millier\ de 
prÎ"IOnn1cr.. politique~ qui pour la ph1p.u-1 
d'enlrc eu~ som dè!'I membre~ ou de, ,ym
rmthi,nnl~ de~ provil\oi1·c\, 

,eue :imni,tic do1l s'appliquer que le 
proc.:C!l- ,til eu heu ou non. 

Q. Quelle rn l"alliludt de, pro•isoin,, 
sur la t1ue~tion de l"hlande uniO~t '! 

Nous prop0son~ ~rn '< pro1c, 1nn1, une 
forme d 'auwoomie loc(tlc pom"u que ~oit 

rc~pcctc k pr111c111..: qu~ le dc!->ttn Je 
l'I rl,mdt :-.c11t d~cit..t~ par r cn...cmbk Ju 
pcur,le 1rl;1nda". au '\lord Cl au Sud '-ou, 
leur propo,on'.'<. tu--.: au1ono1111c Mlfl\!ncurc i, 
cclk quï l, 0111 par r.1pr<11'I i, I" Granllc
Rrcrngnc. c l ccl:1 .'1 une cundit,0 11 qu 'i l, 
n'merll P•" k drmt OC pr,lltQucr un..: 
Ji~crin-unatH>ll c..·onu·c k, cmhohtlUC\ 

Il )' n un clCc.1Jarr emrc le, capaé11e, 
r,oluiquô. Il faut comprcndri: 4uc lc 
mou,,cm-Jnt provi~)u'c a MJrtou l ,,ii e n 1am 
q11c milice de dêfcn,c d;in, lè'- i hc110, 
çatholique~. I..:!-> quc!l-lio1b rmh1iqu..:~ 
,·c1\..11cn1 J1pr\!:-. Cda ..:~I rec0nnu Cl a Cl~ dit 
par c,cmplc dan, la dèclanuinn d 'un 
dini \!ant du Ol0uvcmcn1 pn>\-1-..0,rc, loh de 
l,L nmnirc,t,HuJ11 c.k in .. h"C ù n ~rry. i1 
P{1qt1e, 

1 e mouvement pro,·i\.Oire e,,aic marn• 
lcO..tl\1 de tlanûa !-.C!I. J)o')1l1on:-. 11oh l1qu1.·, 
,111 ,..,, h1cn :'1 lï ntcricur q11'i1 l'c\l\!ricur du 
m<"1vc~n1 1 n cc momcnL on rx·ut dêcnre 
nutrl.' polihqlk.! C'-.Mlllll\! !l-OC1,1li,1c. n-...w, pa, 
è llt..'Of( Cllllllll~ ll\.l l'XhlC 

O\!, <.h.-C:lnr.11k1,rh on, i'tê foi 1c, pllhi1.·u1·, 
foi, pour M)uhg;1cr le f:t ll 4u1.· le!-> 
r,ro,·iH>II\:\ prcnJu_llll d.111, kl'I J 11li.'r"·n1i:, 
1r~,Jition~ ,ociah,tc~ r\!\,,lutionn,11h.', 1oul 
cc qt1'1b p..:rr...l."'nt r ouHllr l'. trc rcrtin..:nt 
Jan, k ta~ de l;1 "'u~,1 lllll 1rh1nd.u~.: 1 h ont 
pri, PO!-IÎlion COlllrt' k t..'Ot1lll)Ulll,lll-..: 
hurc".K'l'atiqu~ l't 1,, J;1 hnkn et ,ïrhjl1rcnt <.lu 
V1-.:t11am. p;ir cxcm11lc. 

Q. Pt'u,- 111 l'xpfü1uN h• .;; diffén.'ncr, 
tntre k, J)ro, iwin•, ~, lts omclcl, ? 

1 c, offic~I..; h::ndc nt Je p hi , l."'n plu, it 
dc,cnlr le p:.,n i de n tat libre 1\

11 '-1. Cd;1 
\',:ut thrc qu..: l.1 plul)Jn de, p~tni~ ..:n 
lrlJ 1Hk du Sud viennent de, rang, d~ 
l'IRA 

IÏJnn., 1 a,I, 1.: pJrlt de De \/11 lcr.t 
rinc G~,d. ,ur la b:i~ du tr,titê LI~ 

compromi, a"·cc 1,, (irandc-Bret.,p.ne: 
- C"lann Na l'obl:icia. 
1.e, omc1eb 1cndcnl \l ,u 1\, rè la même 

1rrocc1oirc. A c:m,1.· de ln pèriock. leur 
rêthonquc c:,I ('lu\ ~ g.mchc. nMÎ~ "' on 
!J~amirlt.' 11.!UI':,, l'é\.Clldtea lk)ll\ u n \'tlil (JUC C:I.'. 

n·c,t qu'un l"~lfl1 rCformi ,ac. Cn parti réfor• 
n11~1c avec hcaucoup di: c-ontrad1clion!->. Par 
c~empk 11" discm qu'il, ont ~unclu u'n 
cc(.,ct lc •fcu avec ln Grnndc- Brct,\lOC, pui, 
,1nu!-> :won:-. :,,u que 2 de leurl'i c:imar.ide, 
fu rent tuè~. a):..'"~1nc:,, brut,1lcn1cTH P.ar 
l'urm~e bri tannique en uUunl pluccr une 
n,inc rour tendre une cmhu,c:adc AU \ 

truu1)C"'.. bn lanniquc:, Donc ,1 )· a L'\..~!l-1.'.l-)~
fcu 1rui!'I e n mémè temr,-... de, cmbu,cmk~ 
(' cla 1110111 rc que les Offocich ne ,0111 
qu 'une alliance de diffèrcntc!!i lcnd;ulCc,. 
Oouh le 01.!'n-y. 11 nc tc11d uncc gJ.uchi,tc 
Cconomi~IC. dml\ le Sud une tcnd:ince 
réform1!->IC. Jan~ la reg1o n de Bdfa!l-l, une 
:ilh:wcc de ù1fTerc111e, 1c111.i.111ce,. Le, Of• 
ficicl~ ne rcpre,cntcn1 r-a" une rorcc 
poli1iquc cohl!rcntc. Fn cc momcn~ le 
gcnCral adjoint de k ur aik arm~'\: \.·Îcnt 

.'j 

Irlande 

d'ê1rc renvoyé et k, edueur, de: leur, troi, 
Journaux k~ plu, import:mb , 1enncnt lk 
1< tkn11"ionncr 1) ('Ill d'ê1rc rcn,·o)·.:, f\.ou, 
rcn,on... que wut ccll 1nomre que le" or
fic1el" tnn·er,cnt une: cn,c m;.ycurc Ccl.t 
vicnl du fJ. il quïh ont c,,a)C ,.rê,11A:r d~ 
po--r r 1,, quc,1ion na11o nnlc en lrt.1ndc 
1 ·c \pcricncc ~t montre qui: la quc!tllon 
natmn.ik c~, L1 quc,11011 c" cntidlc. 
l'e"cnc..: tlu rcrormi,mc en Irlande c,;t dt 
,ép;.1r\!'r la quc:,11011 muiontlr de- l;,1 qu~!->IIOll 
,l,c1alc. 1 uul par11 qui , ..:,t trum1w ,ur l., 
lllk:\IIOll n.tlinnal(', ·c,1 J'.lf 1,1 ,u,h: ,romp,· 
,ur lOIII k re\1C 

Q. Pl'u,- tu c,pliqurr l'orl,l1rnl,11tlon 
dan, 1(,..; quar1it "' C'.\thofü1ut'i? 

( cl,1 \o.tr1c ,clon Il:, rcginn-. Si le, 
c:.Hholtqucç ,t,nl ma,orit,tirê, ou 
nunon1a,rc" k, technique!-> <le Jcfcn!->I.' 111.: 
'lMll f\..t, le, même:!-> A Bclf.1,1 pcntfant I,\ 
gr~vc -., 111 11111:c hri1:1nniquc ,.v:nt l'r.1pp-:, 1c, 
loyali,tc,. k '- IO)•.tfo,tc:,; ,rnra1cn1 flf)O', h'.· non 
pa, nrnu~ l',trme\.' 11l.lh (Ollllc Il'' 

c.tthollqu\.',. Pen~l;1111 lil ~n:~\\· il ~· ,w,lll un 
ilCC-tlrJ .. k c.1crr 1h.: cntr..: k.·, Pro,-i,rnr,:, él 1.a 
h .. h,: dô Otlic1~b. . 

1 \1rmc:e rc1)uhli,.urn: .1 pri, k t·•1111rùl... 
d.: l.t dl\lrthuti<,n (f(' cmburant d.: 
num•ritur«: et tl..:"i- , en, ,.._~ ... e ..... cnt1ck l):in, 
tel wm, tJ\ l:d:1 11nrhqu.1i I J ·,un.:1"- r J1.· l.i 
nournwrc du Sud Ft c~ 11\:,1 pa, un W\.'l~I 
de dire 4uïl y ,,,.,ut d~, plan,. ,:n <.-..1, de 
n,._'\.'.l'~~1 1c. pour uu,·rir un coulrnr ver... k 
>-tord Mai~ il n·y :1 r .1, ~u de 1,rùhlcm,:, 
m~tj..:ur,. Toul cd:i a l.!tc fo1t :11;1.:1.: 11RA ou 
avec l'accord d: l"IRi\ 

Q. Qucllt ~" l'atlihtdt• des 
Pnl\Î~oirl'\ ,is -:i- ,i~ dt• 11 j!rl'H• dt', 
loyati,h', 7 

11 c"t imer<,!->:lnt q 1.14..• tu p:,rl.,:, d unè 
gre,e U11ly Kelly . un de, d1rig1.:,11H, du 
UWC' <l 1,1cr Wor~e,·, (0<1ncil) ,t (h l 
« Nou, :wo1h k , ou1icn de ran,tncrau..: \!I 
(k L.t bourgco"1,: 11 , 11 H ,.._,ure ,Ill \ 

tr,\\'<tillcur, ru·rnc~tJ nh que leur ;u,·1i.-n1 
n'cl'1it pa, une .1c11on de cla,!->I.'.' ..:t que 
comme cJ'habi tttdi: le, cla,,c, ~uper,-:uri:.., 
prolc)l:1ntc, 1.!111icnt :l \oCC eu,. 0,11h le 
C'ount)' Doron un dirige,ml de h, g rt\'C tldll 
le <( Lord 1 .cutcnant ,> (le rcpr\!~cnlalll <.le 
,., M,1Jc,~~ tfl.:!-> bri1m11uqucl C\~t:ill une 
gn:vc d;11h le mémi.!' ~en, qu,: '" ◄( tzrevc 0 

ùie-, c-;.unminnn..:u" c-01,trc Il'. ~ouv~m..:mcnl 
.i-\lktk.k \:' l:11l ll l'h: );.l l'\l' 

11 ~ l1t'aucoup d l· coufu,lc111 dan\ le n•,lf 
de ITurop1:, , ur la 1a ul•,1ic111 tl"' 
pl11,ti<•I!« dr I' 1 RA . 

Pr1.·1nt..'.·r"·m\!nl il foui ~Ir.: <.:Ltir I ülh Il', 
f'll:l\ticnr,..·, 0(' ,ont r a, r.:,tli~, p.tr te, 
l'n..w1,01re,. Il > :t <le, pl,l~llc~11:1..:~ l.uh p.tr 
tt ... ·, unit ... ~ d:mJc,unc, lie 1'urm..::ç hrtl.ill· 
ni4uç \e ,nnl k, p1~,,tiC:itp1.~, qui 
provoqucnl k plu, de \ 1.:11mo,;, Cl\ 1k, 
l).rn, k t.::I"' Oc, plol\lli:,,~1-·, f.1 i1, par Il.', 
f>rn, ,,ni r.:~. l',l ,-.:-ni..,,...cn\ênt .:,1 don ni. ,uf• 
fl,,unmclll :1 l'a\',tllCC, 

Qu.utt UU\; f~IIM_>n, Ji:\ pl,l"i-llC .. t~C'- JI.'., 
Prov1,llirc, . .:lie, "10111 triph.·, 

l) Ohliiz~r le" 1ro11f)t:, hi n;1n111quc, ù ,c 
<l1.,,r cr,cr ..:n lrlat10i: Ou f\orJ i:t r.:ntlrc d1r
fit.·1k une Oet..'UJ'l<llÎlUl dt, >Jlll.'füh 
C,ttho li<tU;:", 

2) c·c~I :IU~~i une forn'h: d~ gu1.·1re 
cc..·onomtGuc. D.:Jil ~l'ion l.1 <.lcdarjl1011 &.· 
M,~e Coole)", un (hri~e.1111 du m<ll" cmrn1 
,~nd1Cêll hntanniqu ... •• l.1 guerre en lrl111~ 
coûte :'1 lJ <..1r:111tk- Brct..1.gni: lotHc, 1,i upor-
1101h gurdCc~. uutanl que te Vietnam .,u, 
LSA 

3 l I a le roll!<-On. cl ...-\• 1., C'lt <ll!Jj un 
~ucœ, ... l été de rCali~cr 1:1 chl1lC du prcmkr 
lH'll \.'Crncmcnl de Slf1m1om. l a chute de 
S1ormo111 rut uni! conû11i~m pn·al.ible pour 
pro,·oqucr l'cffn1c1Tk!nt du bloc Ol'll fliti~lc 
int..:r-cl.,,,i, tc et rêaetionnairt. \ c hloc. 
dcpuh plu'i d'un ,~de. a et~ l'i™"trurn..:nt 
prinupal de la dominataon 1111p~rt;11i\tC en 
lrlanllc du l\or.J. 

Q. Qutl esl le bul d< 1ll , i,i1e <n 
f rance'! 

~OUl. IH)U!-> M)lllnll.:!r. rc nJlh c:omptc tic! 
1·, mfk)flUllt'C d'un n,ou"cnk!nl de \Olic.Jari11! 
en Europe, Si nou, r ou\'OO~ rOn(.lruirc cc 
m<)U\ cmc:m cela aidera :t 1.1 d~f.\i1e mihl:tm.' 
Je r urnll.:C bri lanniquc 'Jou, ntu, ... rclll..lon, 
comp1c que pour con\lrui re cc m01wcmcnt 
il e!->I nêcc~~:ur,: <l 'c\;phquer cbiri:menl lll"
Pt.hll1on, dmh le re~1c <.k ITuropc 
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IRAN 

CHAH ... ROGNARD 1 • 
L'impéria lisme français 

arme l'Iran. Le M onde du 28 
février indiquait une livraison 
de 50 millions de francs. Au 
cours de sa visite à Paris, c'est 
une négociation portant sur 
20 milliards de francs qui est à 
l'étude. Cet appui économique 
se double d'un appui au 
gouvernement fasciste en 
place. 

Pou, ôtJhl 1r sa dommn11on ou 
Proch<' Orient l 'impérialisme s'appuie 
sur 1roIs gendannes locaux ; Israel, 
IArah,o Saoudite Ol l'Iran 

/\lors que le Chah fait 1Jne vIs1to à 
Paros. 11 est important de situe, son pays 
au sein de ce d1~pos11 ,f 

L'IRAN 
BRAS ARM E 

DE L' IMPERIALISME 

L' Iran possède un énorme po1enIiel 
économique el militaire qua lui penne1 
de prendre l'offens"'e directe contre 
d 1vors pays et mouvements do 
hbéra lion nationale. 

• Depo,s le 20 décembre 1973. 
l'armoo oranionno intorv,or11 au DhofJr 
(aidé riar d'autres rog,mes réactoon
naires arabes) sous le cornmandemant 
d'off,c1ers l>rotann,quos. Il s'agit do 
cas'ICr lo lutte du Front PoI)ulairo do 
L1béra1,on d'Oman et du Golte Ara1>1quo 
(FPLOGAI. lullo ongdgéo depws iurn 
1965 L 'ononta11on du Front so dis 

URUGUAY 

UN AN 
APRES 
LE COUP 
D'ETAT 

ting110 do colle dos autros mouvements 
na11onalistes arabes de la région. Elle 
met en avant • la luue de classe corn 
muno dos trava,llours orobes 0 1 ironio11s 
contre I·,mpéraltsrne anglo•arnéncain. la 
réac11on orabe et 1rarnenne ». Déjà 
11 000 soldais équipés du matériel lo 
J')lus moderne ont é1é engagés au 
Ohofar. 

• C,1 Jordan,e l'armée a,do le 
boucher Hussein à comba ttre los 
mouvements clandes11nde la Résistance 
palest,nien,,e. 

• En Eth,op,o, ollo 0P1)U1e le • ro, 
des ro,s • Ha,lé Sèlass,é dans sa luue 
contre lo Front de L1bér.Hion de 
l'Erythrée 

Il )'., u11 .111. le 27 Ju in I97J. l'aron~c 
urugua)cnn~ prcn.,il direcIc,11<:n1 le 
pouvoir : le p.1rlcrncn1 ê1.1it d1~!-lot1,. la c..-c11 • 
traie ~)'nd1L\tlc {_ N 1 i11tcrll1h.:. La d a~c 
0uHiérc rèponda11 p.u l,t grC"c gcn~ral~ 
41\'ec occup.11 ion ~faî,. tr.,hi, p.ir le P.trti 
Communi!io1C, ll1itJOl'll~tire tian:; l,t CN 1. le:, 
grc\• i'ite, rt!1)rcm11ent le trJvail ,an, rten ob• 
1cn1r, Au C<lUf"\ dC'\ "'°" , ul\t\llt'-. l't'lnu de 
l:1 rCprc,~1011 ,c n: .. .;errait -1 ou'i le-~ parli-. cl 
org;.111i~1ho1h <le g~wt:h,i !i.Olll interdit, 
dcpu i, d~cemhrè 197 l I a r~prc,,ion ..,c 
f;111 plu, dure 

M~tlgrc ecth.: rcpl'C\\100, m,dg~ une tr6 
gru"c cri,c cconom,quc. la réM\ilance n·n 
pa<i cc~i;C. De, ffiOLI\JClllC ll1 \ fC\'CndÎCi-t1Îf'\ 
ont eu lieu. k, ::,)n<.l1c..tl:-t ~~ ,ont m:.11mcnu~ 
cl Mlltn11I . le \fi r-. Tup.,maro, n reprb ,c, 
•1c1mn, 'iur de, ba:,.e, nouvelle~ Oa1h le 
prochJin nul'nero <le Rouge. no u:-. 
publicron, un amck.- :-tur l'èvolutt0n du 
Ml 'I. 

UNE CRJSE 
ECONOMIQUE AIGUE 

1 a cri;;c que lr:wcrse le pA)'S n ·c~t p;,~ 
llllC crise COrtJOflClU f'C ltC. c'c:,l llrlC crise 
, u·ucwrclk. El le est l.1 co11,bJUè11cc de ,a 
, ituu1ion de p;1y, c:,1>iHtlis1e dèpcndm11 
vi.,.·a111 c.lc l\~).porl~ttion de rmtliè-n:!. 
premiac, (via11dc cl hune) L 'êcu11om1c 
uru@lM)'cnnc c,1 cntrêc dcru i~ bic mô1 \'Îngt 
:Hh foprê~ le\ boom\ SUCCh~if~ dt°'\ diem. 
guerre, 111ond1.1lc, cl de la guerre de Corèd 
dun-., une lcnlc ugoml· qui , 'aœël\!rc m.: 
tucllcmcnt 1 ·augm\;nlation du pri)( du 
pc1rolc ;i C1é l'un tk~ f.,clcur~ dt Cclll' 
.1c~l~1r~11i~)n 1 ·au1rc c,l 111 rohtiquë 
éconrun,qut du [?.OU\-tl'flrll1~11l qui vi,e i1 

:u.:,-cnlucr le c.mictcre :igro•cxportutcur du 
ll:1) ,. IIU lklrtm..:nt de l'mdu,tric. rx\ ,cc• 
tcul°' cn1icf'\ de lïndu-.1nc ~011 1 qu;1,imcn1 
arrét~, (le textile en r,:1r11culier>. Ma" celle 
pohti4u-.: hJumél! Vi!r, l \:).pon.at,on !te 
hcunc :, un ot'ht11clc impon,rnt : ln fer• 
mcwrc de, m;1rchc:-. l1'ad11ion1lCI, de 
l'Uruguay. L.: n1.trchc commu n "1cnt <l\! 'iC 
former ., la v,umk urugu.t)'Ctinc et les US/\ 
importent peu. rour \timulcr le'\ ex
portation~. le gou~cmcmenl procède i, de~ 
niini~c.lcvuluatiom, , t:cllc,•ci ont peu d'effet 
, ur le \'0lume de, ê\flOrw 1,om mai, elle:,. 
entr--(lin..:nt un renchl!nl\l\Cmen1 de, produit 
,ndu,trt<:I, 11npo<lè, et du pcirolc. 
rcnchèrmcmcnt qui frapJ)C la comom • 
OliH Îon Cl l'indUl\lflC. 

Duns une 1clle Mlu~ll1on. 1c nivc:1u tic 

• Au Pakistan. 11 s·og,t. par uno 
aide m1htaore de soutenir Ah Bhutto qui 
tente d écrase le mouvement national 
autonome Boloutchi. 

• Enfin une intense proria9a,1de 
contre la République Populaire et 
Démocrat ique du Yomon v,se â prépJror 
uno o ffensive procha,no 

LA DEFENSE DES 
INTERETS ECONOMIQUES 

DE L'IMPERIALISM E 

Celle poh t1que agressive a 
l 'extérieur s·occompagne do la plus 

\U! de~ ~Jlanc~ c,1 en bai~'4! co1hl,11lh:. Dl! 
jnnvier 1971 11 janvier 1974. le, SJlnirc, 
ont augmente de l1 ~ drtll\ le scc1cur 
public el de 62 <\. dan:, le )CCIL"ur pri"r 
I11ndi , que le, prix 0111 grimpe de 140 '\, 
1 c ,alai re de, cmIilo)·é, de bnnquc a p.:rclu 
près di, 40 '\, de s(in pouvoir d'achat entre 
1968 l!t 1974. 1 'Urugu.,y II depu" 
plu~icurl\ :innée., ccv .. ê d'~trc lïlc de pro"• 
p,critl" (rdall\C l'l conccn1rCe dan!-. les cenlre 
urbain,> Jll milieu l.lt l'Amêrique Lutine La 
m,~cre. IJ nlom\1111! infJn1iJe. lJ fo11n ,0111 
en plcrn dé,cloppcmcn1. 

DES CONTRADICTIONS 
AU SEIN DE 

L'EQUIPE 0 1 RIG[Ai",T E: 

La ::,1tuat11J11 cconom1quc cl le~ échec~ 
politique, d:in, 111 recherche d'une b,1,c 
sociale. de1,•eloppc111 de~ con 1radic1ion\ ,u1 
:,e1n de la Junte au pouvoir. ü n fait 
,ignific.,uf Je cc, contrndictioos es! l'in
Ierdic1ion du congres de la « Fédêrocinn 
Rural ,> (orga111~ tion des grands latifon. 
J i~ll!l>l: celle-ci critiquait l.1 " umidité ~ 
des mesures f.tvor.,bk:, à I·11gricu hurc. mai, 
nus~i. apré, le coup d'Etat. elle avaII public 
un n\Jnifcstc en fa \'cur <l\! la dcmocrnl1\!. 
rcOcI:im ainsi un secteur du parti blanco. cc 
lui de rcrrcirn Aldunace. secteur dan:.. ror • 
PQ!)it1011. 

1 a ll1ùrt du prc,odcm du COO<CII J 'F.uu 
( pou, ,,i r lé gis ~li if « remplaç.rnt » le 
parlement). ~fortin R l:chcgo)cn. a 
nisra\C la lu tte de, cl..tn, .:w ~ein dt 1~, 
bourgcoi,11.: agrnm:, cc, lullcl\ en ~ffc1 ,c 
circorn.crl\'..;m ent re difTCrcn1~ groure, de 
luufu n<li:,tc~. Cc~ lu nes de d,rn n'Cp,1rgncn1 
1x1, le, mihtuircs ~ r~ctm•ttt.•nl le génerul 
C'hiawc Pose <r1:rré'icn1.t.11 1 de la ,oi-dii;ant 
lendancc p~ru .. utbtd ,1 été rni:, a la rctrni ll'. 
mndi, que le ~cn~ml Cristi (d-, 111 tcndanc 
ln plu1 rcac1ion11n ire) est devenu chef 
cJ"dut- 11laJul' Enli 11 . il t.~I possible que le~ 
111,li Iu11c, f."scnl d.: BordJhet'r}•. le 
prêsick11t elu el théorique chef de l 'hècu lif 
le houe em,~,"ire Cl le dèmi'l,i<>nncnt Au 
cour, d'u11t rècc111c rêunioo d.: 11 
g~nér.1u>. , i.on mninuen ,1 étê \Olê pn r ,i, 
VOIX contre Clltq 

LA REPRESSION 
Sur la rcprc,sion. les gcnèraux ,0111 

(l ',1ccord. Celle-ci ne fai1 que ~ durcir I a 
tor1ure Cil dep111s longtemps un instrument 
qootidicn de lit dtclaturc. Mais un nou\·\!~tu 

féroce répression à l'intérieur. Uno 
police poli tique (SAVACI de 60 000 
hommes, dirigée par R. Helnis, am• 
bossadeur américain. ex- responsable de 
la CIA. renforcée riar des gendarmes. 
réprime coute revendication populaire 
ains, que toute action paliuque des 
révolutionnaires. 

Ains,, il existe plus de 40 000 
pro sonmers pol1t1ques. 200 opposants au 
Chah 0111 été exécutés d0l)UIS 1971 Des 
cenwincs d'ôwd,ants 01 d 'ouvriers onI 
été assass111és au cours des mter
vent ,ons de l'armée conv e les un,veI 
s,tés et les usines on lut1e 

Cette répression permet au Chah 
d'assurer IJ sauvegarde dos 1n1érë1s 
1mr,ériahstes (parucuhàromont dos 
intérêts pétroliers) sans opposition 
s1ructu1ée el publique dans le pays. 

L' Iran assura l'o>mocuon ot 10 irons 
pons du Golfe Arabo-Pors,quo en 
protégean1 Bab- EI -Mandeb. débouche 
des I>Ipo lrnos monacé par la RPD 
Yômon 01 lo mouvement de l1béroIion 
de l'Erythrée. Oe plus. ,1 s'appuie sur les 
commandos ku, dos do Bar,0111 en lune 
con1ro l'Irak. Il ne sa911 pas do défon 
dre une lutte de hbéra t,on ma,s de 
neutraliser l'Irak par uno gooroe c,v,le el 
donc do maintenir los 9,somonts 
découverts réc,emmen1 OOns les Emirats 
d u Golfe et au Kurd1stan sous 
l'htigomomo do l'impérooli smo. 

Enfin, l'Iran joue un rôle d'inter
médiaire des invest issel'nents en Afrique 
!Soudan, Zaire. Maroc. Sénégal on lndo. 
dans les pays arabes. etc ... 

Ai11s,. face à l'unité des forces con
tre révolu tionnaires (lmpéroahsme. Iran, 
réaction arabe, lsraôl) il s·agit de 
réaliser l'unité des révofutionnaires qui, 
par dola la pol1t1que de l'URSS. luttent 
résolumem con1re 1 · onnorrn commun 

Pour los révolutionnai res, ta 
solidêtr11é avec les masses iraniennes 
oP1>ri111ées esl un devoir. G1sr.01d roçoH 
lo Chah d'Iran : il faut dénoncer 
runpénalisme français marchand ·d'ar
mes! 

P•" vient d 'è1n: franchi. Par l'art1ck 4 du 
dém: I 25092. 1'11S\iSl,111Ce médic.ile - qui 
e 1a i1 d i~pcn'\êc par lt."i médecins 
rniht..tirc~ \•1cnt d'être rctin.\: aux prhoo
nic" poliI1q11e\. Cc décret cléclnrc : • Il n• 
t'omient p~ dt re,~rrnir diln~ le, "'èm<'.; 
lonu.x , . 3H'C Ir~ .. rnK's droits lts citO)tM 
q11I dH .. d,•nt 111 p111ri• e l ce~, • ul l 'att1quenI 
\IHUJ1.tmc-n1 ,·,, C'ommc le, priM)f'11iicr, 
polihquc:;; ne pCll\'Clll f.urc appel a de, 
,néc.lct'Îlll\ civil,. cd:i èquivaul 1t les lai:,~r 
,:111, ,oin,. alor~ qu ï b sont torturés. 
w u m i~ à des mauvais traiternént. rnal 
alin-.c mb cl IJÎ))C~ sim, hyg1éne. Le~ con
ditions de <11!Icnt io11 som ICIIC\ que. dan, Il! 
cnmr de co11centr.11Ion de I ihcrtad. 11 11 
)Cline dctcnu. Victor llugo Pad1II• sc,t 
pendu en L.iÎli5+tnl cc mc,)agc ~ • P1nlon , 
camaradt~. mai\ jt ne wpporte plt1 (ô l a t&le » . 

LA POLITIQUE OU 
PARTI COMMUNISTE 

Malgré celle s11Ua1ion. malgré l 'arres
tation de M>n sccrêtturc gèoêrat Rodney 
Arismcndi. cl la œpressioo qui fruppc se, 
mi l it:uus. Ir Prtrli Communi'ite L'ruguflycn 
n'a pa, changé de polilique. Il Sll ll lOUJ0Urs 
la lil!IIC Ir:1Cèc en ftvricr 197 3. quund les 
gènéntu~ uvaicm publié les dim:isoiiqucs 
l'Ommuniquê~ 4 l'l 7. A t'cltc cpoqul'.. le 
PCU Inc11a1t une pol itique de ,ooticn uux 
tcndnncc-. ., progrc'\SÎMc'i )) da11, l'Rrm~·. 
A ujourd"hui il place 1oujour; !te~ espoir~ 
d,tn) le~ k:ndance, pé:ruaruste, de l'armee. 
Il apJ)Cllc .i 1., fon111111on d'un • gouver• 
ncmcnt f)n>\'b.oirc l> comprenant civi l'i cl 
mililairc!r►• O.m~ une rcccntc decl.J.rntion. t., 
CN 1 .i m:tjllrtlC PC. ., appclc • tOIIS .. , 

Cn1fjtuà~t'n,; honnët~ à ('u9'i r pOllf ren,·erstr 
lt prési4enl Bonl:lberl) et lc-'i mil itaire$ tlt 
droitt ... Au c," ou llordabcrry ,craII ccanc 
r,ar le, mihwirc,. la C'NT aJ)flClk: à des
cendre dans ln rue c~1r <• seulement a,ec le~ 
grande, ttUt\Sc-, dan\ la rue. cct1n111t iu l'or
rugol, l'éloignen1t11t dt BordabCrt)' poom, 
impliquer ai,çsi l'éloit,!ntmeaf d t~ chf'f'i réar
tionaairtt qui l'accon:ipa~llt'nt el unr réelle 
001tn11rt dans la •oie du ••lul natl1H1MI ... 

Ain"•· .1u moment oi1 i l C\t phi\ clair 
que j amab que l'annêc <.,~I d:rns !.00 cn
...:mbk. l 'ins1rumcnI de l'oligarchie (le, 
wuk, dh•crgencc, cn1re gênèrnux \Ont d'or
dre tacuque> le l'C'LJ place l0UJ0UI\ "'" 
c,po1rs c.lun:-. l'action de~ militaire;; 
•c honn\!1c;; » r>011 r rcm•cr\Cr 1;1 dictulUrc. 

Hùgu SALVO 
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UN 
SOLDAT 

HOLLANDAIS 
PARLE 

I 

ATTAC\-\e M\ LITPtlRE ff2ANÇAlSr 
QéTOUR : Df-f: PA-'f Ç- B~S -

interview d'un militant du BVD 

A l'occasion des Assises anti-mil itaristes In
ternationales, Rouge a rencontré un représentant du 
BVD, organisation anti -militariste hollandaise 
regroupant les soldats sur une base de classe. Nous 
publions cette interview ci-dessous. 

e Peux-tu nous dire brièvement ce 
qu' est I ·armée hollan
daise ?Quels y sont los droits 
des soldats 7 

L'armée hollanda1s0 regroupe à la 
lois los soldais de méti er (environ 
60 000) el des appelés (environ 45 000), 
Dans l 'armée do roir 01 dans la marine. 
il n·y a prosquo que des soldats de 
méuer. Le service rr11hta1re est 
pratoquomon1 obligatoire pour 1ous les 
jeunes hollandais et il dure 16 mois. 
Mais dans certaines classes, 11 n·v a 
qu'environ 1/3 des Jeunes qui sont in 
corporés. 

S1 r on compare notre armée à 
d" autres armées bourgeoises d · Europe 
on peut dore que nos soldats 0111 pas 
mal do droits · i ls ont la solde la plus 
élevée d"Europe: les restric11ons en ce 
qui concerne la coupe de cheveux ont 
ô1ô supprimées( (beaucoup de soldats 
pOrtent à l' armée ostensiblement des 
cheveux plus 10119s que dans le c1vill : 
robhgation du salut a été supprimée: 
une fois que le sefvice journalier est 
achevé on peul se promener en civil 
môme dans la caserno. Ofliciollomoni. 
les acuvités poh1 iQues ne sont pas 
au1or1sées dans la caserne mais en fa11 
on peul avoir pos mal d 'acI,v1Ies 
polit iques. 

e Dans l'armée hollandaise il y a 
une sorte de « syndicat de 
soldats». le WDM. Quelle fonc• 
tion ce syndicat Joue•t •il dans 
les luttes des soldats et com
ment se situe le BVD par rapport 
â ce syndica l 7 

Le VVDM a été créé en 1966 e1 
aujourd· hu• 11 est devenu un in
terlocuteur reconnu pour lo min1sIère de 
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la Défense Environ 70 % des appelés 
sont orgo,,,sés au VVOM. Les 
cotisauons ou VVDM sont directemen1 
prélevees par le ministère sur la solde 
de solda I ot reversées au synd1ca1. Le 
VVDM a un 1ournal qui 1>araît tous les 
15 ,ours; les soldats qui dans chaque 
caserne sont choisis comme délégués 
par los appelés son, exempIôs do ser
vice. Au débu1 de son existence, le 
VVDM luttait avant tout con1ro 1ou1es 
sortes d"absurd1t6s qui ox,stent à 
l'armée. Au fil des années. il s·est 
présenté de plus en plus comme un 
véritable svnd,cat d"appolés qui défend 
les soldats dans tous les domaines. 
Dans le~ statu1s du VVDM. on trouve la 
conviction 1mphcite que l'urmée doil 
ôtre suppnm6e dar\s la soc,ét ô 
bourgeoise : pour notre part, en tant 
que BVD. nous partons de ridée quo 
c'est la soc1é16 bourgeo,se ol lo môme 
qu, don être renversée. Jusqu·en 1969, 
le BVD étai I une orga,,.sauon civile qui 
fa1sai1 de la propagande pour une ob 
jection de conscience motivée 
politiquement : elle soutenait les ob
jecteurs et délonda11 leurs ,ntdrôts. A 
roccas1on d'un congrès natoonal tenu 
en mai 70, nous avons décidé de 
modifier celle onon101ion polit,que ot de 
commencer à lutter conire lo 
militarisme dans l'armée elle-même. Ce 
combat ne trouve pas sa mo11va11on 
dons un anti mil,iarisme moral ou 
pacifique mais dans la conviction que 
l'armée esl uo instrument dans les 
ma,ns des classes dom,nan1es. Nous 
considérons que la contradiction en
cadrement-homme du rang est la con
trad1c11on pr,ncipalo au se,11 de l"armée. 
Dans los actions que nous ontropronons 
et dans notre Journal mensuel. nous 
dénonçons la fonction de r armée el op
posons nos analyses à celles do l'en 

cadremen1 mili1aire et à la propagande 
bourgeoise. Le BVD n·a pas l'ambit,on 
d" ê1re une organisation de masse mais 
une organisa1 ion de cadres composée 
de soldats e1 de ci loyens soc1alis1es. 
Chaque soldai membre du BVD est 
un membre actif du VVDM 01 fait en 
sorte que dans chaque caserne se 
développe dos noyaux mihrnnts du 
VVDM. 

e Peux-tu nous donner quelques 
61éments sur les luttes qui se 
déroulent dans l"armée hollan
daise 7 A-t-on assisté au 
développement de luttes débor• 
dant le cadre n syndical » 7 

Il est bion év1den1 que ren 
cadremont m,litairo ot le ministère de la 
Défense on1 touIours essayé d'utiliser â 
lours lins propres le VVDM, mais 
toujours ces tentatives so sont heurtées 
à la combativité des soldats. Au début. 
les lormos de lut te se réduisaient pour 
l'ossontiel /J la rédacI ion do roquôtos ou 
de pétillons collectoves. Mais p~r la 
suI10 on a ass,sté à des actions de 
boycoll des ropas à cause do lo 
mauvaise qualité de la nourriture, à des 
êlct1ons nocturnes de « désertions 
collectives• pour protos1or contra lïn 
confort des dortoirs, a des 
manifestations à ! intérieur et à 
l 'extérieur dos casomos, en un,lorme ou 
on civil. 01 aussi /J dos grèves La 
plupart des dro11 s dont 1 · ai parlé plus 
haut ont é té conquis de hal'1e lutte par de 
telles actions notamment en co qui con
cerne lo coupo do chevoux. l'obhgauon 
du salut, la pro1es1a tion contre la cen 
sure dans les casernes. Par exemple. 11 a 
fallu lutter plusieurs onnéos I,our obtenir 
la suppression de l'obligation du salut ; 
on a commencé en 70 par proclamer 
une journée nouonalo du Salut. collCuO 
pour ridiculiser lo sah11 militooro. Ensuite 
en 1972. on a instauré non plus un Jour 
de saluI ma,s un mois entier après que 
lo m1nis1èro do la Défense oit annoncé 
une réforme de l'obligation du SALUT 
Mais comme fonalemenl cette réforme 
so rédu,s011 à une limita tion do 
l 'obllgat1on de salut, ce qui nous sem
blait insuffisant, beaucoup de soldats se 
sont mis en guise do protestat ion à 
refuser de saluer leurs supérieurs. s, 
bien que finalement l'obhgat1on du salu t 
o éI6 lovée. A l'occasion do co110 ac
tion, quelques dirigeants du VVDM ont 
été mis en prison et les rappons entre 
le VVDM et te mImsI ore de la Défense 
ont 1ournd à roigre. 

e Est-ce-que le BVD intervient ex
clusivement sur dos thèmes 
ant i •militaristes ou b1on en-

treprend également des actions 
d'un contenu anticapitaliste 
plus général en direction des 
appelés? 

Pour l'essent iel nous nous limitons à 
la propagande anti-mtli1aris1e mais pas 
dans un sens é1ro1t. Ainsi, nous avons 
pul)hé d-0 nombreux articles dans notre 
journal contre le putsch au Chili e1 nous 
avons lancè une pét1t1011 parmi les 
soldats appelant â une grèvo de 
solidarité avec le peuple chilien dans los 
casernes. Mais finalement cette grève 
n·a pas ou lieu parce qu'en dernière 
mi11u10 elle a été in1erd110 par le 
ministère. 

e Quel sens donnez-vous à la 
proposition que vous avez faite 
au mouvement anti •mil1tariste 
européen d"une manifestation 
européenne contre l'OTAN les 
21 et 22 novembre à U1recht. en 
Hollande 7 

Pour nous. cette manifes1auon d0tt 
contr 1bucr ,1 renforcer le mouvemont 
des sold0ts à r échelle eur()l)6enne. 
c· est pour cela que nous avons invité 
exclusivement des groupes qui trava1l
lon1 on d1rec1,011 do l 'armée. Co rns
semblemon1 cons1,w era une réponso au 
renforcement de la coordination atlêln
uste que réali se I OTAN et qui s·orlorce 
d·é1ouffer los revendications des 
soldats En 1enan1 ce rassemblement, 
nous voudrions inciter la gaucho dons 
tous los pays à se prôoccupor dav~n
tage du problème de la forma tion d"une 
armée bourgeo,~e européenne. 

e A votre avis quels doivent ètre 
les mots d'ordre centraux de 
cetto manifestation 7 

Evidemment les mots d 'ordre prin-
cipaux doiven t être dirigés contre 
l"OTAN et l'on pourrait les résumer 
de la façon su!vante : solidarité in• 
ternationale des soldats contre la 
sol idarité in ternationale des 
généraux I Nous trouverions bien
venu que les organisat ions qui se 
rassembleront à Utrecht adoptent 
une résolution contre l'impérialisme 
européen. Egalement. nous pensons 
qu'il serait interessant que les 
autres organisations se soucient des 
tendances croissantes de la h,érar• 
chie militaire à met tre sur p ied des 
armées de métier. Nous n·ovons pos 
encore pris de résolution ferme . 
Nous espéron s que le ras
semblement servira à prendre de 
telles résolut ions. 

-------
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230 NOUVELLES 
SIGNATURES 

LA PARADE DES PETITES TETES D'OISEAU 

Enfin les petites têtes d'oiseau du :Vlinistère de la Défense :-lationale ont 
trouvé la parade à l'appel d~ 100 ! La recel1e est simple. Dans un premier 
tempS, détecter les meneurs, les Mlper-1:auchistes qui ont intro4uit cette pétition 
dans les casernes. Comment faire ? Facile : est meneur tout si1:J1ataire dont le 
dossier chet les gendarmes est suffisamment substanciel. Dans un deuxième temps 
muter l'agitateur dans une caserne " tranquille » , ituée le pl~ loin possible du 
lieu où il exerç-.i ses redoutables talerit~. Ain~i, tel ~ii:nataire d'Offenbour,t se 
retrou,·e à Draguignan. T el autre de Sarrebourg à Périgueux ! 

Pour faire bonne mesure, on inOigera de 20 à 30 jours d 'arrêt au coupable 
présumé. 

En ,oilà de la belle el grande politique ! Et d'abord de quel droit les Oies du 
Ministère de la Dérense Nationale s'arrogent - ils le droit de choisi r parmi les 
800 signataires actuels la poignée de Hais conpllble<. ? D'inOiger (nec quel 
.. motif " ?) des joun ••arrêt à certains signataires et pas à d 'autres? 

:V1ais il faut bien )' mettre le prix pour que l' ordre r~ne enfin dans le con
tingent. L 'Ordre? Pas sûr. Ce n'est pas pour rien que 200 nouvelles signatures 
ont êté collectées en l'espace d'une semaine; que la contagion s'étend sans ces!>«! 
dans de nouvelles ca.,ernes; ce ■ 'est pas pour rien qu'au Mans, la ,ille aux 
250 signatures, la Sécurité Militaire fouille toutes les arnioi rcs et menace de 
mille morts 2 soldats qui a,•aient eu le malheur de détourner ... Z grenad e<; en 
plâtre. 

Et puis, est -il bien prudent de disperser aux quatre coins des quelques gar
nisons encore réputées tranquilles de si dangereux agitateurs? N 'est -ce pas 
ouvutement faire le jeu de la sub,,ersion ? MOt1sieur Soufflet ferait bien de sur
,·eillcr d'11n peu pr~ ses collaborateurs. 

3ê Régiment de Hussards de Pfor • 
zheirn :MAILLET Guy. HOCHIN Jean-Luc. 
GOURIOU Jean-Luc, MAFFREINGUE 
Jean-Luc. LESNE Benoit. RE BOURS 
Felix, TESSIER Didier. PELFINI Jean. 
DIGIAUD Jean -Mario, GAOOM SKI Ber
nard, PHILIPPE Morcel , NOWACZYK 
Richard, GARETTE Oon,s, FOURNIER 
Eric. WOLINSKY Dodie,. SEIFFERT 
Roben. GRESSARO Gilles. BUCHOT 
Serge. BERTHET Gérard. JOIGNANT. 
M ISTRORIGO jea11 -Yves.POUSSET Joêl. 
RICHERT Charles. VERZELEM René. 
GWISOZ Patrick. LOCURATOLO Jacq ues. 
RONDEAU Jean Luc. TROADE C Potrice. 
ESCHLIMANNE Eric. MOLIN Jacques. 
GREGOI RE patnck, COR ION Joan -Marc. 
LASSOURCE Jean-Louis ; NANCY : 26è 
R.I .. 30 signataires de l'appel des cent : 
2è classes MANFRED, ABRAO. HERSANT. 
MUNCH, ABRIOUX, EZJMAN. PORTANTE. 
PINAZZI. RUER. IIIIESBACH, ARGENCE. 
MESSIE, RICCARDI. TERON, 1 èro cluuos 
ROBERT. CHRETIEN, CAMPION. 
FAUCHERANT, CAPORAUX POIREL. 
GUERAS. MAIRE. FINNETO. MAURY. 
GEORGES. ANDRE. sergents GARNIER. 
VIRGINI. MAUOUIT. KLEIN. SAMBLAT ; 
BOSSUAT , GCR 601. LABERENNE, 
OUBILLY J ean •lou,s. G.C.R, 601 ; 2è 
RIMA. le Mana : 2• classes PILLARD. 
JEAN Jean-M arie, GOILLANOE.AU Pierre. 
LOGEAIS. GIRAUD, GUERIN. LE ORU. 
GUERILLOT. LE ORU F. LA8ROT. 
BIIOSSART. DENIS. DIAZ, OI.IVIER. 
GLAZIOU. CHEVEREAU. OITTIERE. 
OIVAAET. FILLETTE. DORE. MARSAULT. 
OMNES Alain, caporaux CHABIN. 
DUBOIS . LAON. QUARTIER MANGIN 2è 
classes ETCHEVERRY, LAMPS. OECROIX, 
LEBLEU, PEROZ, FROMENT, GRENOT. 
MERAUT. BAHIOU. BRAINVI LLE. 
RI CHARD, PICHOT. 
DESFACHELLES. PERRAULT, OHORNES. 
VANDEVYVER, CAM El. BAZIRET. 
CREPIN. CHAIMPAINNE. MINEL. 
PIETRAS. DORENT. BACZKIEWICZ 
MUNIER.LEGUENJean· Luc. OEFER Fran -

c,s. OONEL Francis, EM PEREUR Gilles, 
DAVI D Jean-Michel, CAMIO Joan Yan, 
BARBUSSE Hubert . OUCLOT Uonol. Ure 
clauesLEFEVRE Alnin. FRAMERY Guy, 
OUANOALLE Bernard. WATTIER. 
VALOUR Jean-Jacq ues, capornu,c 
JASPART PEROZ. KUSENI Philippe, 
VERSCHAIIE. LAR CHER. MASS Serge, 
MASSO Jean Claude .MORHANGE : KIN 
NEL. COSSON. SCHALLER. NOURRIER. 
GUAINDRE. VIGNAUD, KRAN ER. 
NOUGEOT ORLUC. MANTEAU, 
RICAUD, CHARPIOT, WAGNER. POTIER, 
MESLARO Oomin,que, sergent BOSSER 
Joan Luc. caporaux chefs LE COIJTOUR 
Louis-Marie. M ICOIN Joél. POINT Robert. 
CHATEL Marc, caporaux BIESUN Guv. 
KERVRAN Hervé . 9ème RCP 2è ct asse 
HINOT Alain ; BA 101 FRANCAZAL: 
ca1>oroux IZOULET Jean Claude. THEDIE 
Bernard ; SIRPA Marine PARIS : HERY 
Philippe. TREZINY Henri; BA 901 
DRACHENBRONN : 2ème CLASSES 
OUOUESNOIS, BOUR. GAERTNER. 
SOURY. HAELBERG. FELTEN. RAGAIGNE. 
DONDON. GODIN. KONZ, PY, MAGRET, 
BASSALER. GAUDIN. OINCHER: BAT· 
TIVELLI , BROCOUET. JOUILLOT,; 1, ER 

RIMA, GRANVILLE · soldots BÂOSSET 
Michel. DROWOY Gérard. MER Rémy. 
MOREAU Oanool. MOREAU Oe11is. 
LE CHARTI ER Jean -Paul. TCHAO Jacques, 
TALHOUARN Yves, M I LOT Jean, 

WALTER. MONTALANT, DREUX, 
SIM EON. CHAUDEMANCHE. caporaux 
SOLARO. ANDRE, caporaux -chefs MAR · 
TIN. RONDEL, LAURENT. HOUROEAUX,2it 
classes HOLOERER Hervé, OELATI'RE 
Philippe. OALIBERT Patri ck, SOYER 
Gérard, TAFFIN Marc. BAZOUGE Pascal, 
DAVID Alain, caporal-chef VOYARO 
Didier. LAUNAY, VERMEULEN. PETIT, 
PHILBERT. DUBILLON , BLONDEL. LE 
ROUX, BIGNON. BEUDIN, BRAUD. 
caporau• RINAUOO, JANTZEIM 
Brives. 126° R 1 : \ 0 cl . VALLET, 2° et . 
CHOIJTEAU 
Verdun. 54° ACT : 2" TAS SEOE 

St DENIS : 
LE CAMP DES MORPIONS 

se RENFORCE 

■ IA mardi 25 1uin le comi té de aoutien 
à Claude Caillibotta tenait une réunion 
publ ique à St Denis. Une centaine de 
personne• étalent présente• et ont 
activement part icipé au débat. 

Après les d6ctarations du comit' et 
du père de Claude Caillebotte. un 
premier débat 5•est engagé sur l'unité du 
mouvement. l'importance d'associer 6 
notre lutte l'ensemble du mouvement 
ouvrier. 

C'est alors qu'intervint te secrétaire 
du Mouvement de la Paix <le St Denis 
qui demande a.a par1 icip.ation of 
f1 eieUemen t au oomit6. Il regretta l'ab
sence de la municipalité et du PC et 
s'engagea â reposer le problème au con-. 
seil municipal. les << chasseurs de mor
pions n du PC qu, ae sont retir,, du 
comité, vont se trouver devant une 
nouvelle situation délicate : soit faire 
preuve de sect arisme ce qui entraine une 
perte d'audience auprè& d'organisations 
dont ,ls se sont toujours entour,s, soit 
revenir, ce qui serait la meilleure 
solution, mais qui les obligerait à travail • 
Ier ovac de■ ic gauchi1ta1 ►J ... 

Le débat s'est pou,.-suivi sur rarmée, 
les conditions de vie des soldats. l a 

santé dons l e■ caserne■. Un signatai re 
del'Appel des n 100-. est intervenu pour 
expliquer qu'il était possible de lu tter 
dans les casernes. et que ai l'a n• 
timilitarisme civil est une chose très im
portante pour les soldats eux -min'Mts, la 
lutte dans los casernes est essentielle. 

Face a cela. divers mil itants de rAJ.S
OCI sont intervenus pour expliquer que 
seule l'unite des organisations ouvri8res 
et la pnse en cherge par elles des reven
dication, dea 1oldat1 pourra permettre 
que leurs droits soient reconnus. 

Tout l e monde peut être d'accord si 
on n'oublie pas le travail dans l'a,.-mée : 
en feit cette pos,tion cache le refus de 
Pf&ndre en charge ce travail dia main• 
tenant et renvoie la lutte antimilitariste 
au jour hypothétique où le PC le prendra 
en charge 

Le Comitê s'est engagé à prendre 
contact avec let autres comi tés ex ,stant 
comme le comité M ichel BRAU, 8 con• 
t inuer un travail de propagande. 

.. Une résolution a été adoptée 
adressée au Ministère des Armées. une 
eutre eux organisations ouvrières non 
part ie prenante du Cornhé. 

Le combat continue 1 
Cor respondant. 

TROIS MOTIONS 
SYNDICAL S 

e Le congrès national du SNCTP 
(FENI réuni les 10. 11 et 12 juin 1î74. 
compte tenu de l'arreatation et de le 
mise au secret de plusieurs soldats et 
marina de Toulon, Reimt, Mourmelon. 
menacés des tribunau,c milit aires pour 
avoir tenté d' obtenir pour le coot1ngent 
les droits élémentaire, dee tous les 
citoyens. 

s'élève contre ractuelte répression 
qui sévit dans les caseu,es, 

exige la l ibération ,mméd,ate des 
em,-isonnés. 

et demande les libertés d~rn-
format i on, d'o,genitetion ot d'exp,e11ion 
povr tous les soldats dv contingent. 

Le SNCTP demande à la FEN de pren• 
dre d'urgence position sur cette question 
qui s'inscrit dan, les motions du dernier 
congréa f6déral. 

Vote dei délegué1 â main levée · 
unanimitê 
moins 1 contre 
moin1 2 ab1tentions 

CFOT-OEGREMONT 

Al'occHion de la campagne élec 
torale, 100 soldats ont f ait connaitre 
publiquement leurs revendications : 

• lib.-e choix de la date et du lieu 
d'incorporation entre 18 et 25 ans. 

• Solde égale au SMIC. gratuit é des 
transports. 

• Réailiat,on possible. il tout 
moment, du contrat des engagés. 

• Sorties hbres en deho,s des 
heures de servi e&. 

• Suppression des brimades. 
• Permiss,ona hebdo1nadelfes. 
• Liberté d' information ot d'ex • 

pression politiques. 
• Libre choh, de fn tenuo civîlo en 

dehors des hevres de service. 
• Dissolution de la S6curtté 

J),1 it1taire. 
• Suppretslon dot vibunfllu,c, sanc 

tions, prisons, camps spéciaux 
mihta1res 

Depui s, plusieurs centaines de 
soldats, marhls ot aviateurs ont signé 
cet appel . 

Face à ces revendicati ons pour dos 
droits , 1,mentoires. la hi,r&rchie 
mi litaire ,.-épond par la répression contre 
les s ignataires da co texto. 

La SOClion CFDT OEGREMONT ex
prune son souuen , cette initiative et 
réclame lo sotîs faction rapide do ces 
revendications. 

Le Congrès du Syndicat National dei 
Instituteurs du Lo" et Cher rêuni le 
19 juin 1974, 

Considérant ll' arrest&tion et la mise 
au secret de plusieurs soldats et marins 
à Toulon. Reims. M ourmelon. Bitche . 
menacés des tribunaux militaires parce 
qu'il s ont lutté pou r que soient garantis 
ou• soldat s du contingent les droit• 
élénl8ntaires de tout citoyen ; 

Soutient les revendications mJses en 
ovant per les soldat• eux mimea : 

- Suppression des brimades 
- Suppressi on des tribunaux 

militaires et de toutes sanctions 
- Libt-e choix du lieu et da date 

d'incorporation entre 18 et 25 on• 
- Sotdee égale au SM IG et gratuité 

des transpo,.-ts 
Liberté t01&1e d'1nfo,.-mation 

- Libert é d'organisation politique et 
syndicale 

- Obtention de permissions hob• 
dornadaires. 

s'élève conue l'octu elle rôproa1ion 
qui sévit dans les cnsernes. 

Demande la hbé1at1on 11ninêd1a1e des 
ompritonnOs 

Motion votée à l'umrnimité des présents 

~ Lo potron do Fronco Alu (CannosJ crovuit nvoir trouvé une bonne combino pou, se 
debarrasser cf'un jeune travailleur or faire un l icenciement â bon compte. En effet. u n 
jeune reven ant de l' armée s'est vu signifier son hcencie,nont sbns &ulre forme de 
procès. 

La riposte ne s'est pas l aite attendre : depuis le 15 juin, les t ruvailleurs de France Alu 
sont en grêve illlmit,o pour o ,cigor lo réintôgrntion do leur camnrodo Voie, •• crac1 com 
mun qu'ont diffusé les sections CGT et CFDT 
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A la suite du dossier " Energie nucléaire». Rouge a reçu des let
tres critiquant la position erronée de l'article. Nous en publions de 
larges extraits qui nous l'espérons,• amorceront un débat qui 
dépasse le problème spécifique de l'énergie nucléaire. 

Nous affirmons et venons expliquer 
notre désaccord avec la méthode dos 
aL1teurs de l'art,clo qlli nous 1lilrai1 en• 
taché d'1déahsme et qui amène à des 
conclus,ons apoh liques, totalement on
correctes 

Ces conclusions ont dû semblor à 
beaucoup de lecteurs comme fort peu 
conva,ncantes, leur apparaître comme 
franchement irro1ionnolles et four rap
peler « la grand'peur des vil les de 
prov,nco il l 'arrivée du chom,n de fer•· 
Lo résul tat o vro,somblablcmont été ,n 
verse au bu l recherché: poser le 
problème absolument réel, des 
conséquoncos immédia tes 01 à long 
10rme d'un choix technique. En par
t iculier lorsque ce choix est effectué 
dons lo cadre du sys1èmo capitahste. 

L'article insiste sur la pollution 
rad10-act1ve par rapporl à la polluuon 
« class,que » : 

Stockage do déch-01s in• 
destructibles. 

- Effets génétiques de la radiatoon. 
Comraoromeni à ee qu'affirrne l'ar

t,cle l'u11hsation de l'énergie nucléaire 
ne pourra 1ama1s être parfai ternent 
dominée un Jour 01 uliltséo sons danger. 
L'ut ilisa ti on de l'éner9ie nucléaire con• 
du ira 1rréméd1ablement à I' illévat,on du 
ni veau de rod1oac1iv1té. .. Est ·CO lo 
rai son pour refusor son uti lisation ? 

Abordons le problème du choix en 
société socialiste: les choix 
économiques quo fera une société 
socialis1e devront prendre en comple 
une série de facteurs sociaux 
oconomiquos. politiques, ot los 
ontérêts véri iables de l'homme ne 
seront pas déterminés par le rayon 
nement génétique ou lo problème do 
stockage des déchets radio ac1ifs à 
l'échelle de l'histoire de l'human,té. 

Aocun choix n'a que dos ospects 
posi11fs. Il pourra sembler préférable 
... _ mais ce sera un chooc. humain - de 
produire do l'énergie par vo,e nucléaire 
que do vivre dans le sous
développe111en1 ... 

... Toule acuon sur la nature de la 
pon clo l'homme ontroino uno 
modif1ca1,on de cette nature donc des 
ch angements chez l' homme 
(psycholog,quos ot physiques). 

L'ensemble de ces conséquences 
ne peut être connu à priori. 

Do même. les risques d'occident 
ox1s10ront toujours en réoimo socialis!O. 
Ils peuvent être supprimés avec 
cort11ude. 

L·expression de l'article « ainsi. 
alors que l'enjeu est s, terrible. 11 n'est 
plus possible d. ongagor do paris sur 
l'avenir ... • 

Les au leurs nous laissent 
espérer une soc1é1ô où 1ous les choix 
serom assL1rés à 100 %, 1amais do paris 
sur ravenir, « s, faibles soient- lis» 

Ils ne nous donnenl pas un ,nondo à 
construire mo,s la cenitu<lo d1v1ne à 
réaliser. Dans quel journal sommes
nous 1 ombés ? 

ET DANS lf SYSTEME 
CAPITALISTE ? 

Refuser auJourd · hui la construct ,on 
de c0111ralos sans placer ce110 acuon 
dans un cadre Pllls vaste en proposant 
en particulier une solution alterno1 1ve 
revôt un caruc1 ore mal thus,on Qlll ne 
penne1 · ni de remettre. en cause le 
système cap,1 tahste. ru de faire en1revo1r 
L1ne société soc,ahsto aux travailleurs. 

La dénonciation de la loi du prof i t 
sur la pollution est très ra pidement 
cornprise par los travailleurs et con
tribue il lour prise de conscience an1i
capi1alis1e s, on est capables de présen
ter des ol1ernati ves. .. Ce sont des 
mots d'ordre de contrôla par les 
travailleurs qu'il nous fa ut ac
tuellement adopter. 

A un niveau propagand,ste 
d'abord dénoncer qu'un choix 
technique aussi important so,1 effectué 
par une classe sociale pour répandre à 
ses besoins exclusifs 

- A un ni veau agita toi,e les 
conséquences do la recherche du profit 
maximum sur la sécuri té 

Problème des conditions de 
travail, 

Contrôle dos ro1ots gazoux 
(nvièresl 

Contrôle des transports. des 
stockages do déchets 

Chacun de ces objoc1ifs peut en 
trainer la mobihsa1,on des travailleurs et 
suscne une réflexion do masse sur les 
fondem01,1s dos choix économiques 
entièreme1'1 défi rns par les besoins 
d'une classe en système capiiahste 
mais tou1ours contradictoiros on co c1u, 
concerne les conséquonces sur 
l'homme. 

Réflexion qu, préparera los travail 
leurs à la ges11on do la société socialiste 
où tout n · ira pas en termes de bien et 
de mal. 

ENERGIE 
UN 

DOSSIER 
CONTROVERSE 

ROUGE s'ét ait inspiré pour son dossier Energie de la Brèche. 
organe de la Ligue M arxiste Révolutionnaire, sect ion suisse de la 
IV Internationale. Nos camarades ont reçu un courrier critique 
dont ils publient une lettre dont le thème principal pourrait être 
résumé comme suit : 

« Vos conclusions sont premièrement trop négatives, 
deuxièmement ne tiennent pas compte des effets bienfais!lnts de 
cette énergie (rayons X) et enfin ne traitent pas de la nécessité ou 
non nécessité de cette énergie pour le développement des forces 
productives». Nous publions la réponse de LA BRECHE. 

S o rooson clo portor dos rnyons X Cl 
de dire que lellrs b1enfai1s dépassen1 
leurs •néfa11s. Fond.amentale,nenr. les 
rJ1sons avancées con1re 1'6,,e,g,o 
nucléa re dans lo 1Jre,,.er article son1 
valables contre l'uulisa 1ion des 
ra yons X. que pourtant. il nous 1>a1ai 1 
aberrant clo rofuser. Parce c1u' il n'ox,sto · 
aucun moyen de les remplacer On ne 
peut donc que réclamer leur om1)lo1 
avoc le mnx,mum do mesure~ de 
sécurité. 

S, nous cons1atons, comme S. 
pense pouvoir le faire que réne,g,e 
nuclé::ure eM 1rld1spensdb1o pou, couvrn 
les boso, ns 6ner9é1 iquos qu ,mphquo le 
développement futur nécessaire des 
forces pruductives. du faot do I' JbS(Jllce 

do source d · énorgio ol1orno11vo. nou(; no 
Pourrions q ,,-avo,r la pos,11on cfc lew 
Kowarsk,. l'un des pères de I' enmg,e 
nucléaire. anc,on direc1ow au CER111 quo 
Porte s11r los dMqors de l'énerg,e 
nuclèau·o le meme 1ugement que IP.s ad 
vors;iires do cet te énorg,o. Ma,s. p(lrco 
qu·,1 pense ciuo non ne l)011l ln rom 
placer ,1 prend posn,on pour le 
max,mum do mesures du séc.un10, to 
choix do la technologie il son av,s ,a 
plus s(1re le réActeur canadien â réac
teur na1urel el le refus des 
surgénérateurs !• Tnbuno rio Gonèvo •· 
onwrview 21.2.74 1. 

Cor 1l es1 cldir pour nous. ma1x1stos. 
qu'un dévoloppomont g,gontosq110 dos 
forces product ives et de la masse cles 
richesses de l'human11é est nécossd1re. 
L'abonda11co ma1éncllo cs1 une pré 
condi I ion oc;scntiollo élu soc,ntisme. cor 
la lu1te pour la vie qu'engendre néces• 
soiremem la pénurie a la, 1 échouer 
10u10s los expérioncos de révolutions 
égalitaires dans l'histoire <fe l 'humanité. 
en recréant la d1v1s1on do la soc1e1é en 
classes De plus. une somoono do 1rnva,I 
1rès c0<or1e 00 à 20 heures) hée à 
l'abondance ma térielle. cela. e.,ge une 
croissance encore cons,dérablo des for 
cos productives es1 uno nré
condi tion essentielle l}Our que la 
pupulahon 8llt1èro a,1 lo temps de s'oc 
cupor do la gos11on clômocrauque f)ar 
tous de la soc1ét8 socialiste el des'ins
s I ru1 re pour cela. 

Dons ce 50115. 51 CO dàvolopnemont 
nécessaire das forces produc11ves et la 
satisfacuon do 1ous cos besoins éw,ent 
au prix du nombre rés,duol de 11,0,15 01 
do molad,os que môme r emplo, d 11 
minimum nécessaire d'énergie nucléai<e 
avec lo maximum do précau1ions no 
saura,1 omnôcher lo paiement de co 
pri x pourra11 être JUSll fié. Au mè,ne 111re 
que le tribut résiduel en acc1don1 s du 
travail que coütora toujours remploi do 
mr1chines. malgré le rnax1m11m de 
mesures de sécunte. Mais bien sûr, 
dans uno soc101é socinhs10 ce serait ô 
l'onsemblo <fes travailleurs de nécider 
dérr\oorat,quement. sur la base du 
max,rnum d'informations sciont1f1Ques, 
si ce pri>< est moins important quo les 
avantages qu' il rend posS1bles, e1 s'il 
do,1 être payé. 

M ais parce que l'i ndustrio 
nu cléaire n'est pas ind ispensable à 
la poursuite de la cro issance des f or
ces productives cet ar ticle doit 
servir à l e démontrer - nous 
est imons q u'aucune maladie et 
aucun mort cau sés par l'énergie 
nucléaire ne peuvent se ju sti f ier. 

Ce1 ar11cle doit aussi détnontrer que. 
contra1rnrnent â ce quo crml S.. 1cs 
bosoons énor9o\11q11es dôcoulon1 h,cn 
dans une mesi.ire ,mponanre. do 
l'orgon,sat1on capitaliste de la b()C1~1é 
01 non de son coractèro ,nrlustr,ol. Ol 
que les marx1s:es remettent en cause 
moms le raux de croissance que les for 
mes ot los oroornôs do colle cro,ssonco 

TECHNOLOGIE ET POSITIONS 
POLITIQUES DES MARXISTES 

Uoo OuHO <;1tu~11on ,>ouvail 
thêonquernen1 ê1m onv,saq6e. et 11ouc; 
I' avorlS envisagée quo 1t,s I novtms 
1och11olog,quos pormolrnnt l'M11,.no t1on 
(1{'1', dangers particullNS 0~ l' énorq10 
nucléaire !Surtout les eftors gem!t1ques) 
e><1slent, n,a,s no so1cn1 p,Js m,s on 
œuvre par los capualistes of1n do 
préserver leurs p rofils. S, cela èia,1 le 
cas, nous dovriom; cuncluro J uf, relus 
cohd11,onnol de I' é,,erg,e ~tom,quo 
<< pour autant que ces moyens 
technolog1queti ne hu1e11 t pJs m is (m 
rouvre » ou a un rofus de I' énoro,o 
nucl6a1re en système capuah,;;rn • r •irce 
que les mécarnSl'neS clu C\llJI IJ lisme 
créent latalornom r,nsocuri tè do 
l'énergie nuctôairo • · Sur la base de la 
docuineotation que nous avons con 
suhdo. nous avons analysé Que co n'os1 
nos lo cas ot que réncrg,o ,,uclô;uro est 
une 1echnolog,e prématurée. E111dem
men1. on 11e peu t prô1ugo1 do co que 
pou! apporter 10 orogrès lOChnologiquo 
futur, même St la na ture des << 1m

perfoct1ons 1echnulog,ques • de 
l'énorg,o nucléairo 1>ormo1 (f1fl1c1lcrn1>111 
d·1maq1ner aujourd'h1 11 lnur éfiminat,on. 

... Les marxi stes. cit-pu1s la 
seconde ouorro mond,olo. ont .ibon 
clammem rarl<i do r ônorqic nllclèairc 
comcoe exomple des po1enuahtés du 
progrès 1echnologique Ils cons,dé1a,e111 
comme 1ou1 lo ,rondo l'énergie 
nucléaire comme le symbole du progrès 
scientifique. 

· Los mMx1s11's do,vont ou1our(l' hu1 
recor1naitre le fa,t que l 'é11erq1e 
nucléaire est une technolog,e 
prérnawréo. Cola ne los contraint pas à 
rév,ser leur conception qui fonde la 
nécess,1é et la POSS1b1hté du soc,al, smc 
sur lo 1>rogrès technolog,que 

Car I énergie nucléaire n·o~1 <7u 'un 
des chemins possibles du progrès 
wchnolog,c1ue. Lo oôacteur nucléJire 
n·est qu·uno norrni plusieurs 
1echnolog1es do production de l'énergie 
Rcl,,ser l'ônerg,e nucléaire ne s,gnofic 
pas. co,,trairomont tl co quo los 
promoteurs de l'énerg,e ncocléaoro 
veulent faire croire. refuser le p,ogrès 
de la produc1ion d 'dnorg,e. 


